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Deux amis 
devenus 
distants! 

La rétrocession 
de Hong Kong: un pays, deux systèmes 
pages B 4 à B 6 

Baseball 

V a c a n c e s v o y a g e 
Le Finistère: ?$$| 

par monts et par vaux 
jusqu'au bout de la terre cahier G 

La tornade blanche s'explique 

Mais 
reste 
cinglante ! 
P H I L I P P E C A N T I N 
envoyé spécial. 
JvtAGNY-COURS, France 

^Depuis son arrivée en Formule 1, 
Jacques Villeneuve se moque des 
conventions. L'an dernier, il s'est 
différencié par de petits gestes ano-
dins: une tenue vestimentaire ado, 
un certain je-m'en-foutisme devant 
le caraaère pompeux du grand cir­
que et une franchise peu commune 
en commentant ses performances. 
Auteur d'une faute de pilotage, il 
était le premier à l'admettre plutôt 
que de blâmer un obscur problème 
de matériel. Juste assez pour se fai­
re étiqueter « personnalité rafraî­
chissante » dans les médias et s'at­
tirer l'amitié du public partout 
dans le monde. 

Cette saison, Villeneuve a pour­
suivi dans la même voie, tout en 
ajoutant du sérieux à ses interven­
tions. Sans détour, il a dénoncé les 
décisions de la Fédération interna­
tionale automobile ( FIA ) en vue 
de la prochaine saison, ce qui lui a 
valu une convocation à Paris deux 
jours avant les essais du Grand Prix 
du Canada. Sermonné comme un 
enfant gâté, Villeneuve a cependant 
ajouté à sa liste d'amis les gens 
croyant à la liberté d'expression, 
même dans un sport aussi embriga­
dé que la Formule 1. 

Jeudi, à son arrivée au circuit de 
Magny-Cours, Villeneuve a de 
nouveau parlé à coeur ouvert. Mais 
cette fois, il a peut-être franchi la 
fine distinction entre le propos vif 
et juste, et le commentaire coup de 
poing émis pour le plaisir de la 
chose. En questionnant la sincérité 
des autres pilotes après l'accident 
tfOlivier Panis à Montréal — « Ils 
se comportent comme s'ils étaient 

Voir LA TORNADE en A2 

Deux fois 
moins de 
commissions 
scolaires 
J E A N - F R A N Ç O I S B É G I N 

La ministre de l'Éducation, Pauline Marois, a tranché: le 
nombre de commissions scolaires passera de 156 à 71 le 
1er juillet 1998, tandis que l'île de Montréal ne comptera 
plus que trois commissions scolaires francophones et deux 
anglophones, au lieu des huit commissions actuelles. 

PHOTO AFP 

La nouvelle tête du coureur automobile Jacques Villeneuve a 
retenu l'attention hier, au circuit de Magny-Cours. Le Grand Prix 
de France aura lieu demain. 

Le nouveau découpage de la car­
te scolaire du Québec, s'il répond à 
certaines demandes faites par le 
milieu scolaire à la suite du dépôt 
en mars dernier du plan de restruc­
turation du réseau des commissions 
scolaires, n'a toutefois pas réussi à 
satisfaire tout le monde. 

« Pour ce qui est des territoires 
et du nombre de commissions sco­
laires, il reste beaucoup d'insatis-
fiftfllHf flUWTttWlUS les régions » , a 
dit hier la présidente de la Fédéra­
tion des commissions scolaires du 
Québec ( FCSQ ) , Diane Drouin, 
qui a toutefois salué la décision de 
la ministre de faire des entorses au 
principe selon lequel le territoire 
des commissions scolaires doit cor­
respondre à celui des M R C . 

Mme Drouin a indiqué que la 
FCSQ entend continuer à protester 
auprès du gouvernement tant que 
le décret confirmant la nouvelle 
carte scolaire n'aura pas été adopté 
par le Conseil des ministres, ce qui, 
a dit la ministre Marois en confé­
rence de presse, devrait être chose 
faite « dans les prochaines semai­
nes » . Pas question toutefois de 
poursuivre la résistance une fois le 
décret adopté, a dit Mme Drouin. 

« Ce n'est pas dans notre culture de 
monter aux barricades avec des 
pancartes. » 

Au cours des derniers mois, la 
refonte des commissions scolaires a 
provoqué de vifs débats un peu 
partout au Québec, notamment 
dans la région métropolitaine. 
Dans l'île de Montréal, la ministre 
a finalement opté pour trois com­
missions scolaires francophones et 
deux anglophones. Du côté franco­
phone, la plus populeuse, avec en­
viron 75 000 élèves, sera celle du 
centre de l'île, qui recoupera le ter­
ritoire de Westmount et de Mont­
réal. Rivière-des-Prairies et Pointe­
aux-Trembles feront toutefois par­
tie de la Commission de l'est de 
l'île. Celle-ci englobera aussi les 
municipalités de Montréal-Est 
d'Anjou, de Saint-Léonard et de 
Montréal-Nord. Elle accueillera 
30 000 élèves. 

La. troisième commission scolai­
re, qui regroupera environ 36 000 
élèves, comprendra le territoire de 
toutes les municipalités de l'île qui 
sont situées à l'ouest de Montréal, 
en plus de 11 municipalités de la 

Voir DEUX FOIS en A2 

internat ional sj ^ rl 

Ça parlait ! 
SONIA S A R F A T I 

Le monde entier semble s'être 
donné rendez-vous sur la place 
lu Festival international de jazz 

£Montréal. Le monde entier 
ses couleurs, ses accents, 

airs de vacances et ses tenues 
circonstance. 

^Àlnsi, en début de soirée hier, 
les braves qui sortaient des bu­
reaux ne tardaient pas à prendre 
le; rythme... et l'allure festivaliè­
re: le veston l'épaule et la biè­
re \ la main! 

Voir ÇA PARLAIT! en A2 

La belle époque des rumeurs... 
Le Festival international de Lanaudière fêtera ses 20 ans à compter de lundi. Pour 
l'occasion, Claude Gingras retrace les moments marquants de l'histoire de cet 
événement et en discute avec son fondateur, le père Fernand Lindsay, en page D3. 
Si plusieurs grands noms ont illustré l'affiche de ce festival, notre critique de 
musique se souvient aussi de deux vedettes qui lui ont échappé... 

C L A U D E G I N G R A S 

C m 'était à l'époque 
* du Festival inter­

national de La­
naudière où cer­
tains membres du 
conseil d'admi­
nistration étaient 

fort indiscrets. Nous des médias ne 
nous en plaignions pas trop: nous 
apprenions par eux des tas de cho­
ses et un endroit comme Le Bedon 
Rond, le restaurant de Joliette situé 
a deux pas de la cathédrale et du 
cégep, était devenu le véritable 
centre d'information du Festival. 
Une rumeur qui y circulait un soir 
y était confirmée le lendemain. 

Décembre 1987. Le journal que 
vous lisez en ce moment venait de 

choisir le père Fernand Lindsay 
« Personnalité de l'année » dans le 
secteur Musique, à l'occasion des 
dix ans du Festival qu'il avait fon­
dé. 

Quelque temps auparavant, le 
père m'avait fait part d'un projet: 
amener au Festival le célèbre so­
prano Leontyne Price. « Nous l'en­
verrons chercher en limousine à 
N e w York s'il le faut! » Mais il ne 
fallait rien annoncer. Ce n'était 
qu'un projet, rien n'était signé. 
Comme au confessionnal, le père 
avait donc l'assurance de ma dis­
crétion, bien que la tentation d'y 
faire écho fût très grande. 

Surtout que... 
Décembre 1987, donc. Lors d'un 

concert à Pollack, une personne 

que je ne connaissais pas me croise 
et me confie: « C'était gentil de 
choisir le père personnalité de l'an­
née... » , puis s'identifie: membre 
du conseil d'administration du Fes­
tival. 

Je ne me rappelle même pas lui 
avoir adressé un simple « bon­
soir » , encore moins lui avoir sou­
haité le « Joyeux Noël » de cir­
constance. Mais je me rappelle 
avoir presque succombé à la tenta­
tion — l'instinct journalistique—et 
avoir enchaîné, mine de rien: 
« Vous allti avoir de la bien gran­
de visite l'été prochain... » 

« En effet » , répond le membre, 
avec un petit sourire qui m'incite à 

Voir LA BELLE en A2 
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Le père Fernand Lindsay 
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Suites de la une 

La belle 
époque 
des rumeurs... 
L A B E L L E / Suite de la page A1  

continuer: «< Initiales L. P.... » 
Ses yeux s'illuminent. Je connais 

donc, moi aussi, le secret. 
« On espère simplement qu'il 

pourra venir... » 
«< II?... » 
Je comprends immédiatement 

que nous ne parlons pas de la 
même « grande visite » . L. P. ne se 
réfère pas à Leontyne Price, mais 

« Mais oui, Luciano Pavarotti » , 
continue le membre, sans se douter 
un seul instant que, de mon côté, 
j'ai un autre nom à l'esprit. 

Voici donc un membre du con­
seil d'administration qui, sans le 
savoir, m'annonce la grande pri­
meur. Je téléphone au père: il est à 
Rome. Je fais d'autres appels: per­
sonne n'est là, c'est le congé de 
Noël. J'apprends d'une autre sour­
ce que Pavarotti est un projet pour 
l'année 1989 et l'inauguration de 
l'Amphithéâtre. J'ai la nouvelle qui 
me brûle dans les mains, ce que j'ai 
promis au père, c'est de ne pas an­
noncer Leontyne Price et non Pava­
rotti, personne n'est là pour confir­
mer ou nier. Je risque et j'annonce, 
et cela fait la une du jeudi 31 dé­
cembre. 

Deux autres journaux s'emparent 
de la nouvelle et obtiennent du 
Festival, l'un un démenti formel, 
l'autre une variante confirmant no­
tre manchette et, de surcroît, la 
nouvelle de la venue de... Leontyne 
Price. Je conclus en obtenant un 
démenti au démenti: l'agent de Pa­
varotti a bel et bien été contacté par 
le Festival. 

Aucun des deux L. P. n'est venu 
à Lanaudière, sans doute en raison 
de leurs cachets prohibitifs. Peu 
importe. Bien d'autres grands noms 
y ont illustré l'affiche. 

SUPERGRILLE 
Demain dans 
le cahier Sports 
• La Presse publie demain sa 
supergrille de l'été. Les habitués en 
connaissent déjà les exigences, 
c'est-à-dire avoir suivi l'actualité de 
près, lire les définitions 
attentivement, parfois se méfier 
d'une réponse trop évidente et, 
surtout, ne pas hésiter à fouiller et 
vérifier dans les dictionnaires 
récents. Demain dans les pages 
centrales du cahier Sports. 

La tornade blanche s'explique 
LA T O R N A D E / Suite de la page A l 

véritablement tristes, alors qu'au 
fond, ils s'en foutent » —, et en dé­
clarant froidement que deux jam­
bes cassées, ça arrivait aussi en ski 
sans qu'on n'en fasse tout un plat, 
il a bousculé le milieu. 

Hier midi, entre les deux séances 
d'essais sur le circuit de Magny-
Cours, les discussions allaient bon 
train dans le paddock. Pourquoi 
Villeneuve a-t-il ainsi tiré à boulets 
rouges, 24 heures après s'être fait 
teindre les cheveux couleur platine, 
le truc par excellence pour canaliser 
l'intérêt des photographes? Pour­
quoi attirer toute l'attention vers 
lui alors qu'il soutient détester le 
vedettariat? 

13n Grande-Bretagne, ses propos 
font déjà beaucoup de vagues. La 
BBC en a diffusé de larges extraits 
et les collègues des journaux an­
glais, réagissant curieusement avec 
une journée de retard, s'apprêtaient 
à remplir leurs colonnes des édi­
tions d'aujourd'hui avec ses paroles 
les plus controversées. 

Dans cette histoire, Villeneuve 
court deux risques susceptibles 
d'entraîner une seule conséquence: 
l'effritement de sa cote de populari­
té auprès du public. 

En minimisant avec peu d'habi­
leté les conséquences de l'accident 
de Panis trois jours avant le Grand 
Prix de France, il n'a pas réussi 
l'exploit du siècle. Même s'il détes­
te la diplomatie, comme il l'affirme 
lui-même, il n'est pas obligé d'al­
lumer des feux. D'autant plus que 
le jeune Panis est un pilote jouis­
sant d'un formidable capital de 
sympathie dans son pays. 

Ensuite, ses doutes sur la sincéri­
té de la réaction des autres pilotes 
après l'accident de Panis ressem­
blent à un jugement de valeur for­
mulé sur un coup de tête. 

Après les essais d'hier, La Presse a 
demandé à Villeneuve s'il croyait 
que ses propos allaient susciter une 
controverse. « La tornade blan­
che » , comme le surnomme désor­
mais un quotidien anglais dans une 
allusion à sa nouvelle coiffure, at­
tendait la question. Son entourage, 
inquiet des répercussions de l'affai­
re, l'avait prévenu que l'ambiance 
était chaude. 

D'entrée de jeu, Villeneuve a 
joué la carte traditionnelle des 
sportifs s'étant mis dans une mau­
vaise situation: « J'ai parlé en plu­
sieurs langues, les gens n'ont peut-
être pas écouté toutes mes phrases. 
Si on tire seulement deux mots de 
mes propos, c'est sûr qu'ils peu­

vent être très, très mal interprétés. 
J'aurais peut-être dû m'étendre un 
peu plus sur le sujet afin de réas­
surer d'être bien compris. » 

Puis, le pilote québécois a expri­
mé sa peine pour Panis, en évitant 
les relations avec le ski ou la moto. 
« Olivier a eu une grosse collision 
et c'est très malheureux. Ce n'est 
pas le fait qu'il se soit cassé deux 
jambes qui est dommage; de ce 
côté, il a peut-être même été chan­
ceux. Ce qui fait de la peine, c'est 
que l'accident survienne en plein 
milieu de saison et que ça foute 
une claque dans son championnat. 
Sa carrière en sera peut-être in­
fluencée, on ne le sait pas encore, 
même si on a vu des accidents bien 
pires dans le passé. » 

Sur le fond, Villeneuve ne remet 
toutefois pas ses convictions en 
cause. Il manifeste sa compassion 
pour Panis, mais ajoute du même 
souffle: « Deux jambes cassées, ce 
n'est pas la fin du monde. Il y a 
trois ou quatre ans, on a eu des 
morts en Fl , pas des jambes cas-
secs. Il faut donc relativiser les cho­
ses par rapport à la réaction des 
gens. » 

Quand nous avons rappelé à Vil­
leneuve qu'il a semblé se moquer 
de la réaction des pilotes sur le po­
dium au Grand Prix du Canada 

— par respect pour Panis, ils ont 
modéré leur fête au Champagne —, 
il jure que non. «< Quand on voit 
pareil accident, on a l'impression 
que c'est pire qu'en réalité. Je com­
prends cette réaction. Mais si on 
réagit de la même façon une semai­
ne plus tard en sachant que les con­
séquences ont été moins graves, 
alors vaut mieux téléphoner à la 
personne accidentée que de passer 
des messages dans les journaux. » 

De l'éclat dans les yeux, Ville­
neuve a ajouté: « Avec l'argent 
qu'on gagne, on connaît les .ris­
ques. Ceux-ci sont dix fois moins 
importants qu'à l'époque, et on ga­
gne dix fois plus d'argent. Donc, on 
n'a rien à dire. » 

— Tu as néanmoins traité la mort 
avec banalité en soutenant que 
même si tu « crevais » en piste, tu 
ne voudrais pas qu'on arrête la 
course... 

— Mon père est mort en course, 
je sais de quoi je parle, la mort m'a 
touché. Mais on n'est pas des êtres 
immortels non plus. Un jour ou 
l'autre, ça va arriver. Cela dit, il rie 
sert à rien de faire des choses suici­
daires en piste et de se rapprocher 
de la mort. Mais si on aime vivre 
avec le risque, il faut accepter 
qu'un jour, on peut prendre une 
collision plus forte que la normale, 
c'est tout. » 

Ç A P A R L A I T ! / 
Suite de la page Al 

Il faut dire que le soleil, 
qui régnait en maître sur les 
lieux, poussait les uns à la 
consommation. Les autres... 
sous les parasols. Il était en 
effet inutile de chercher une 
place sur une terrasse: la 
moindre parcelle ombragée 
affichait complet. 

De même, en fait, que bien 
des endroits où plombait un 
Galarneau sans pitié, mais où 
il était possible de s'asseoir: 
les marches de l'esplanade de 
la Place des Arts, les abords 
des bassins. Jusqu'aux bor­
dures des trottoirs qui se lais­
saient squatter. 

Et, entre les spectacles, ça 
parlait. Un français portant 
des accents d'outremer. Un 
anglais teinté à l'américaine 
ou très british. Ici, du créole. 
Plus loin, du mandarin. Le 
monde entier, disions-nous? 
Le monde entier, oui. 

En particulier sur la terras­
se Nescafé où, hier à 17 h, se 

• 

Ça parlait ! 
produisait la formation de 
jazz de l'école secondaire 
Saint-Luc. Une école du quar­
tier Côte-Saint-Luc qui ac­
cueille des élèves de près 
d'une centaine d'ethnies. 

La preuve: ils étaient une 
vingtaine sur la scène. Vietna­
mien, maghrébin, antillais, li­
banais, roumain... Et deux ou 
trois jeunes Québécois que 
l'on dit « de souche » . Mais 
peu importe leur pays d'origi­
ne, ils étaient tous sur la 
même longueur d'onde. Dé­
fendant la même « note 
bleue » . Avec la même ar­
deur. Le même talent. Devant 
leurs parents et amis. 

Un vrai public « captif » . . . 
mais en plein air! Dans les 
rangs des parents, les caméras 
et les appareils photo se fai­
saient aller. Dans les rangs 
des amis, on jouait plutôt de 
l'applaudissement et des cris 
de joie. 

« L'an prochain, c'est moi 
qui serai là! » s'est exclamé 
( avec quelle fougue! ) Dana 
Gheorghe, une jeune Roumai-

ne arrivée au Québec il y a six 
ans. Elle joue du saxophone, 
Dana. Et monter sur une scè­
ne du Festival de jazz, elle 
trouverait ça « écoeurant » 
— dans le sens « merveilleux, 
super, extra » du terme! 

Vision des choses que par­
tage sa copine Tania Flores, 
originaire du Salvador. Elle, 
joue de la flûte traversière. 
Pas un instrument courant, en 
jazz. « Mais je suis certaine 
qu'il existe des pièces de jazz 
pour la flûte! » a-t-elle lancé 
haut et fort en direction de 
Robert Jodôin. 

Directeur artistique de 
l'école Saint-Luc, M . Jodoin 
dirige l'ensemble de jazz de 
l'institution. Et les élèves de 
cette année, il les trouve bien, 
bien spéciaux. « Il y a des an­
nées comme ça, ou une chi­
mie particulière s'installe » , 
a-t-il indiqué, soulignant 
qu'une centaine de musiciens, 
de chanteurs et de professeurs 
de musique formés à l'école 
Saint-Luc travaillent aujour­
d'hui de par le vaste monde. 

Deux fois moins de 
commissions scolaires 
P C U X F O I S / Suite de la page A1  

partie est de la M R C Vaudreuil-Soulanges. 

Du côté anglophone, la limite ouest des villes de 
Montréal, de Saint-Laurent, de Côte-Saint-Luc et de 
Montréal-Ouest constituera la ligne de partage en­
tre les deux commissions scolaires, qui compteront 
environ le même nombre d'élèves, soit 26 500 élè­
ves dans l'Est et 28 500 dans l'Ouest. 

• -

Des conseils confessionnels seront par ailleurs 
établis comme prévu dans les commissions scolaires 
présentes sur le territoire de Montréal et de Québec. 
Ils seront maintenus tant que l'article 93 de la 
Constitution n'aura pas été amendé. Le président de 
la Commission des écoles catholiques de Montréal, 
Michel Pallascio, a affirmé que la situation serait 
« très difficilement gérable » avec un tel « organis­
me à deux têtes » . 

D'autre part, il n'y aura plus qu'une seule com­
mission scolaire francophone à Laval, une décision 
qui, selon le maire Gilles Vaillancourt, « permettra 
de trouver plus facilement de nouvelles façons de 
dispenser les services publics afin de diminuer les 
coûts pour les contribuables » . 

Sur la Rive-Sud, on retrouvera, comme prévu, 
neuf commissions scolaires francophones. Il y aura 
par contre deux commissions anglophones, alors 
que le plan déposé en mars n'en prévoyait qu'une. 
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INTERNET 

Erratum 
• Les internautes qui ont tenté de 
télécharger le logiciel CatchUp à l'adresse 
indiquée dans un article de notre édition de 
jeudi titré « Des logiciels livrés à domicile » , 
ont sûrement compris que le site pour 
adultes en question n'avait rien à voir avec le 
sujet ! Il semble que le transfert électronique 
de l'article ait fait disparaître quelques lettres 
de l'adresse du site. L'adresse exacte est 
plutôt: 
www.manageable 
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DEMAIN DANS LA PRESSE QUESTION DU JOUR 

Service Liaison 
Vous voulez vous faire entendre? 

Répondez à la question du jour. Pour faire 
connaître votre opinion, composez le 285-7333; 

au son de la voix, faites le 1. 

Dans le cadre du Festival de jazz 
de Montréal, allez-vous assister à 
au moins un concert? - % 

Danger! Danger! 
• Lorsque le cerf-volant s'est coincé sur le 
plus haut fil d'un poteau, Jean, Denise et 
Isabelle ont décidé de revenir le chercher le 
lendemain, à l'aide d'une échelle. Pendant 
deux ou trois secondes, leurs six mains 
soudées à l'échelle par la décharge 
électrique, les trois amis se sont littéralement 
vu mourir. Puis un disjoncteur a sauté. Us 

; sont tombés sur le dos. Cette histoire illustre 
bien l'un des nombreux incidents qui 
peuvent gâcher vos vacances. À lire demain 
dans le cahier Santé. 

D'ici quelques mois, environ 10 000 em­
ployés du réseau de la santé quitteront leur 
emploi. Selon le ministre de la Santé Jean 
Rochon, les services à la population ne sont 
pas menacés. Le croyez-vous? 

À cette question posée hier, le pourcentage 
des réponses obtenues a été: 

Oui: 6 % 
Non : 94 % 

DES FAÇONS LES PLUS ECONOMIQUES D'ACHETER 
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O P T I O N N° 1 
r.i . . f i n i s ii\s P R | X eut w 11 

- p« u r l . i m u n i K o m p U h 

û e ^ i r u u L i s s * . t l \ ci ^ m i m o n s 

1 1 \ < M S R O N S I \ 
l l ' S I I I \ I M ) ! 

OPTION N° 2 
M- i-wt/ un \ w w i i \ \ \ 

I t w t M l W C . Il t |IU I \ d i x 

. «Viiviciiï M \ l \ 11A \ M . . . 

• A t ( l N • »V11 M l \ ! M l N S I M 

• U ( l \ I M I . U I I • VI U \ D l l ' O I 

O l 

•CHOISISSEZ PARMI PLUS DE 
100 MODELES ET FORMATS! 

•ESSAI GRATUIT DE 3 0 NUITS 

•CADRE DE LIT GRATUIT AVEC 
TOUS LES ENSEMBLES 

SEALY ET SIMMONS 

•MATELAS «PAYEZ ET EMPORTEZ» 
À COMPTER DE 36 .95 $ 

•LIVRAISON GRATUITE 
ET IMMÉDIATE 

i l s i I»I;IC< i M ICI m i \ >IOIH >i \ i s o \ 

& LINEN Cil EST 
l ' U . I » - » • • » • • II... i ; . . r ~ . i r . H * 7 l tHÇ 

I . u . - ! - . t N . , l < > î ! l - % ' - > 

l f M | « « |t\" ! , | t|"i •» I I - | M C 

1/ " l i n II ni. - ili 1.» I . i l l i t ' i l i . i t i 

T 

http://www.manageable


La Presse 

LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 28 JUIN 1997 A 3 

Le mot du jour 

c a m é r a 
• Ce mot est un anglicisme au sens 
d'appareil photo (au pluriel : appareils 
photo ) . Le terme caméra existe en fran­
çais, mais il a dans notre langue le 
sens d*« appareil de cinématogra-

phie » . On notera que l'emploi de ca­
méra $u sens d'appareil photographi­
que tend à se répandre, même en 
France. Mais cette tendance n'est pas 
souhaitable. 
Quant au composé ciné-caméra, c'est un 
anglicisme au sens de caméra. 

Paul Roux 

Club Aventure 
D o M o n t r é a l . . 
... à Trols-ftlvfèrM 251*379 

514-

990-9290 
I ^ T Z M T 9 2 9 0 1 

L'EXPRESS 
DU MATIN 

Mordue à mort 
par des chiens 
• Une fillette âgée de six ans est 
morte hier après-midi, après 
avoir été mordue par des chiens 
sur la propriété familiale, à 
Saint-Tite-des-Caps, dans la ré­
gion de Charlevoix. L'enfant au­
rait d'abord été traînée sur un 
terrain boisé près de la résiden-

<c, avant d'être attaquée par un 
second chien, les deux animaux 
appartenant à la famille. L'en­
fant a été transportée dans un 
centre hospitalier de la région 
où son décès a été constaté. 

Collision mortelle 
• Un couple qui circulait en Ca­
dillac sur la route 112 a perdu la 
vie dans une collision frontale 
avec un fardier survenue hier à 
9h20 en face du club de golf 
Rougemont, près de Marieville. 
Le conducteur du camion roulait 
en direction est lorsqu'il a perdu 
le contrôle de son véhicule et 
s'est retrouvé sur la voie ouest 
de la route 112. Il est alors entré 
en collision avec la voiture dans 
laquelle se trouvaient Aimé 
Biais et son épouse Anita, des 
résidants de Saint-Paul-de-l'île-
aux-Noix respectivement âgés 
de 83 et 79 ans. Le conducteur 
du fardier n'a subi aucune bles­
sure. La 112 a été fermée jusque 
dans l'après-midi afin que les 
experts de la Sûreté du Québec 
puissent reconstituer les cir­
constances entourant l'accident. 

Colis suspect 
• Un tronçon de près de quatre 
kilomètres de l'autoroute 40 a 
été fermé à la circulation toute la 
soirée hier, à Trois-Rivières, en 
raison de la présence d'un colis 
suspect situé à proximité d'un 
réservoir de 30 000 gallons de 
gaz propane appartenant à la 
compagnie ICG. Appelés en ren­
fort, les artificiers de la Sûreté 
du Québec ont désamorcé l'en­
gin. ICG avait été la cible d'un 
appel à la bombe plus tôt dans 
la journée. 

Le maire Bourque 
en Amérique du Sud 
• Sous l'égide de la société 
Montréal International, le maire 
Pierre Bourque dirige une mis­
sion économique en Amérique 
du Sud jusqu'au 14 juillet. Des 
représentants de 16 entreprises, 
d'une université et d'un cégep 
de la région de Montréal accom­
pagneront le maire au cours de 
ce voyage. La délégation se ren­
dra à Rio de Janeiro et Belo Ho-
rizonte au Brésil, à Santiago et 
Valparaiso au Chili, ainsi qu'à 
Buenos Aires et Cordoba en Ar­
gentine. 

La mort violente d'une gardienne de prison 
jette la consternation parmi ses collègues 
Diane Lavigne, 42 ans, a été abattue sur Vautoroute des Laurentides 
JEAN-PAUL CHARB0NNEAU 

Pour la deuxième fois ce 
mois-ci, un agent de la paix 
des Services correctionnels 
du Québec est mort de fa­
çon violente peu de temps 
après avoir quitté l'Établis­
sement de détention de 
Montréal ( Bordeaux ) . 

Toujours vêtue de son uniforme, 
Diane Lavigne, 42 ans, a été attein­
te d'au moins deux projectiles, jeu­
di soir, alors qu'elle roulait sur 
l'autoroute des Laurentides en di­
rection de son domicile de Saint-
Eustache. 

Le 2 juin, André Tanguay a été 
mortellement blessé par deux auto­
mobiles tandis qu'il roulait à bicy­
clette sur le pont David qui relie 
Laval et Bois-des-Filion. Le pre­
mier conducteur a été arrêté, tandis 
que la police de Laval recherche 
une femme blonde qui aurait été au 
volant de la deuxième auto. Pen­
dant que les spécialistes de l'écoute 
électronique de la Sûreté du Qué­
bec travaillaient sur un autre dos­
sier, ils ont appris que la femme re­
cherchée était la conjointe d'un 
membre des Rock Machine. Mais 
pour le moment, la police de Laval 
continue de penser que M . Tan­
guay a été victime d'un simple ac­
cident. 

La mort de Mme Lavigne, veuve 
et mère de deux adolescentes, a jeté 
la consternation parmi tout le per-

4 sonnel des prisons. Les enquêteurs 
de l'escouade des crimes contre la 
personne de la Sûreté du Québec 
retiennent pour l'instant deux hy­
pothèses : Mme Lavigne aurait été 
victime d'une commande passée à 
l'intérieur des murs ou d'un mania­
que qui voulait se payer une per­
sonne portant un uniforme. 

PHOTO MAURICE TW60DEÀU. 

Diane Lavigne, qui avait quitté Bordeaux après sa journée de travail, se dirigeait vers son domicile 
de Saint-Eustache dans sa Dodge Caravan blanche lorsqu'elle a été atteinte par deux projectiles. 

Le vice-président du Syndicat 
des agents de la paix, Daniel Le-
gault, a déclaré à La Presse que le 
mystère le plus total entoure cet as­
sassinat. ( A-t-elle été tuée parce 
qu'elle a refusé une permission, 
une sortie, à un détenu ou pour 
une tout autre raison ? Nous l'igno­
rons » , a-t-il précisé. 

Fille d'un gardien 
Fille d'un ancien cadre à la pri­

son de Bordeaux, Léon Lavigne, 
Diane Lavigne travaillait pour les 
Services correctionnels depuis une 
vingtaine d'années. Elle a travaillé 
pendant quatre ans rue Viger, au 
centre des programmes en milieu 
ouvert ( PMO ) . Depuis 11 ans, elle 
était affectée à la section G à Bor­
deaux, où arrivent les détenus en 
attente de classement. 

Le meurtre a aussi perturbé la 
journée d'une grande partie du 
millier de détenus de Bordeaux, 
confinés dans le secteur ou dans 
leur cellule pendant plusieurs heu­
res. Un grand nombre d'entre eux 
ont été interrogés par les policiers. 
« Pourquoi nous punir, ce n'est pas 
nous qui avons commis le crime et 
ce n'est pas de notre faute si une 
agente a été tuée » , a déclaré un dé­
tenu à La Presse, au nom de plu­
sieurs de ses camarades. 

Il était environ 23 h 10 quand un 
automobiliste a avisé la SQ qu'un 
véhicule était en panne dans une 
courbe. Arrivé le premier sur les 
lieux, le conducteur d'une remor­
que a aperçu une Dodge Caravan 
blanche sur l'accotement de l'auto­
route des Laurentides, sur le pont 
traversant la rivière des Prairies. 

« Le conducteur s'est approché 
du véhicule et a vu que le levier 
était en position drive, il l'a placé à 
park. Puis, il a vu du sang au bras 
de la conductrice. Une ambulance a 
été mandée. La femme est morte à 
2 h à l'hôpital Sacré-Coeur » , a 
mentionné l'agent Ronald Bou-
dreault, des affaires publiques de la 
SQ. 

Il appert que la victime a été tou­
chée par deux projectiles : l'un a at­
teint le coude et le poignet gauches 
et l'autre le coude et l'épaule gau­
ches. Ce dernier est allé se loger 
dans la cage thoracique. 

Selon toute vraisemblance quand 
Mme Lavigne a été atteinte, elle a 
lâché l'accélérateur et le véhicule a 
continué à rouler sur son erre d'al­
ler jusqu'à une montée, vers le mi­
lieu du pont. 

Le maximum pour l'assassin de Tara Manning 
YVES B0ISVERT 

Gregory Bromby, l'assassin de la 
jeune Tara Manning, a été condam­
né hier à l'emprisonnement à per­
pétuité sans possibilité de libéra­
tion conditionnelle avant 10 ans. 

Le juge Fraser Martin, de la Cour 
supérieure à Montréal, a ainsi infli­
gé la peine maximale à Bromby, un 
homme de 20 ans qui avait 17 ans 
et neuf mois au moment du meur­
tre, le 5 mai 1994. 

Bromby, déféré au tribunal adul­
te à cause de la gravité du crime et 
d'un antécédent d'agression 
sexuelle armée, est automatique­
ment condamné à l'emprisonne­
ment à vie, avec une peine « fer­
me » que la cour devait fixer entre 
5 et 10 ans. 

Le juge Martin n'a trouvé aucun 

argument pour donner moins que 
le maximum à Bromby. Le verdict 
de meurtre au premier degré pro­
noncé par le jury, a-t-il dit, signifie 
que Bromby a violé et tué la victi­
me. « Ce verdict me lie, et je ne dis 
pas cela pour me défiler: ce ver­
dict, à mon avis, est conforme à la 
preuve. » 

Disant qu'on ne peut guère ima­
giner crime plus sordide que l'as­
sassinat de cette adolescente de 15 
ans, le juge a souligné que les rap­
ports psychiatriques sont des plus 
alarmants. Bromby était considéré 
comme très dangereux même avant 
qu'on sache Qu'il avait tué cette 
adolescente. 

Le juge a critiqué comme « naïve 
à l'excès » la thèse de la défense se­
lon qui Bromby est une victime de 
la société à qui il est inutile d'infli­

ger indûment la punition de la pri­
son. Une enfance triste ( l'abandon 
par ses parents en Haïti, l'adoption 
malheureuse, l'échec social, le pla­
cement à 10 ans, etc. ) n'annule pas 
la responsabilité d'un criminel, dit 
le juge. 

« On peut seulement espérer 
qu'un jour, avec l'aide de quel­
qu'un, vous comprendrez et accep­
terez l'énormité et la gravité de vo­
tre geste ; il est trop tard pour la 
famille Manning mais peut-être pas 
pour vous. » 

Le père de la victime, M . Mi -
chael Manning, a déclaré après cet­
te décision qu'il veillerait à ce que 
Bromby ne jouisse pas d'une libé­
ration conditionnelle. Aucune pei­
ne, a-t-il dit, ne sera assez sévère à 
ses yeux. 

« Vous pouvez être certain que je 

serai à la Commission nationale 
des libérations conditionnelles avec 
ma famille pour que cette personne 
ne voit jamais à nouveau la lumière 
du jour pour violer et tuer nos fem­
mes et nos enfants » , a-t-il dit. 

Il ajoute qu'il espère que la Cour 
suprême acceptera d'entendre le 
débat concernant l'âge de Bromby. 
Le ministère public affirme en effet 
que le certificat de naissance haï­
tien de Bromby est faux et qu'il 
était majeur au moment du meur­
tre, ce qui aurait pour conséquence 
de fixer à 25 ans la période de son 
inadmissibilité à une libération 
conditionnelle. La chambre de la 
jeunesse de la Cour du Québec a 
rejeté l'argument et la Cour d'appel 
du Québec a confirmé ce jugement, 
si bien que jusqu'à ce jour, l'âge of­
ficiel de Bromby est celui de son 
certificat haïtien. 
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« On ne peut pas rester dehors sans devenir fou ! » 
* 

L'usine d'électricité Gazmont rend la vie intolérable aux résidants des alentours 
ANDRÉ NOËL 

Il fait beau depuis un mois, 
mais Monique Vaccaro et 
ses voisins doivent réguliè­
rement se cloîtrer chez eux, 
fermer les fenêtres et subir 
malgré tout l'insoutenable 
stridulation de l'usine Gaz-
mont, située aux abords de 
la décharge de Montréal. 

« Par moments, le sifflement est 
tellement fort qu'il fait mal aux 
oreilles, dit Mme Vaccaro, qui ha-
bite rue Sagard, près de l'autoroute 
Métropolitaine. On ne peut pas 
rester dehors sans devenir fou ! Il 
faut se dépêcher d'entrer. Même à 
l'intérieur, le fenêtres fermées, il 
faut crier pour s'entendre; on ne 
peut pas écouter la télévision et on 
ne peut pas parler au téléphone. » 

André Tremblay, un retraité qui 
habite la rue Louis-Hémon, a fait 
venir plusieurs fois une employée 
de la Ville de Montréal qui mesure 
le bruit. Selon lui, le bruit attei-

, gnait 85 décibels dans son jardin, 
l'équivalent du son produit par un 
réacteur d'avion. « L'employée m'a 
dit qu'elle n'avait jamais vu ça, dit 
M . Tremblay. J'ai porté plainte. 
Mais sans résultat. * 

Gazmont est une centrale électri­
que qui brûle les biogaz provoqués 

par la décomposition des déchets 
au fond de la décharge municipale. 
La combustion lui permet de faire 
bouillir de l'eau. La vapeur fait 
tourner une turbine, qui active un 
générateur. L'électricité est vendue 
à Hydro-Québec à fort prix. 

Le directeur de la centrale, Serge 
Duchesne, a expliqué que les siffle­
ments se produisent lorsqu'il faut 
arrêter ou redémarrer l'usine, soit 
parce que l'approvisionnement en 
biogaz est interrompu, soit parce 
qu'Hydro-Québec cesse de prendre 
de l'électricité : « Il faut se délester 
du trop-plein de vapeur. » 

L'usine, qui fonctionne depuis 
un an et demi, appartient à un con­
sortium formé de Novergaz, SNC-
Lavalin et Biothermica. Le direc­
teur de l'ingénierie chez Novergaz, 
Normand Bouchard, a indiqué hier 
qu'un silencieux avait été comman­
dé, au prix de 30 000 $, et qu'il de­
vrait être installé au cours de l'été. 

Les citoyens du secteur restent 
sceptiques. Une promesse identi­
que avait été faite l'été dernier. « Je 
ne peux pas croire que la compa­
gnie a lésiné sur une dépense de 
30 000 $ alors qu'elle empoisonne 
la vie de tout le quartier, dit Vitto-
rio Caparelli, conseiller municipal 
indépendant du district François-
Perrault. Et pourquoi n'arrête-t-elle 
pas sa production en attendant 
d'installer un silencieux ? » . 

M . Bouchard répond qu'Hydro-

Québec imposerait alors des péna­
lités très coûteuses pour non-res­
pect du contrat de vente d'électri­
cité. Un autre employé a dit que les 
actionnaires voulaient amortir leur 
investissement ( 30 millions ) en 
cinq ans. 

Daniel Boucher, un autre con­
seiller indépendant, affirme que le 
bruit se fait entendre aussi loin que 
sur le boulevard Saint-Michel. Des 
centaines de citoyens ont signé une 
pétition exigeant que l'administra­
tion Bourque sévisse, jusqu'à 
maintenant sans résultat apparent, 
a-t-i! dit. Plusieurs d'entre eux ont 
l'intention de se présenter au con­
seil municipal du 7 juillet. 

Roger Charbonneau, qui habite 
la rue des Érables, affirme que les 
sifflements se produisent parfois en 
pleine nuit. N'importe quel citoyen 
qui ferait autant de bruit se ferait 
arrêter, dit-il. Lise Oskus-Saint-Ar-
naud et son mari Michel, qui habi­
tent la rue Chabot, ont écrit au mai­
re pour se plaindre, un soir où ils 
n'en pouvaient plus. 

« Aujourd'hui, le bruit a débuté 
vers les 18 h. Il est maintenant 23 h 
et il n'a pas cessé... Nous travail­
lons demain matin et nous sommes 
obligés de vivre les fenêtres fer­
mées en plein été. Est-ce nor­
mal 7... Continuez à ne rien faire et 
les bons citoyens, payeurs de taxes, 
vont quitter votre ville pour vivre 
en banlieue. » 

PHOTO ROBERT SKWNER. LêPmsê 

Un groupe de citoyens devant la centrale Gazmont, aux abords de 
la décharge municipale, rue Jarry. « On n'en peut plus du bruit ! » 
s'exclame Monique Vaccaro. 

Héritage Montréal presse Outremont d'épargner l'ancien atelier Pariseau 
MARTIN PELCHAT 

Au lieu de laisser démolir ce bâti­
ment de l'avenue Ducharme qui est 
l'un des plus anciens de la ville. 
Héritage Montréal demande à Ou­
tremont d'examiner la possibilité 
de recycler l'ancien atelier Pariseau 
Frères, dont l'occupant actuel, l'usi­
ne Placage J.G., déménagera d'ici 
janvier à Laval. « Outremont, ce 
n'est pas juste les grandes demeu­
res bourgeoises du haut de la mon­
tagne, c'est aussi un quartier ou­
vrier, associé au développement du 
chemin de fer au 19 e siècle » , note 
Dinu Bumbaru, directeur d'Hérita­
ge Montréal, un organisme voué à 
la protection du patrimoine. 

Logée dans un secteur résiden­
tiel au sud de la gare de triage du 
Canadien Pacifique, l'entreprise 
Placage J.G. bénéficiera d'une sub­
vention de 210 000$ de la Ville 

-• d'Outremont pour déménager à La­
val d'ici janvier, en vertu d'un rè­
glement unique au Québec. Son 
terrain sera toutefois cédé au pro­
moteur immobilier Devex, qui dé­
molira l'usine pour ériger huit mai-

L'ancien atelier Pariseau Frères, rue Ducharme, à Outremont. 
PHOTO ROBERT $KtNN€R. La Presse 

sons unifamiliales et une trentaine 
de copropriétés. 

M . Bumbaru rappelle cependant 
que le bâtiment, conçu par l'archi­
tecte Alphonse Piché ( qui a aussi 
dessiné l'ancienne crèche d'Youvil-

le, à Saint-Laurent ) , a été érigé en 
1910 par l'entreprise de menuiserie 
Pariseau Frères, dont l'emblème est 
toujours peint sur les murs. 

« Il est plus vieux que 75 à 80 % 
du stock oâti à Outremont » , ajoute 

M . Bumbaru, en rappelant que la 
ville a surtout connu son dévelop­
pement entre les deux guerres. 

« La réalité d'Outremont, con­
trairement à celle d'autres villes de 
riches, est que c'est un microcosme, 
des premiers ministres sur la mon­

tagne aux ouvriers et aux immi­
grants près de la track. Si on veut 
présenter l'histoire de la société au 
Québec, Outremont est un grand 
livre d'histoire. » 

Lui-même voisin de l'usine, M . 
Bumbaru ne remet pas en question 
l'intention « louable » , dit-il, de la 
Ville de débarrasser le quartier 
nord-est de ses usines qui ne. ca­
drent plus avec sa vocation rési­
dentielle. Mais Outremont devrait 
au moins considérer l'option de 
conserver les plus vieilles sections 
de l'édifice Pariseau, où on pourrait 
à son avis aménager une vingtaine 
d'appartements. 

« Ce dont on a l'impression, c'est 
que la seule option considérée est 
celle du terrain vacant. Peut-être 
qu'il est impossible de sauver cet 
édifice. Mais ne nous donnons pas 
l'a priori de le jeter à terre. » 

Héritage Montréal fait des repré­
sentations semblables en ce mo­
ment auprès de la Ville de Mont­
réal, qui entend laisser démolir 
l'ancienne usine Eagle Toys de la 
rue Rivard, sur le Plateau Mont-
Royal, où un promoteur veut bâtir 
des logements en copropriété. 

G A G N É * 

de loyer ou 
d'hypothèqu 

gratuit ! 
(d'une valeur maximale de 10000 V) 

1 0 0 0 0 $ 
en bons d'achat 

noria 
20 prix de 500 $ à dépenser 

chez les marchands du Groupe 
RO-NA Dismat participants! 

20 Vista 350 
(valeur d* 
295 i chacun) 

N & R T E L 

Vous changez d'adresse? 
Passez au magasin Téléboutique"' Bell le plus proche pour 

effectuer votre changement d'adresse et participez au concours ! 
Mais faites vite, le concours se termine le 4 juillet 1997! 

t M*, «que de commerce d> Northern Telecom. 1. Le prix sera verte tous forme de chèque. 2. l'utilisation du Vhta 350 nécessite une Hgne Tooch Tor*' 

Tous les défaits du concours sont disponibles en magasin. Aucun achat requis. Les gagnants devront repondre à une question d'ordre mathématique. 
Le tirage de tous les pris se fera le 11 (uiHct 1997. 

Prime RO N A 
gratuite ! 

Faites votre changement 
d'adresse en magasin 
et recevez gratuitement 
1 pinceau, 10 sacs à 
déchets plus un total 
de 8$ de rabais sur 
des produits RO-NA 
sélectionnés! 

ROHB 
DISMAT 

Téléboutique 
leai franci 
Asbestos 
Bois-Francs hlcctronique inc. 
561, Première Avenue 

Tbetford-MInes 
B o l s-Francs Électronique inc. 
520, bout. Smith Sud 

Victor laville 
Encadrement Vie-Art 
1 36, rue Notre-Dame Bat 

• Canefour de l'Estrie 
• Cellulaire Plus 

785, rue King Est 

Pll-O-Styios 
1, PI ara de la Mauncie 

Trots-RMères Ouest 
Carrefour TYols-Rivieres Ouest 

Les Galeries Miette 

Repentlgny 
Les Galeries Rive-Nord 

ftefoeîl 
Vldéotech 
559, boul. Sir Wilfnd-Launer 

Cranby 

Les Galeries de Granby 

Vïdeolech 

1739, rue Sherbrooke 

C ap-de-la-Madeleine 
Marchand Audio-Video 
J4S, rue Thlbeau 

Loussaville 
caméra Expert 
142, rue Saint-Laurent 

Mail Champlain * 

Chfteauguay 
Centre régional Châteauguay 
Del son 
1rs i MtrepTtse* NBM ir 

69. boul. Georges-Gagne 
DrummondvWle 
Les Promenades Drummondville 

Longueuil 
Place Longueuil 

Saint-Bruno 
les Promenades Saint-Bruno 

Saint Hyacinthe 
les Galeries 
Saint-Hyacinthe 

Saint Jean sur Richelieu 
Canefour Richelieu 

Sorei 
Papeterie Richelieu inc. 
72, rue du Roi 
VaHeyfleid 
Centre Valleyrield 

Les Galeries d'Anjou 

-a-

lasalle 
Carrefour Angrignon 

Montréal 
• 10652, rue Lajeunesse 

(métro Henri-Bourasta) 
• Complexe Desjardtns 
• Place Alexis-Ninon 
• Place Dupuls 
• Place Versailles 
• Plaaa Côte-des-Neiges 
• Tour |ean«Talon 

(métro Jean-Talon) 

Montréal-Nord 
Place Boura\\.i 

Plncouet 
Radio St-Hubert 
101, boul Cardinal-Léger 

Pointe aux-Trembles 
Communication Idéale 
12285. rue Sherbrooke Est 

Pointe-Claire 
Centre Falnriew Pointe-Claire 

Saint-Léonard 
Centre commercial 
Le Boulevard 

Ville Saint-Laurent 
• Place Vertu 
• J.O. Communications ltée 

245, boul. Cote-Vertu 

OsftaMHials 

Aylmee 
Papeterie Thlbo inc. 
181, rue Principale 

Gatlneau 
Les Promenades de l'Outaouais 

Hull 
Village Place Cartier 

lechute 
Centre Luminaire 
57$, rue Principale 

Laval 
• Carrefour Laval 
• Centre Laval 

Place Rosemère 
Saint Eustache 
Place Salnt-Eustache 

Carrefour «lu Nord 

Semte-Agethe-des-Moms 
Photo Côté inc. 
8. rue Hôtel -de-Ville 

Terrebonne 
Les Galeries Terrebonne I 
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La fausse note des 

E n 18 ans d'histoire, le Festival 
de jazz de Montréal n'a jamais 
connu une seule manif ni vu la 
moindre pancarte d'un militant 
franchir le seuil sacré de sa pla­
ce. Jamais. 

Depuis 18 ans, le premier 
jour du Festival marque le début de la trêve. 
Fédéralistes et souverainistes, syndicalistes 
et patrons, anglos, francos. Noirs, Jaunes ou 
Verts, tout le monde enterre la hache de 
guerre aux premiers accords de la musique 
qui adoucit les moeurs. 

Malheureusement, cette belle tradition a 
été brisée jeudi après-midi par les ayatollahs 
de la santé, un joyeux groupe de militants 
antitabac déguisés en morts-vivants. Une 
quinzaine d'entre eux ont pris d'assaut les 
marches de la Place des Arts pour dénoncer 
le « Festival international des gaz de la nico­
tine et du goudron de Montréal » . 

Comme en témoigne leur nom, les ayatol­
lahs de la sarïté ont un bon sens de l'hu­
mour. Et sans doute énormément de fric si 
on fie au tract qu'ils semaient à tout vent, un 
tract trois couleurs sur papier glacé qui imite 
à la perfection le dépliant officiel du Festival. 

Je ne reviendrai pas sur la liste bidon à 
l'intérieur du tract qui décline les noms 
d'une cinquantaine de musiciens de jazz soi-
disant victimes du tabac. 

Si Count Basie, Duke Ellington ou Nat 
King Cole sont morts, c'est peut-être d'un 
cancer du poumon, mais c'est surtout de leur 
chienne de vie et du racisme dont ils ont été 
victimes. 

Les jazzmen disparus fumaient, c'est vrai. 
Mais ils buvaient et se shootaient aussi. Et 
puis s'ils n'avaient pas fumé, ingurgité ou 
sniffé tout cela, qui sait si la musique d'as­
censeur n'aurait pas empêché le free jazz de 
voir le jour. Mais là n'est pas le sujet de ma 
chronique. 

Le vrai sujet, c'est qu'en attaquant le Festi­

val de jazz de Montréal 
alors qu'ils ont épargné le 
Grand Prix Player ' s 
( pourquoi au fait ? ) les 
ayatollahs n'ont pas seu­
lement accouché d'une 
fausse note au milieu 
d'une après-midi autre­
ment splendide, ils se 
sont carrément trompés 
de cible. 

De tous les événements 
généreusement comman­
dités par une compagnie 
de tabac, le Festival de 
jazz de Montréal est le plus prude, voire le 
plus puritain en matière de visibilité pour ne 
pas dire d'exhibitionnisme publicitaire. 

Aux festivals de jazz de Toronto et de Van­
couver par exemple, le nom de la compagnie 
de tabac fait partie intégrante du nom de 
l'événement. A Montréal ? Jamais en cent 
ans. Ici, le nom du présentateur du Maurier 
coiffe le logo du Festival comme un humble 
chapeau. 

D'ailleurs, s'il fallait que le gouvernement 
adopte le règlement stipulant que le nom 
d'une marque de tabac ne peut occuper que 
dix pour cent de l'espace sur une affiche ou 
un panneau, les organisateurs du Festival de 
jazz en seraient les premiers malheureux, 
mais pas pour les raisons que vous croyez. 
Dix pour cent pour eux, c'est déjà huit pour 
cent de trop ! 

Promenez-vous sur leur place principale 
maintenant. À l'exception de la banderole du 
Maurier accrochée sur la dernière bande de 
béton libre au sommet de la Place des Arts et 
qui donne le torticolis juste à la regarder, 
vous aurez beau chercher une affiche ou une 
bannière de tabac, vous n'en trouverez pas. 

La place principale du Festival de jazz est 
vierge de toute fumée publicitaire. Mieux : 
on n'y vend pas de cigarettes. Si vous avez 

Nathalie 

PETROWSKI 

oublié vos clous de cer­
cueil à la maison, tant pis 
pour vous. Pour nourrir 
votre vilaine habitude, il 
vous faudra traverser le 
complexe Desjardins. Et 
encore. Ce n'est pas sûr 
que la tabagie y soit ou­
verte. 

Bref, le Festival de jazz 
de Montréal est un modè­
le de sobriété et de résis­
tance face aux pressions 
du commanditaire. Si 
bien qu'en tenant leur 

manif sur la place centrale du Festival, les 
ayatollahs de la santé n'ont pas seulement 
brisé une tradition et démontré leur mauvai­
se foi. Ils ont fait la preuve qu'ils aiment la 
publicité encore plus que les compagnies de 
tabac. 

Le gâteau de madame Nadon 
Je ne vous ai pas tout dit mercredi. J'ai ef­

fectivement passé une partie de la journée du 
24 juin, rue Bloomfield à Outremont. Mais le 
soir tombé et ma chronique terminée, je suis 
allée comme bon nombre d'Outremontais de 
mon espèce, m'encanailler rue Saint-Viateur 
entre Saint-Urbain et Waverly, dans mon an­
cien quartier. 

Waverly, vous connaissez sans doute. Fo-
glia vous en a vanté les splendeurs cosmopo­
lites la semaine dernière. Il a écrit que c'était 
LA rue à Montréal. C'est vrai que c'est une 
rue chouette, une sorte de tour de Babel tran­
quille, fleurie de maisonnettes colorées et de 
jardins de poche luxuriants. Mais si vous en­
visagez d'y déménager dans les prochains 
jours, n'y pensez plus. Depuis la chronique 
de Foglia, le prix des maisons y a probable­
ment triplé. Toujours est-il que le soir de la 
Saint-Jean, Saint-Viateur bourdonnait de 

l'exubérance fiévreuse de la nouveauté. Tous 
les branchés d'Outremont, de Wcstnïount et 
du Plateau s'y étaient donné rendez-vous 
pour voir et pour être vus. Y'avait un monde 
fou, un monde coloré, bigarré, excité : des 
anglos grandes ou punk, des francos bohè­
mes ou funk, des jeunes latinos, des vieux 
Grecs, des Italos et tout cette belle humanité 
se frôlait, se touchait, se marchait sur les 
pieds dans la plus fraternelle des humidités. 
0 

Il y avait aussi la musique klezmer-orgas-
mique du groupe Raoul, de la bière chez le 
dépanneur, de la bouffe ethnique mais sur­
tout, surtout le gâteau blanc de madame Na­
don. 

Depuis douze ans, Thérèse Nadon, une 
Canadienne française catholique, mère de 
neuf enfants et brigadière, mitonne pour son 
quartier un gâteau de la taille d'un camion 
de déménagement. 

Enfin, au début, c'était un petit gâteau 
pour 30 personnes. Et puis tranquillement, 
le mot s'est passé, la foule a grossi et M m e 
Nadon s'est mis à cuisiner pour 200. 

Ce gâteau au glaçage bleu n'a pas le raffi­
nement d'un Saint-Honoré de Gaston Le Nô­
tre. Il n'en demeure pas moins le cadeau 
abondant et généreux d'une Canadienne 
française catholique, à ses voisins chiliens, 
portugais, jamaïcains, anglais ou hongrois. 
Le cadeau et le symbole de ce quartier que 
Mme Nadon aime parfois plus qu'elle-même. 
Et qu'elle va quitter à regret après 32 ans. 

Mais soyez sans crainte, Mme Nadon pro­
met de revenir l'année prochaine. De revenir 
en tant que reine de la Saint-Jean rue Saint-
Viateur. Et en tant que cerise sur le gâteau. 

Pierre Foglia est présentement en Europe 
suivre le Tour de France cycliste. Set) 
ques reprendront prochainement. 

Le pont Jacques-Cartier à éviter 
à tout prix les fins de semaine 
GEORGES LAMON 

Si vous êtes de ces automobilistes 
qui empruntent le pont Jacques-
Cartier, vous auriez tout intérêt à 
changer vos habitudes. Travaux 
routiers obligent ! Ou bien vous 
souffrez avec patience ou bien 
vous changez d'itinéraire, à tout le 
moins les fins de semaine. Un im­
mense panneau de signalisation, 
installé aux entrées nord et sud du 
pont, annonçant que le pont Jac­
ques-Cartier est à éviter les fins de 
semaine devrait convaincre les in­
crédules. 

En effet depuis hier à 20 h et 
jusqu'à dimanche midi, deux voies 
seront ouvertes en direction de 
Longueuil et une vers Montréal. 
Dimanche midi et jusqu'à 1 h du 
matin, ce sera le contraire. En re­
vanche, une seule voie sera acces­
sible dans les deux directions en­
tre 1 h et 5 h. Durant la semaine, 
une voie sera retranchée à la circu­
lation le jour en dehors des heures 
de pointe. Mince consolation : en­
tre 18 h et minuit, les soirs de feux 
d'artifice, on n'entreprendra pas de 
travaux. Il s'agit, rappelons-le, de 
travaux de remplacement de deux 
sections du tablier du pont qui du­
reront jusqu'au 19 août. Qu'on se 
le tienne pour dit ! 

Quant au pont-tunnel Louis-H.-
LaFontaine, il ne présentera cette 

Transports 
Québec 

Grands axes routiers 
Entraves prévues 
Fin de semaine du 28 et 29 juin 

D A-10/A-15PontChtmplaln 
Verdun, Brassard 
- Fermeture de 1 voie en 

direction SUD 
- De 20h dim à 5h lundi 

Entrée Cathédrale fermée 

HR-134 
Pont Jacques-Cartier 
Montréal, Loeoeeuil 
Direction? EST et OUEST 
- 1 à 2 voies ouvertes : 
- De 20h ven à 20h sam 
- Fermeture complète : 
- De 20h à 23hl5 samedi 
- 1 à 2 voies ouvertes : 
• De 23h59 sam à 5h lundi 

IA-40 Pont de Baalle 
Montréal, Lachenale 
Directions EST Qt OUEST 
• 1 à 2 voies ouvertes 
• Entre 23h ven et 21 h sam 

D A-25 Tunnel laFontalne 
Montréal Boacherville 
DireçfOn NQRD 
1 voie ouverte 
- De 23h ven à 7h sam 

• A-40 Entrel'A-540elle 
pont de me-aux-Toertes 
Vaadrwil 
Directions EST et OUEST 
• 2 voies ouvertes par direc­
tion à contresens 

Sur le pçnt de nie-auy-
Tpyrtes : 
• Fermeture de 2 voies, dans 
les 2 directions 

R'ravaux d'urgence) 
oute alternative: A-20 

M A 720 EST 
Tunnel Ville-Marie 
Montréal 
- Fermeture complète 
- De 22h ven à 7h sam 
- De 19h30 à 23h59 sam 

A venir: 
Du 7 juillet au 1 novembre 
R-134 hauteur du boul. 
Desaulniers à Longueuil 
Phase 1 : 
Direction EST(vers Montréal) 
- Fermeture complète 
- Détour par la voie de ser­
vice jusqu'au 13 septembre 

INFO-TRAVAUX Service 24 hres Montréal : (514) 873-4121 CANTEL (sariv irais) : 4 878 www.mtq.gouv.qc.ca/Travaux 

fois aucune entrave importante à la 
circulation. 

Autres irritants 
Un autre irritant vient cepen­

dant de surgir au pont de l'île-
aux-Tourtes, reliant Sainte-Anne-
de-Bellevue à Vaudreuil. 

Selon le porte-parole du minis­
tère des Transports du Québec, 
Yvan Paquette, il s'agit de travaux 

d'urgence nécessités par l'affaisse­
ment du joint de la chaussée et la 
culée du pont à la suite de l'effrite­
ment du béton de la dalle décou­
vert cette semaine, qui a causé une 
congestion du trafic en direction 
de Montréal. Jusqu'à mercredi à 
5 h, deux voies sur trois seront 
donc fermées à la circulation en di­
rection de Montréal. En direction 
de Vaudreuil ( ouest ) , cette ferme­

ture se prolongera jusqu'à 10 h. 

« C'est à éviter autant que pos­
sible dans les deux directions, a 
noté M . Paquette. On s'attend à 
bien des problèmes. » 

Du côté de l'autoroute Ville-Ma­
rie, il faut rappeler que la section 
en direction est, à partir de la sor­
tie Ville-Marie, sera également fer­
mée toutes les fins de semaines 
pour des travaux de réfection. 

La mère du 
bébé égorgé 
retrouvée 
JEAN-PAUL CHARBONNEAU 

Un terrible drame familial a ébran­
lé jeudi la population de Saint-
Hyacinthe. Un bébé de 22 mois a 
été découvert sans vie dans un lit et 
sa mère retrouvée en fin de soirée 
dans un centre pour femmes bat­
tues de Saint-Jean-sur-Richelieu. 

Brigitte Ménard, 20 ans, a été ac­
cusée hier du meurtre prémédité de 
son fils Patrick, qui aurait eu la 
gorge tranchée. 

La jeune mère devra subir un 
examen psychiatique de 30 jours. 

Jeudi après-midi, Brigitte M é ­
nard a rencontré à Saint-Damase 
une femme qu'elle connaît très 
bien, qui lui aurait demandé com­
ment allait son enfant. Elle aurait 
répondu d'une façon évasive. In­
quiète, la femme a contacté des 
proches de la jeune mère. C'est ain­
si que, vers 18 h 30, des policiers 
municipaux se sont présentés au 
1775, rueTurcot. 

Une policière est entrée dans la 
maison, a vu l'enfant sans vie et est 
ressortie aussitôt. La SQ, qui a pris 
la relève, a mis plus de quatre heu­
res à obtenir un mandat de perqui­
sition. 

C'est alors que les policiers ont 
appris que leurs collègues de Saint-
Jean avaient été appelés dans un 
centre pour femmes battues aux 
prises avec une personne qui cau­
sait des problèmes. Ils ont immé­
diatement fait le lien entre la dé­
couverte de l'enfant et cet appel. 

rabais pour des 
qui ont suivi le Grand Prix de Montréal ! 

Lors du Grand Prix de Montréal 97, plus de 130 téléviseurs ont été prêtés. 
Dumoulin a été désigné pour liquider ces appareils... 

C'est à vous maintenant d'en profiter! 

I 
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Panasonic 
Moniteur 27* stéréo, télécom, mufti-marques 

Moniteur 27* menu à l'écran, image sur image 

Moniteur 32" image sur image, 2 synton'tsateurs 

Qté.i Rég. 

©I 7995 

<g>! 1898* 

sont dispontolfti (tant cet 4 suocursstoe. 
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8390, rue Saint-Hubert 
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1599. Autoroute 440 Ouest 
(Sortit bout fnduitrHO 

6M-7770 

2203. chemin de Châmbfy 

468-1993 

/ 

559s 
6 3 » 

149» 

http://www.mtq.gouv.qc.ca/Travaux


A 6 LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 28 JUIN 1997 

2 1 , 5 millions à Montréal pour 
lutter contre la pauvreté 

• 
JOËL GOULET 

Montréal recevra 21,58 millions du 
Fonds de lutte contre la pauvreté 
par la réinsertion au travail, soit 
35,2 % de l'enveloppe globale pour 
la première année de gestion, a fait 
savoir hier la ministre d'État de 
l'Emploi et de la Solidarité, Louise 
Harel. 

Ce fonds de 250 millions, éche­
lonné sur une période de trois ans, 
est 4e résultat d'un important con­
sensus qui s'est dégagé à l'occasion 
du Sommet sur l'économie et l'em­
ploi, en novembre dernier. Il a été 
officiellement créé par un projet de 
loi sanctionné à l'Assemblée natio­
nale le 12 Juin. 

Le premier ministre Lucien Bou­
chard en a approuvé les orienta­
tions à la suite des recommanda­
tions d'un comité a viseur présidé 
par Louis Bernard, vice-président 
de* la Banque Laurentienne et ex-
secrétaire général du gouverne­
ment. 
. t e Fonds de hitte contre la pau­
vreté s'adresse à tous ceux qui sont 
exclus du marché du travail, tout 
particulièrement les prestataires de 
la sécurité du revenu et les person­
nes en situation de dénuement. 
Confié par le gouvernement au mi­

nistère de l'Emploi et de la Solida­
rité, il a pour but de financer des 
projets d'intégration, de formation 
et de création d'emplois au sein des 
16 régions administratives du Qué­
bec. 

« Il s'agit de cibler des projets 
qui favorisent l'intégration durable 
à l'emploi, a déclaré hier à Mont­
réal la ministre Harel, lors de l'an­
nonce des orientations concernant 
l'utilisation et la gestion du fonds. 
Les projets mis de l'avant doivent 
agir en complémentarité et non en 
substitution aux* programmes gou­
vernementaux déjà existants. * 

Le b u d g e t p o u r l ' année 
1997-1998 est de 83 millions. De ce 
montant, 10 millions ont déjà été 
consacrés à des travaux de sylvicul­
ture qui ont permis à près de 700 
prestataires de l'aide sociale de se 
dénicher un emploi dans sept diffé­
rentes régions, alors qu'une somme 
identique sera affectée à d'autres 
projets touchant plusieurs régions à 
la fois. 

Sur la base de certains indica­
teurs dé pauvreté, 63 millions ont 
donc été distribués entre les ré­
gions du Québec. Cette répartition 
tient compte à la fois de la concen­
tration de la pauvreté dans l'île de 
Montréal et de l'équité entre les ré­
gions dites « défavorisées ». 

Après Montréal et ses 21,58 mil­
lions — 2,4 millions seront injectés 
dans des projets d'économie sociale 
— suit la Montérégie avec un bud­
get de 7,95 millions, soit 12,8 % de 
l'enveloppe globale du fonds pour 
cette année. Quant à la région de 
Laval, elle-héritera de 1,94 million 
( 3 % ) . 

Le ministère de l'Emploi et de la 
Solidarité est maintenant prêt à re­
cevoir des soumissions de projets 
qui faciliteront l'accès au travail 
des personnes économiquement 
démunies. Les entreprises, les or­
ganismes communautaires et les 
institutions publiques sont notam­
ment invités à accueillir des travail­
leurs dans le cadre d'activités de 
formation et d'accompagnement. Le 
Fonds peut aussi soutenir la créa­
tion de micro-entreprises ou d'em­
plois autonomes. 

Un comité régional formé de 
cinq personnes issues du gouver­
nement et d'organismes du milieu 
est chargé d'évaluer et d'accepter 
les projets, qui devront initiale­
ment être remis aux directions ré­
gionales du réseau Travail-Québec, 
et d'assurer leur suivi. Un dépliant 
d'information, un guide et un for­
mulaire sont d'ailleurs offerts dans 
les centres du réseau. 

L'insuffisance de 
moniteurs sera comblée 
MARIE-ÈVE GÉRIN 

À la suite de pourparlers entre la 
Ville de Montréal et le ministère 
fédéral du Développement des 
ressources humaines, l'insuffisan­
ce de moniteurs dans les « camps 
de jour » montréalais sera entière­
ment comblée. 

Suzette Perreault, directrice du 
centre d'emploi centre-ville du 
ministère fédéral du Développe­
ment des ressources humaines, a 
confirmé que la demande de la 
Ville de Montréal était acceptée 
intégralement. Le programme fé­
déral Placement-carrière-été sera 
donc en* mesure de réaffecter cer­
tains fonds afin de fournir les 
52 000 $ manquants à 18 clubs de 
vacances journaliers pour embau­
cher 25 moniteurs. 

« Les négociations ont débuté 
le 16 juin et, dès la fin de la se­
maine dernière, on était déjà très 
optimistes », souligne Daniel Mo-
reau, responsable des 133 clubs 
de vacances de la Ville de Mont­
réal, tout en précisant que ce gen­
re de pressions pour répondre aux 
besoins de base des comités de 
loisirs se fait systématiquement 
chaque année. 

« Je suis très heureuse, a dit 
soeur Andrée Ménard, responsa­
ble du camp Promi, de Côte-des-
Neiges, en apprenant la nouvelle 
de La Presse. Ça arrive un peu tard. 

mais c'est une bonne nouvelle 
pour les étudiants £t pour les pa­
rents. Avec le nouveau moniteur, 
on pourra accueillir de 15 à 20 en­
fants de plus. » 

À l'instar des 17 autres clubs 
qui présentaient un déficit de mo­
niteurs, Promi, situé dans un des 
secteurs les plus défavorisés de 
Montréal, était jusqu'à ce jour 
dans l'obligation de refuser des 
enfants. 

Pour expliquer la réévaluation 
positive du dossier des clubs de 
vacances, Suzette Perreault a tenu 
à préciser que la priorité était 
donnée aux demandes venant des 
organismes à but non lucratif: 
« On reçoit chaque année un 
nombre astronomique de deman­
des. Chaque projet a son utilité, 
mais on favorise le travail qui a le 
plus d'impact sur la collectivité. 
Les camps de jours répondent à ce 
critère. » Le programme Place-
ment-carrière-été a permis à 2487 
étudiants montréalais de se trou­
ver un emploi d'été en 1996. 

Pour sa part, la Ville de Mont­
réal a octroyé 1,1 million de dol­
lars aux 133 clubs de vacances si­
tués sur son territoire, soit 
sensiblement le même montant 
que l'an dernier. Ces clubs em­
bauchent un total de 800 moni­
teurs et accueillent chaque année 
plus de 16 000 enfants. 

U N E N O U V E L L E E T U D E D E B U T E R A B I E N T O T 

: 
Combattons 

l'ostéoporose. 
^ A idc i l'Hôpital Royal 

Victoria à étudier cette 
maladie invalidante. 
Si vous êtes • une femme 
entre 30 et 85 ans et 
• ménopausée depuis 
plus de 5 ans, vous 
pourriez participer à une 
étude portant sur un 

-nouveau traitement. Pour de plus amples 
renseignements, vous êtes priée de 

communiquer avec le D r Richard Kremer 
de l'Unité de Recherche Clinique 

de l'Hôpital Royal Victoria au 
842-1231, poste 5877 ou 5378. 

COMBATTEZ* 
LA CHALEUR!» 

PINGUIN0 PAC-250 
CLIMATISEUR PORTATIF 

r 

i UNS EAU 

DeLonghi ̂ ) Rnguîn5) 
"Une merveilleuse fraîcheur sur roulettes!" 

-A 

Le Pinguino PAC-250 est un climatiseur portatif sur roulettes remarquable comportant tous les éléments pertinents; il peut être 
déplacé facilement et pratiquement partout pour vous assurer une fraîcheur confortable quand et où vous en avez le plus besoin. 

CHAMBRE À COUCHER • BUREAU • HABITATION • ENTREPÔT* BATEAU • CAMPEUR • SALLE D'ORDINATEURS 
ETS 

LABLES-

FLUX D'AIR 4 
FROID 

RESERVOIR 
D'EAU 

PLATEAU 
COLLECTEUR 

D'EAU 

ÉVAPORATEUR 

THERMOSTAT 

VENTILATEUR 
D'EVACUATION 
D'AIR A 2 VITESSES 

P - CONDENSEUR D'AIR 

DIFFUSEUR D'EAU 

EUR 
D'EAU 

POMPE À EAU 

PRESSEUR M ; .M 

Fourni au complet, avec boyau d'évacuation et vote/ d'aença 
de fenêtre; facëe et rapide à installer n'importe ou. Convient 
pour t*>e in rtil^ temporaire, mtfc ad très pratique au» 
pouTunetnstallatimpeniianeritaats 

Le climatiseur portatif Pinguino est prévu 
pour des locaux sans fenêtres, mats vous 
pojwégalerrmi'instato dans une 
fenêtre. 

1 
Refroidissement à air ou «super-refroidissement» à eau. 

8000 BTU 
FRAIS ET INCROYABLEMENT SIMPLE! 

EATON'S 
la 3$ aie G E N T R E du 

P O U R P L U S D E R E N S E I G N E M E N T S , V E U I L L E Z T É L É P H O N E R À D E L O N Q H I C A N A D A 1 - 8 8 8 - 3 3 5 - 6 6 4 4 
PINF#2 
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Affaire Flahiff : « Les accusations 
sont très sérieuses » , dit la Couronne 
YVESBOISVERT 

L'avocat montréalais Bruno Pateras, que le procureur gé­
néral du Canada a embauché pour s'occuper du dossier de 
blanchiment d'argent du juge Robert Flahiff, n'a pas ap­
précié du tout les accusations lancées hier dans La Presse 
par l'avocat du juge. 

Me Pateras, après une enquête 
de quatre ans de la Gendarmerie 
royale du Canada, a estimé que des 
accusations de blanchiment de 
1 675 000 $ d'argent de la drogue 
devaient être portées contre le juge 
Flahiff, de la Cour supérieure du 
Québec, pour des actes commis 
quand il était avocat, de janvier 
1989 à juin 1991 ( il est juge depuis 

Je 23 juin 1993 ). 
Aussitôt les accusations autori­

sées, l'avocat du juge. Me Claude 
Girouard, a dénoncé la durée de 
l'enquête et le fait qu'on accuse un 
« honnête citoyen » sur la foi du té­
moignage de Paul Lame, un trafi­
quant de drogue repenti purgeant 
actuellement une peine de 17 ans 
aux États-Unis. Me Girouard a dit 
que c'est avec une certaine légèreté 
qu'on a accusé son client, qui nie 
tout fermement, et que le système 
judiciaire est en train de « déra­
per » sur la pente glissante des dé­
lateurs. 

« Je n'ai pas l'intention de plai­
der la cause dans les médias, mais 
je ne peux laisser passer certaines 
choses qui sont de la foutaise », a 
dit hier Me Pateras, un avocat de 
grande réputation. «< Ou bien il 
( Me Girouard ) ne me connaît pas, 
ou bien il me connaît mal ! » 

Me Pateras dit qu'avec son asso­

ciée Danielle Barot, il a épluché et 
étudié le dossier Flahiff pendant 
des semaines depuis l'automne. 
Des accusations aussi sérieuses 
contre un juge de la Cour supérieu­
re ( une première au Canada ) ne 
sont pas lancées à la légère, « loin 
de là, et Me Girouard s'en aperce­
vra en temps et lieu ! » 

L'argument selon lequel le fait 
d'avoir été un avocat de la défense 
a nui au juge Flahiff « ne tient 
pas », de dire Me Pateras, lui-
même avocat de la défense en 
temps normal. 

Quand Paul Larue a été arrêté 
par la police antidrogue américaine 
( DE A ), en Floride, en 1993, le 
service de police de la CUM tout 
comme la GRC l'ont rencontré. 
L'enquête sur le juge Flahiff a été 
menée par l'agent Daniel Char-
trand, de la Sûreté du Québec, prê­
té à la GRC depuis deux ans. Un 
gendarme fédéral. Normand Denis, 
y a également participé. 

L'enquête a mené les policiers en 
Suisse, où ils ont rencontré des té­
moins et recueilli des documents. 
Larue, dit Me Pateras, n'est pas le 
seul témoin important, et ce n'est 
pas sur la seule foi de ce délateur 
qu'on a accuse M. Flahiff. Le mi­
nistère public a une liste potentiel­
le d'environ 30 témoins. Le magis­

trat de 50 ans, apparemment, n'a 
pas fait de déclaration aux poli­
ciers. 

Joint hier, l'ex-juge en chef Law­
rence Poitras a confirmé que le juge 
Flahiff l'a informé des « rumeurs » 
l'entourant en 1994. Le juge Flahiff 
a assuré le juge en chef qu'il n'y 
avait rien de vrai dans cette histoi­
re. 

M. Poitras ajoute que jamais les 
autorités policières ne lui ont four­
ni d'informations quant à l'enquê­
te, et que rien ne lui permettait de 
mettre en doute la parole du juge 
Flahiff, et encore moins de le sus­
pendre. «< Là où ma curiosité a été 
piquée, c'est quand il y a eu des 
perquisitions ( en janvier 1996 ) à 
l'ancien bureau d'avocat du juge 
Flahiff et à son bureau au palais de 
justice. Mais apparemment, les po­
liciers sont sortis bredouilles. Peu 
de temps après, avec un billet de 
médecin à l'appui, le juge Flahiff a 
demandé un congé de maladie, et 
j'ai transmis la demande au minis­
tère de la Justice. » 

Depuis les perquisitions, le juge 
Flahiff n'a siégé que sporadique­
ment, uniquement dans des affaires 
civiles. Il est en congé de maladie 
depuis janvier 1997 et ne siégera 
pas tant que l'affaire criminelle ne 
sera pas réglée. 

Au SPCUM, par ailleurs, on re­
fuse de commenter l'information 
selon laquelle l'actuel directeur 
Jacques Duchesneau, alors numéro 
2, avait rencontré le juge Flahiff le 
2 juillet 1993 pour lui dire de ne 
pas s'en faire avec les propos de 
Larue. 

M. Flahiff comparaîtra au palais 
de justice de Montréal le 27 août. 

loto-québec 

Tirage du: 
97-06-27 

NUMÉROS LOTS 

345871 50 000$ 

• 45871 5 000$ 

• 5871 250$ 

• • 871 25$ 

NUMÉROS 

34587 • 
3458 • 
345 ™ 

LOTS 

1 0 0 0 $ 

100$ 

10$ 

w 1 lot de 
24 000$ 

(n° non décomposaWe) 

634B043 

24 lots bonis de 2 400 $ (numéros non dôcor*posab*es) 
1 6 4 A 3 2 4 3 9 9 A 9 7 6 5 8 6 A 4 5 2 6 9 C A 7 5 3 3 9 8 B 5 8 4 
2 3 9 A 5 2 3 4 2 2 A 4 0 8 6 0 8 A 6 0 3 6 9 4 A 1 6 0 4 6 5 B 8 7 0 
2 5 2 A 5 5 6 4 2 8 A 4 9 7 6 2 3 A 1 8 9 1 8 1 B 6 0 6 6 1 9 B 1 3 1 
3 1 9 A 7 9 3 4 8 7 A 0 0 5 6 7 6 A 8 7 9 2 2 7 B 6 4 4 6 8 4 B 5 9 8 
3 7 9 A 7 1 6 5 0 5 A 1 3 4 6 8 0 A 8 3 5 3 5 9 B 1 9 6 

240 lots bonis de 240 
1 1 7 A 8 6 2 3 1 6 A 1 3 6 5 1 4 A 9 5 1 
1 1 8 A 9 6 3 3 3 1 A 5 3 7 5 2 3 A 2 7 4 
1 2 4 A 3 4 4 3 4 3 A 6 4 2 5 2 9 A 7 0 2 
1 3 4 A 6 2 9 3 4 4 A 1 3 8 5 4 0 A 9 3 9 
1 3 5 A 6 2 7 3 4 5 A 4 3 0 5 4 4 A 1 4 7 
1 4 1 A 2 2 1 3 4 5 A 8 5 5 5 5 4 A 1 7 7 
1 4 4 A 1 1 7 3 5 4 A 2 7 5 5 5 7 A 7 5 2 
1 6 5 A 7 9 0 3 5 4 A 7 3 3 5 5 9 A 1 5 9 
1 6 9 A 4 1 0 3 5 4 A 8 4 9 5 6 4 A 2 8 1 
1 6 9 A 8 1 5 3 6 0 A 6 3 9 5 6 6 A 9 6 1 
1 7 8 A 5 4 4 3 6 2 A 0 3 9 5 6 8 A 7 8 1 
1 8 0 A 5 7 4 3 6 4 A 9 5 7 5 7 3 A 7 4 8 
1 8 1 A 8 1 4 3 8 9 A 3 5 5 5 7 6 A 0 3 3 
1 8 3 A 2 1 7 3 9 5 A 8 9 1 5 8 6 A 3 2 2 
1 9 9 A 1 6 6 3 9 9 A 4 8 8 5 9 7 A 4 4 4 
1 9 9 A 4 9 0 4 1 1 A 5 1 0 6 0 6 A 6 2 6 
2 0 0 A 6 6 4 4 1 6 A 7 9 5 6 0 7 A 0 9 3 
2 0 4 A 4 4 9 4 1 9 A 0 5 3 6 1 3 A 0 5 9 
2 0 9 A 7 9 0 4 1 9 A 9 5 3 6 1 3 A 2 9 7 
2 1 0 A 9 7 5 4 2 2 A 4 8 8 6 2 3 A 6 1 4 
2 1 3 A 1 1 2 4 2 4 A 1 0 6 6 3 2 A 3 9 7 
2 1 4 A 2 9 6 4 3 3 A 9 5 7 6 3 4 A 1 4 9 
2 1 7 A 5 6 5 4 3 5 A 4 7 1 6 3 4 A 5 2 8 
2 2 3 A 2 9 0 4 3 7 A 7 2 3 6 5 0 A 8 7 2 
2 2 4 A 1 6 7 4 3 8 A 5 5 4 6 5 7 A 6 2 8 
2 3 4 A 3 3 6 4 4 5 A 0 2 1 6 6 5 A 4 6 2 
2 3 4 A 5 7 1 4 5 6 A 2 2 4 6 6 7 A 2 4 8 
2 4 7 A 9 2 1 4 5 7 A 5 8 7 6 7 1 A 8 8 2 
2 4 9 A 3 4 0 4 5 7 A 6 7 5 6 7 5 A 7 8 9 
2 5 3 A 8 5 3 4 5 8 A 5 0 9 6 8 1 A 3 9 6 
2 5 7 A 2 5 5 4 6 0 A 0 4 1 6 8 2 A 1 2 6 
2 5 9 A 6 9 4 4 6 7 A 8 3 5 6 8 3 A 2 1 5 
2 6 1 A 8 0 2 4 7 6 A 8 5 4 6 9 2 A 0 5 2 
2 6 4 A 3 8 3 4 8 0 A 8 4 3 6 9 4 A 5 0 4 
2 6 8 A 9 9 6 4 8 5 A 3 9 7 6 9 6 A 8 9 0 
2 8 5 A 2 1 7 4 9 3 A 8 0 8 6 9 7 A 5 4 8 
2 8 6 A 3 2 0 4 9 5 A 9 6 3 1 0 8 B 1 6 9 
2 9 5 A 2 4 1 5 0 5 A 6 6 8 1 0 8 B 4 9 8 
3 0 6 A 1 3 2 5 0 7 A 3 4 3 1 0 9 B 4 2 9 
3 1 5 A 5 4 0 5 1 2 A 1 9 1 1 2 3 B 1 9 7 

$ (numéros non décomposâmes) 

1 2 7 B 7 9 3 3 2 6 B 1 8 8 5 5 0 B 8 7 5 
1 3 1 B 1 9 6 3 3 5 B 1 6 6 5 5 3 B 4 3 7 
1 4 6 B 3 4 5 3 5 2 B 4 2 9 5 6 4 B 0 9 7 
1 5 0 B 1 8 4 3 5 3 B 2 4 4 5 7 3 B 5 0 1 
1 5 1 B 0 0 2 3 5 4 B 5 8 8 5 7 6 B 9 6 0 
1 5 3 B 7 8 7 3 5 7 B 6 5 2 5 8 2 B 8 7 3 
1 5 8 B 5 0 3 3 6 6 B 9 3 7 5 8 3 B 5 2 0 
1 5 9 B 3 3 6 3 6 7 B 8 7 2 5 8 4 B 1 8 2 
1 6 4 B 0 7 6 3 7 0 B 9 2 4 5 8 6 B 2 5 8 
1 7 3 B 0 2 6 3 7 5 B 7 5 4 5 8 6 B 2 7 9 
1 7 6 B 2 1 9 3 7 5 B 7 8 2 5 9 0 B 8 3 7 
1 8 3 B 3 9 8 3 9 3 B 1 5 2 5 9 1 B 9 4 7 
1 8 3 B 9 0 0 4 0 3 B 8 1 8 5 9 6 B 9 2 0 
1 9 5 B 6 9 0 4 0 5 B 9 7 2 6 0 2 B 7 8 4 
1 9 6 B 9 6 4 4 0 6 B 6 4 5 6 0 4 B 8 1 9 
1 9 9 B 7 1 7 4 1 1 B 9 1 6 6 1 0 B 8 6 5 
2 2 6 B 4 4 2 4 1 3 B 2 7 6 6 1 1 B 7 7 6 
2 3 3 B 9 0 4 4 2 4 B 3 7 9 6 1 7 B 0 9 5 
2 4 1 B 5 5 0 4 2 4 B 6 3 4 6 1 8 B 0 7 5 
2 4 1 B 7 8 3 4 3 6 B 2 9 9 6 2 2 B 6 2 8 
2 4 3 B 8 2 4 4 3 6 B 3 8 9 6 2 5 B 7 6 3 
2 5 1 B 3 6 5 4 3 9 B 4 5 0 6 2 7 B 0 9 3 
2 5 7 B 1 3 6 4 4 4 B 8 3 6 6 2 8 B 3 9 2 
2 6 2 B 1 0 9 4 5 7 B 2 5 6 6 3 1 B 4 8 3 
2 6 9 B 8 2 9 4 5 8 B 1 7 1 6 3 7 B 6 5 7 
2 7 5 B 3 5 8 4 6 4 B 4 4 2 6 4 0 B 3 7 9 
2 7 7 B 6 0 8 4 6 6 B 3 0 8 6 4 1 B 5 0 3 
2 7 8 B 6 7 0 4 6 9 B 5 7 7 6 4 6 B 1 4 1 
2 7 9 B 0 2 0 4 7 3 B 0 3 0 6 5 9 B 4 0 7 
2 8 3 B 4 2 6 4 7 5 B 8 0 8 6 6 0 B 7 0 7 
2 8 4 B 2 4 2 4 7 6 B 1 3 2 6 6 1 B 1 9 1 
2 8 8 B 8 5 2 4 8 3 B 7 6 0 6 7 5 B 7 0 5 
2 9 5 B 8 9 5 4 9 7 B 7 9 3 6 7 6 B 7 8 4 
3 0 4 B 9 8 8 5 0 7 B 4 0 3 6 8 2 B 2 4 4 
3 0 7 B 6 8 9 5 0 9 B 6 7 6 6 8 3 B 6 3 7 
3 1 0 B 0 9 2 5 1 5 B 2 4 3 6 9 4 B 2 9 2 
3 1 6 B 8 7 0 5 1 9 B 0 1 4 6 9 5 B 9 1 1 
3 1 8 B 0 0 8 5 2 2 B 8 3 0 6 9 7 B 2 2 1 
3 2 0 B 5 6 7 5 3 1 B 7 2 5 6 9 8 B 9 6 3 
3 2 2 B 8 4 9 5 3 1 B 7 6 8 6 9 9 B 3 8 1 

Les modainés jeni: Titsmtnt des b a ^ gagnarta paraiaaaot au verso daabMati. En cas 
de dtopsrtè enb* ortie as* ds numéros gagnants et m M crtdeto. cette dernière «prloriat 

B O U C L E S D ' O R E I L L E S 

(~y? À D I A M A N T 

Q/OUTAIKE 
OR 14 CARATS 

TOTAL 

5 pts VENTE 58 $ 
10 pts VENTE 88$ 
25 pts V E N T E 268 % 

VENTE 478 $ ^Èr^ 
5o pts VENTE 688$ 
k. 

L E P A R C H E M I N 
u 

Nos diamants et pierres précieuses sont sélectionné 
par le laboratoire Gemmolegùfue du Canada. 

Mezzanine, MÉTRO Béni UQAM, 1500, rue Berri 
Montréal 845-5243 sans frais 1-800-667-6878 

loto-québec 

1 Ponttac Sunfirs 
décapotable 

Tirage du 97-06-27 2548498 
(numéros non décomposa oies) 

97-06-01 2645156 97-06-14 2071139 

974)6-02 2194763 97-06-15 1343986 

97-0*03 1506477 974)6-16 1560344 

97-064)4 2644664 974)6-17 2736297 

97-064)6 2172200 974)6-18 2696916 

97-06-06 2234717 97-06-19 1779272 

974)6477 2475444 97-06-20 2620480 

974)64» 1743173 974)6-21 2510801 

97-06-09 1245280 974)6-22 2261007 

974)6-10 1743345 97-06-23 2626342 

974)6-11 2078763 97-06-24 2425628 

974)6-12 2427884 974)6-29 2150170 

974)6-13 1513527 974)6-26 2789732 
tfencaaaMTtant des basa) 

dM bMi En cas de àspante 
et la ksai cMcisae, estai dem^n a pnorSé 

Tirage supplémentaire le 29 juin 199, 

Mol, 
j'ai signé 
ma carte 
de don 
d'organ 

e à •4 
1 800 2 6 /^1 34 

< I O O N D t l A . U I f. 

VOUS? 

MUTUWL 

Fusion des hôpitaux : 
huit cadres licenciés 
La fusion des hôpitaux Hôtel-
Dieu, Notre-Dame et Saint-Luc 
aura eu pour effet de réduire de 
24 à 16 le nombre de ses cadres 
supérieurs. 

Cette décision a été prise jeudi 
soir lors d'une séance extraordi­
naire du conseil d'administration 
du CHUM. Le conseil a ainsi ac­
cepté le plan d'organisation de 
l'administration supérieure pro­
posé par la directrice générale, 
Mme Cécile Cléroux. 

Le conseil a aussi approuvé la 
nomination des 13 premiers chefs 
de département du CHUM éma­

nant du conseii des médecins, 
dentistes et pharmaciens du Cen­
tre hospitalier et des facultés con­
cernées de l'Université de Mont­
r é a l . Le n o u v e a u p l a n 
d'organisation laisse place à une 
seule équipe de direction chargée 
de gérer la nouvelle organisation. 
Les phases subséquentes de l'im­
plantation du plan d'organisation 
s'échelonneront sur les prochains 
mois, la direction s'étant donné 
jusqu'à l'automne pour harmoni­
ser les composantes structurelles 
dans l'ensemble de l'organisation 
du CHUM. 

Performa 
6500 

603e / 250 MHz 
32 Mo mémoire vwc 

4 0 Go disque dur 
12XCD Interne 

Moniteur couleur 15"AV 
Stéréo 16 bits 

Deux fentes d'extension PQ 
ta/Modem 33 6 kbps 

davier, souns 
Lecteur Zip 100 Mo 

logiciels inclus 

Liquidat ion 

Apple 
Mu irïush 

•aw 

• -

Fax modem 14.4 59.00$ 

Quick Take 100 (DEMO) 299.00 $ 

Logiciels sur CD 7.00$ I 
aval 

C E N T R E D E S O L U T I O N S DORVAL 636-5127 
ffliCrO/erY 950, chemin Herron , (rond-point Dorvai) 

Co *erru ione en promotion icuèement i Utcmcn Docnè et pour un icmp» km«c H-ufcmem. *Vb* le» detads et la condxorts en magxun. C1995 
Apple Computer, Inc. Tous dn*i réserve* Apple, le logo Appk" *o« d a marqua déposées d'Apple Computer. Inc. 

l e s a r c h i t e c t e s d u t e m p s 

La collection Sportwave. La précision Suisse du 
chronographe quartz. Fonctions multiples en un temps 
record. Cadran en cristal de saphir, résistante à l'eau 

dans une profondeur dë 30 mètres ( 160 pieds), et une 
garantie internationale de 5 ans et un excellent prix. 

1 • 

CHÂTEAU D'IVOIRE 
D«r>v<» ! « / • 

2020 rue de la Monragne 845-4651 
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La «facture» de 500 millions de Québec risque 
de réduire encore l'accès à la propriété, dit l'UMQ 
MARTIN PELCHAT 

Les transferts gouvernementaux de 
500 millions en 1998 pourraient 
tuer dans l'oeuf la faible reprise 
qu'on observe sur le marché rési­
dentiel, selon une étude réalisée 
pour le compte de l'Union des mu­
nicipalités du Québec ( U M Q ) . 

Une hausse des impôts fonciers, 
que l ' U M Q estime inévitable, au­
rait pour effet de réduire l'accessi­
bilité à la propriété au moment où 
le Québec affiche le pire taux à cet 
égard au Canada, remarque le pré­
sident de l 'UMQ, Mario Laframboi-
se. Le pourcentage de propriétaires 
n'est que de 56 % au Québec, huit 
points derrière l'avant-dernier • 
rang, occupé ex aequo par l'Onta­
rio, l'Alberta et la Colombie-Bri­
tannique. 

« Étant donné l'appauvrissement 
général des ménages, l'endettement 
croissant de ceux-ci, l'augmenta­
tion générale des frais d'acquisition 
et des frais de maintien des pro­
priétés, de même que la hausse des 
taxes et des impôts fonciers, nous 
pouvons dire sans nous tromper 
que le fardeau fiscal local du ci­
toyen est à un niveau qui ne peut 
être alourdi sans conséquences gra­
ves sur l'accession à la propriété » , 
dit-il. 

LTJMQ s'inscrit donc en faux de­
vant les déclarations de certains 
ministres ( elle cite Bernard Landry 
et Serge Ménard ) , selon qui il y a 
encore de l'espace dans le champ 
de taxation foncier au Québec. 

L'étude qu'elle a commandée à 
l'urbaniste Claude Beaulac ( Urba-

soft ) a estimé à 2 % la réduction 
du taux d'« abordabilité » des mai­
sons unifamiliales, à la suite de 
transferts de 500 millions qui en­
gendreraient une augmentation de 
6,1 % des dépenses municipales. 

C'est un scénario du pire, admet 
le président de l 'UMQ, mais ce der­
nier ne voit pas comment les villes 
pourront réduire d'autant leurs dé­
penses sans que le gouvernement 
ne leur donne d'outils — loi d'ex­
ception ou pouvoirs de sous-trai­
tance, etc.— pour réduire leurs 
coûts de main-d'oeuvre, réputés 
27 % plus élevés que dans la fonc­
tion publique. 

Sans ces « outils » , les villes sont 
placées devant une situation inex­
tricable, croit l 'UMQ, car « l'étude 
d'Urbasoft démontre hors de tout 

doute qu'il n'existe pas de poten­
tiel inexploité de taxation au ni­
veau local » , dit Mario Laframboi-
se. 

• 

Toujours selon cette étude, la 
baisse des taux d'intérêt a permis 
de rehausser en 1996 le taux 
d'« abordabilité » des maisons, 
mais le taux actuel demeure tou­
jours inférieur à celui de 1986. Ain­
si, 21,2 % des ménages locataires 
québécois disposaient en 1996 de 
revenus suffisants pour devenir 
propriétaires d'une maison neuve, 
alors que ce taux était de 26,4 % il 
y a dix ans. Dans la région métro­
politaine, ce taux s'établissait en 
1996 à 17,3 % seulement. 

L'année 1990 fut la pire de la 
dernière décennie au chapitre de 
l'accession à la propriété. Car au 

••s 

POUR NE PAS 

FAITES PLAISIR 
VOTRE VEHICULE 

4 

Remplacement du filtre, lubrification du 
châssis et utilisation de l'huile à moteur de 
qualité GM Goôdwrench. 
Vérification et remplissage de ces liquides : 
lave-glace, freins, servodirection, différent* 
boite de transfert et boite de vitesses. 

~~~*niète : pneus (pression < —»froidiss< 
« ins] 

• 

ite de transfert et DOU« — R 

inspection complète : pneus (pression et 
usure). 1\Ht* à air, liquide de ref roidisserr 
boyaux, essuie-glaces, courroie, batterie, 
phares et feux. 

• Sans rendez-vous. 1 

• I 

Û 

1 

• 4 

PRIX SANS MAUVAISES 

En 29 minutes 
ou moins, 

ou la prochaine fois c'est 

^GRATUIT 

Service Goôdwrench 
Votre véftîcute t'exige 

Pour connaître votre concessionnaire GM Goôdwrench le plus près, composez sans frais : 
1 800 463-7443. www.gmainada.conv* 

Ces o«res Vappnquem , , a plupart ^ ^ ^ S S S S ^ ^ ^ ^ 
%3^£ç^%*àta£ LencorK«Sonnaire peut vendre a prix moindre. 

moment où les taux d'intérêt s'éle­
vaient à 14 %, seulement 6 % des 
ménages locataires ( 4,4 % dans la 
région de Montréal ) gagnaient as­
sez pour devenir propriétaires. 

De 1986 à 1996, l'impôt foncier 
n'a pourtant augmenté que de 
23 % sur les immeubles existants 
et de 29 % sur les maisons neuves. 
Selon Urbasoft. ce sont les charges 
gouvernementales ( taxe de vente, 
taxe sur les frais d'acquisition, 
droits de mutation, etc. ) qui ont 
pesé le plus lourd dans le coût 
d'une résidence, connaissant des 
hausses de plus de 100 %. 

Ce qui fait dire au président de 
l 'UMQ que le monde municipal a 
été le seul à « sentir » la saturation 
du fardeau fiscal. « Les élus muni­
cipaux ont été responsables » , dit-
il. 

La région de 
Mirabel est 
déçue de la 
commission 
sur l'avenir 

GACHER VOS VACANCES, * 
m MARTIN PELCNAT 

MARTIN PELCHAT 

La région de Mirabel est dé­
çue de la commission sur 
l'avenir de Mirabel annon­
cée jeudi par le ministre des 
Transports, Jacques Bras­
sard, et un regroupement 
populaire, le Front Mirabel, 
menace même de paralyser 
l'aéroport de Dorval si un 
moratoire ne vient pas stop­
per le changement de voca­
tion des aéroports mont­
réalais. 

Tant le Front Mirabel que la 
Coalition élargie au soutien de l'aé­
roport de Montréal-Mirabel ( CE-
S A M M ) , qui a porté l'affaire en 
Cour suprême, réclamaient que cet­
te commission remette en question, 
ou tout au moins fasse l'« analyse » 
de la décision d'Aéroports de 
Montréal ( A D M ) de concentrer à 
Dorval les vols internationaux ré­
guliers et de convertir Mirabel en 
centre de fret et de vols nolisés. 
Une décision qui, à leur avis, équi­
vaut à une mise à mort de Mirabel. 

Il n'en est toutefois pas question, 
affirme le président de la commis­
sion, Guy Tardif, ex-ministre des 
Transports sous René Lévesque. 
« Ce n'est pas notre boulot, dit-il. 
C'est de prendre acte de la décision 
d 'ADM, — et du gouvernement fé­
déral finalement, qui a cautionné 
leurs gestes — et dire : c'est quoi 
l'impact dans la région et comment 
on peut compenser ? » 

Il n'est pas plus question de mo­
ratoire sur le transfert le temps que 
la commission termine son mandat/ 
comme le réclame le Front Mirabel. 
« Absolument pas, dit M . Tardif. 
On tient pour acquis que la déci­
sion est faite. On ne rouvre pas le 
débat politique. » 

Guy Tardif affirme qu'il mettra 
toute sa détermination de « gars 
d'action et non de palabres » pour 
préserver l'aéroport de Mirabel et 
identifier des moyens d'attirer dans 
la région de nouveaux emplois. 

« C'était un défi de taille aussi 
en 1980 quand les taux d'intérêt at­
teignaient 22 % et que j'ai lancé 
Corvée Habitation, qui a permis de 
construire 57 000 logements en 
deux ans » , lance M . Tardif. 

Le président de la CESAMM, 
Claude Ducharme, est néanmoins 
déçu. « Je trouve ça très mince, dit-
il. On a déjà eu 72 000 mémoires 
sur le sujet et ce n'est pas un de 
plus qui va changer grand-chose. » 
En laissant sept mois à la commis­
sion une fois ses travaux enclen­
chés — ce qui ne se fera probable­
ment qu'en septembre —• le 
gouvernement « permet à A D M 
d'agir à sa guise » , reproche M . Du­
charme. Les vols internationaux se­
ront à Dorval à partir du 15 sep­
tembre. 

Selon Jules Théorêt, ancien con­
seiller syndical de la CSN, prési­
dent du Front Mirabel, les 3000 ci­
toyens de la région de Mirabel 
consultés depuis quelques mois 
sont prêts à tout, y compris h en­
voyer « 200 à 300 chars » sur les 
pistes de Dorval. Il rappelle qu'ils 
ont assisté de près en juillet 1990 à 
ia crise d'Oka, et laisse entendre 
que la leçon a porté. 

« À la télé, dans les journaux, si 
on ne fait pas des affaires qui flas-
hent, ça a l'air que ça ne marche 
pas, dit-il. La demande de moratoi­
re qu'on fait, c'est la première éta­
pe. Un avertissement. » 

Pour le front comme pour CE­
S A M M , le tout-cargo et le nolisé 
n'empêcheront pas Mirabel de 
mourir. D'autant plus que l'aéro­
port privatisé de Plattsburgh, non 
loin de Montréal, vient de se spé­
cialiser lui aussi Uns 'e fret, note 
M . Théorêt. 

1 r 
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À l'hôpital Charles-LeMoyne, 
les «meilleurs» prennent leur retraite 

- 1 

MARTHA GAGNON 

Fernand Francoeur, le brancardier 
à la voix d'or, et Colette Renaud, 
infirmière dévouée, ont quitté avec 
tristesse « leur » hôpital comme 
140 autres employés de Charles-
LeMoyne, hier. 

Ils faisaient partie de la crème du 
personnel. Ceux qui, après 20 et 30 
ans de service, parlent encore des 
malades et non des bénéficiaires. 
Ils sont restés imperméables au 
nouveau jargon du réseau de la 
santé et regrettent le temps où les 
services étaient plus humanisés. 

Les nouveaux retraités étaient 
peu nombreux à la réception pré­
parée à la hâte par la direction pour 
souligner leurs départs. Des céré­
monies d'adieu ont eu lieu ces der­
niers jours dans plusieurs hôpitaux 
du Québec frappés par la vague de 
départs. Une vague qui provoque 
des perturbations chez les em­
ployés qui restent. 

Colette Renaud, 61 ans, est triste 
mais soulagée de quitter l'hôpital 
avant que la pression ne devienne 
trop forte. « J'ai attendu 20 ans 
avant de pouvoir réaliser mon rêve 
de devenir infirmière et je l'ai été 

durant 20 ans au même endroit, 
dit-elle. Ce n'est qu'à 40 ans, après 
avoir élevé mes cinq enfants, que 
j 'ai réalisé mon ambition. Je laisse 
la place aux jeunes qui sont plus en 
forme pour affronter les chambar­
dements. C'est le bordel en ce mo­
ment et je préfère ne pas vivre ça. 
J 'ai connu la plus belle période. » 

Tout le monde ou presque con­
naît Fernand Francoeur à Charles-
LeMoyne. Un employé comme il ne 
s'en fait plus. Durant 28 ans, il a 
transporte les malades en chantant. 
« C'était ma façon de les égayer, 
dit-il. Un jour, j 'a i chanté Coeur de 
maman à une femme qui avait de la 
difficulté à accepter son huitième 
accouchement. C'était plus qu 'un 
travail, presque une vocation. À 56 
ans, je vais maintenant aider béné­
volement les personnes âgées. » 

Sylvie Gatien, chef de service en 
radiologie, affirme que « c'est tout 
l'hôpital qui peid « son » Fernand. 
Un homme bon et généreux envers 
les patients ». Son service est parti­
culièrement touché par la vague de 
départs : 22 employés sont déjà 
partis et deux ou trois autres pour­
raient s'ajouter. 

« C'est un gros coup, dit-elle. 

Tous des gens d'expérience. Il y en 
a très peu qui venaient ici pour fai­
re simplement un job. Us prenaient 
leur travail à coeur. J'ai perdu toute 
mon équipe d'urgence. Comme on 
fait 125 000 examens par année, il 
faudra certainement engager du 
personnel. Les examens ne peuvent 
être faits par des robots. » Le servi­
ce, qui était stable depuis des an­
nées, vient de s'écrouler d'un seul 
coup. 

Une porte-parole du syndicat des 
infirmières explique que c'est un 
peu *« comme si tout l'hôpital bou­
geait. Les employés sont sur le qui-
vive ». D'après la direction, le 
nombre de départ pourrait attein­
dre 200 au cours des prochaines se­
maines. L'objectif financier est 
d'abolir la moitié de ces postes 
pour réaliser des économies de 3,7 
millions. 

L'administration profite aussi de 
l'occasion pour procéder à une res­
tructuration des services infirmiers 
qui a déjà provoqué une petite 
guerre corporative entre les infir­
mières et les infirmières auxiliaires. 
Le syndicat du premier groupe fait 
circuler actuellement un formulaire 
dans lequel l'infirmière demande 

Infirmière durant 2 0 
de quitter l'hôpital et 

PHOTO KflKAftOBRAUlT. Lé 

Colette Renaud avait le coeur gros hier 
collègue Pierrette Du put s. 

d'être dégagée de « toute responsa­
bilité relativement au préjudice 
pouvant être causé à la santé ou la 
sécurité des bénéficiaires résultant 
des gestes ou actes illégalement po­
sés par des infirmières auxiliai­
res ». 

< 

Rachèle Malenfant, 57 ans, tech­
nicienne en diététique durant 26 
ans, est un peu amère de voir que 
sa profession tend à disparaître 
dans les hôpitaux.. « Ce que j ' a i ­
mais le plus, c'était le contact avec 
les patients, dit-elle. Or, ce contact 
est de moins en moins possible 
dans les hôpitaux où le personnel 

n'a plus le temps de parler au ma­
lade. » 

Huguette Beaucage, 54 ans, pré­
posée en cardiologie depuis 30 ans, 
préfère elle aussi ne pas vivre la ré­
forme de la santé. « Le travail n'est 
plus valorisant comme auparavant, 
explique-t-elle. Après un patient, 
c'est un autre. Pas le temps de s'ar­
rêter, de réconforter, Jusqu 'à la fin, 
j 'ai toutefois conservé la bonne ha­
bitude de demander au malade s'il 
avait passé une bonne nuit. » 

Des petites attentions qui dispa­
raissent en même temps que le per­
sonnel. 
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Forte 
baisse 
du surplus 
de la STL 

J E A N - P A U L C H A R B O N N E A U 

Ça va réellement mal à la Société 
de transport de Laval ( STL ) . Alors 
que l'année 1995 s'était terminée 
avec un excédent sur les dépenses 
de 97 806$, le surplus de 1996, 
a-t-on appris hier, n'est que de 
5102 $. 

« L'an 1 de la création de l'Agen­
ce métropolitaine de transport 
( A M T ) annonce le début d'un vé­
ritable casse-tête financier à la STL, 
du fait de l'imposition de nouvelles 
obligations financières qui connaî­
tront une croissance étouffante 

dans les années à venir » , a souli­
gné le président de la STL, Jean-
Jacques Beldié. 

Malgré ces difficultés, aucune 
augmentation de la tarification 
pour les usagers n'est prévue pour 
1997, a signalé le directeur associé 
communications et marketing de la 
STL, Antoine Landry. 

La contribution municipale à la 
STL a été de 32 380 358 $, ce qui 
représente une hausse de 3,5 mil­
lions sur 1995. Cette différence, 
soutient-on à la STL, s'explique, 
entre autres, par l'impact financier 
négatif causé par l'arrivée de 

l 'AMT en 1996 et une diminution 
au chapitre des revenus. 

L'ensemble des dépenses a aug­
menté de 1,5 million et totalise 
64 932 317$. 

Les revenus provenant des pas­
sagers ont été en baisse de 
296 895 $ en 1996, ce qui représen­
te 1,3 % de moins qu'en 1995, mal­
gré un niveau d'achalandage prati­
quement stabilisé en comparaison 
de l'année précédente. « Cela s'ex­
plique par deux facteurs : la métho­
de d'attribution des revenus d'ori­
g ine m é t r o p o l i t a i n e et un 
glissement tarifaire » , dit-on à la 
STL. 

Pour 1997, la STL prévolt des 
obligations financières additionnel­
les de plus de trois millions de dol­
lars reliées à l'Agence. En 1998, ce 
montant grimpera à plus de 10 mil­
lions. 

La STL a hâte de connaître la po­
sition qui sera adoptée par ses 
chauffeurs. Ils doivent se pronon­
cer par vote sur la demande de 
l'employeur de rouvrir leur con­
vention pour éviter une faillite. Le 
vote se fera au début de juillet. La 
STL a demandé une réponse pour 
le début d'août. 

L'EXPERT EN DECORATION... SOUS UN MEME TOIT ! 

L'INCROYABLE 
_ 

m 
tj 
t 

OBTENEZ 2 
PRODUITS DE 
DÉCORATION 
POUR EE PRIX DE 

.1 

I 

I 
I 

• 1 

NOUS AVONS PLUS DE 100 000 V.C. 
D'AUBAINES EN COUVRE-PLANCHERS 

G R A N D C H O I X D E 

DOUILLETTES, COUVRE-LITS, DRAPS, 
g DUVETS, OREILLERS 

LES MEILLEURS PRIX GARANTIS 
T O U S L E S J O U R S 

Si vous trouvez un meilleur prix pour le 
même produit dans n'importe çuel autre magasin 
ailleurs, Club Décor s'engage a vous rembourser 

l a différence plu9 10% de la différence. 

• 
E PLAN CLUB DÉ 

N E P A Y E Z R I E N A V A N T 6 M O I S * 
ACHAT MINIMUM REQUIS DE 500$ 

LES DEPARTEMENTS DETAILS EN MAGASIN* 
*sor approbation de crédit 

CE DE DÉCORATION 
À DOMICILE GRATUIT - 255-7337 

• 
Heures d'ouvertures: 

Lundi, mardi, mercredi: 9h00 à 18H00. 
Jeudi « t vendredi: 9h00 à 21H00. Samedi: 9h00 à 17h00. 

Dimanche: 12h00 à 17hOT 

6925, rue Jean-Talon Est 
(Entre Langelier et boni. Les Galeries d'Anjou) 

2160, route Irans-canadienne, Dorval 
(À Test du boulevard des Sources) 

Peerless, Coronet, Mannington, Queen, Armstrong 
Installation garantie faite par des experts • Meilleurs conseillers à Montréal 

TAPIS P E L U C H E * 
1 0 0 % ny lon. Ant i - tache et ant i-stat ique. 
Cho ix énorme de couleurs en stock. 

TAPIS S A X 0 N Y * 
Beau choix de couleurs! 100% nylon. Anti-tache 
et anti-statique. Idéal pour salon, chambre... 

V.C. 

99* 
V.C. 

T A P I S R E S I D E N T I E L * 
Q U A L I T É S U P É R I E U R E 
Quelle valeur incroyable! Grand choix de couleurs mode. 
1 0 0 % nylon et polyester. Anti-tache et anti-statique. Venez 
M r s de votre maison le château de vos rêves! 

PRÉLARTS* 
SANS CIRAGE 
Plus de 15 000 v.c. en stock. Choix énorme de 
modèles et de couleurs mode. 

PRÉLARTS 
> Q U A L I T É S U P É R I E U R E 
Sans cirage, très durable et 
facile d'entretien. 

TUILES RÉSIDENTIELLES ET COMMERCIALES 
Plusieurs motifs et couleurs en stock. V E N E Z V ITE 

269f2«1 

36 
2POUR 1 
17 
2 POUR"1 

TAPIS C O M M E R C I A L * 
Plus de 20 000 v.c. à liquider. A p a r t i r 
Très grand choix d e couleurs en s tock. d e s e u l e m e n t 

99» 

99* 
V.C. 

TAPIS B E R B E R * 
Excellent choix en stock. 

C A R P E T T E S * 
Très grand choix en stock. Sty les e t couleurs 
dernier cri. Disponible 4 ' x 6', 6* x 9* et 8* x I V . 
La ine , ny lon, polyester et acry l ique. 

À p a r t i r 
d e s e u l e m e n t 

v.c. 

99* 
V.C. 

Venez épargner Jusqu'à 

6 4 0 
Achetez 10 

OBTENEZ-EN 10 
Achetez 20 

OBTENEZ-EN 20 
Achetez 30 

OBTENEZ-EN 30 

verges 
GRATUITES 
verges 
GRATUITES 
verges 
GRATUITES 

(marchandise sélectionnée) Les verges données doivent être de valeur 
égale ou inférieure à celles achetées. 

'Marchandise sélectionnée 

'APMPJIMSMMMMMHMMHII 

Tringles supérieures, 
garanties à vie 

Meilleurs 
conseillers à Montréal 

SPÉCIAL 
DU MOBS* 
Modèle dernier cri! 
31/2" (75"x84"). 
Comparez 189 .99 

Dépositaire autorisé des marques reconnues: Sol-R, Levolor, Hunter Douglas, Shade-0-Matic 

Seulement 

i99* 159 
Comparez 39.99 
pour seulement 

STORES 
VERTICAUX* 
P.V.C. (48 H x 48") 

STORES 

Seulement 

99$ 

PORTE-PATIO* 
Faits de P V C 3 1 / 2 " , 7 2 " x 8 4 " . 
Blanc, gris ou ivoire 

STORES VERTICAUX* 
pour porte-pat io ( 7 5 " x 8 4 " ) A partir de seulement 
C o m p a r e z de 89,99 à 159,99 

39 
LIQUIDATION STORES 
VERTICAUX* Assort is 7 5 " x 8 4 " 

Comparez de 
59.99 à 129.99 

24 
39 
19 

99* 

99* 

99* 

Venez épargner jusqu'à 

HORIZONTAUX* 
Nous vendons seulement les 
meilleures marques reconnues. 50 0 

Stores verticaux fabriqués sur place sur mesure 
pendant que vous attendez** 
'Marchandise sélectionnée "Stores verticaux / Jean-Talon seulement 

Achetez 1 store 
OBTENEZ-EN 1 GRATUIT 

Achetez 2 stores 
OBTENEZ-EN 2 GRATUITS 

Achetez 3 stores 
OBTENEZ-EN 3 GRATUITS 

( m a r c h a n d i s e sélect ionnée) L e s produi ts donnés doivent être de voleur 
éga le ou Inférieure à ceux achetés. 

Confections garanties faites 
par des professionnelle. 

3|i Dépositaire autorisé 
des marques: 
Sheftex, Lawrence, 
Cannon, Griffith 

A p t r t t r d ? 

E N S E M B L E 
D E D R A P S 
E N P E R C A L E * 
Belle qualité, très confortait, 
couleurs variées, sfcnplt, double, raine, roi 

A partir de seulement 

DOUILLETTES* 
Beau choix de stylet et de 
rnotrrt. Simple, double, reine 
et « I 

ACCESSOIRES* 
DE SALLE DE 
BAIN RIDEAUX* 
DE DOUCHE 

P A P I E R P E I N T 
V A S T E C H O I X 
0 E M O D È L E S 
E N S T O C K * 1 5 99* 

régulier POUR 
BORDURES 
DÉCORATIVES* 99$ 

régulier 

épargner Jusqu'à 

Achetez 1 douillette 
OBTENEZ-EN 1 GRATUITE 

Achetez 2 douillettes 
OBTENEZ-EN 2 GRATUITES 

Achetez 3 douillettes 
OBTENEZ-EN 3 GRATUITES 

(ma rchand i se sélect ionnée) L e s produ i ts donnes doivent être de valeur 
égale ou intérieure à ceux achetés. 

L'UNIQUE MAXI CENTRE D'AUBAINES EN DECORATION 
I 
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Politique 

« C'est un peu mon âme qui s'en va » 
parents 

SONIA SARFATI 

«< C'est un peu de mon âme qui 
s'en va », a murmuré Pierre Elliott 
Trudeau sur le parvis de l'église 
Saint-Léon de Westmount, où 
avaient lieu hier matin les funérail­
les de Gérard Pelletier. 

Visiblement ému, presque fragi­
le, l'ancien premier ministre du Ca­
nada venait ainsi dire adieu à une 
deuxième « colombe », Gérard Pel­
letier, décédé le 22 juin du cancer à 
l'âge de 78 ans et dont la dépouille 
mortelle sera portée en terre au­
jourd'hui au cimetière Sainte-Vic­
toire, à Victoriaville. 

La cérémonie d'hier, très sobre, 
s'est déroulée en présence d'envi­
ron 400 parents et amis de l'hom­
me politique, journaliste et écri­
vain, venus « par amitié, par 
estime, par amour », a mentionné 
le curé Gabriel Villemure, qui a 
bien connu !a famille Pelletier pen­
dant les 12 années qu'il a passées 
dans la paroisse Saint-Léon. 

Dans l'assistance, recueillis et 
émus, des représentants des divers 
milieux où le disparu laissera à ja­
mais sa marque : le premier minis­
tre Jean Chrétien, le gouverneur 
général du Canada Roméo LeBlanc, 
le lieutenant-gouverneur du Qué­
bec Lise Thibault, le maire de 
Montréal Pierre Bourque, le séna­
t e u r i n d é p e n d a n t M a r c e l 
Prud'homme, le sénateur libéral 
Jacques Hébert, l'ancien premier 

PHOTO RÉMYLEMÉE. LiPmsê 

Entouré de deux de ses fils, Justin et Sacha, l'ancien premier ministre du Canada, Pierre Eliiott 
Trudeau, a assisté hier aux funérailles de Gérard Pelletier. 

ministre du Québec Claude Ryan, 
l'éditeur Alain Stanké... 

« Il croyait en la dignité de la 
personne humaine. Il croyait en 
l'égalité, donc en la nécessité d'une 
justice plus grande afin que chacun 
ait une chance de grandir », a sou­
ligné Claude Ryan qui, comme Gé­
rard Pelletier, est passé du journa­
lisme à la politique. 

« C'est l'homme qui, dans ma 

• 

jeunesse, a été une lumière et une 
inspiration, a pour sa part indiqué 
le gouverneur général Roméo Le­
Blanc. Il nous a ouverts les yeux 
sur le monde, surtout dans la pé­
riode d'après-guerre où il a aidé 
tellement de jeunes en Europe, en 
appuyant différentes organisa­
tions. » 

Le sénateur indépendant Marcel 
Prud'homme a quant à lui insisté 

sur les qualités de libre penseur de 
Gérard Pelletier, sur cette « voix 
qui va nous manquer ». Une voix 
discrète, mais de celles qui 
comptent, comprenait-on des té­
moignages recueillis. 

Parce que Gérard Pelletier avait, 
pour principale qualité, de « se 
sentir responsable de lui et de tous 
ceux qui comptaient sur lui », a in­
diqué le curé dans une homélie 

touchante. Et dépouillée, comme la 
cérémonie dans son entier. 

Un extrait du livre de Job , lu 
d'une voix forte par Anne-Marte; 
Bourdouxhe, la fille aînée de 
rard Pelletier. Un extrait du livre 
Paul, lu d'une voix ferme par PiefflE 
Elliott Trudeau. Quelques chants 
livrés par un choeur composé de 
huit personnes. 

Tout, dans cet adieu, était sim­
plicité et douceur. 

La douleur, celle qui accompa­
gne les longues séparations, s'est 
entendue dans les témoignages des 
enfants et petits-enfants de Gérard 
Pelletier. 

Dans les mots de Louise Pelle­
tier, racontant sa mère Alec Leduc 
en train de lire Franny et Zooey de 
Pierre Salinger à son mari... alors 
qu'il était en train de peindre leur 
chambre. Dans les sanglots d'An­
drée Pelletier, qui a veillé son père 
jusqu'à la fin et dont la voix, fêlée 
par l'émotion, s'est faite plus forte 
pour lancer « je suis ta fille Andrée, 
le «< petit castor »... et j ' en suis fiè-
re. » 

Et dans le discours de Jean Pel­
letier, qui a suivi les traces de son 
père en journalisme et qui, au nom 
des croyances de ses parents, a fait 
le voeu que « l'Église soit à l'écou­
te des Alec et Gérard Pelletier de 
cette terre » — lesquels, malgré-
leur foi, ont fait connaître leur d££ 
saccord sur les positions de l'Égligg 
concernant le célibat des prêtres <gg 
les femmes. 

Son cinéma vcm rendra muet 
Dibbicile de décrire en mots l'émet ahurissant des dialogues, de la musique et des eJfletA sonores 

rendus par cet ensemble de cinéma maison. Facile d'imaginer en mots l'émet ahurissant que Jera 
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Message de 
Diane Marleau 

À l'heure de la mondialisation, l'accès au savoir et à l'information représente un outil 
essentiel de progrès social et économique, notamment pour les communautés reculées. 
Par exemple, les inforoutes donnent accès à l'éducation à distance, permettent de 
renseigner les producteurs locaux sur les marchés et de promouvoir leurs produits et 
services partout dans le monde. Les communications et les technologies de l'information 
sont les armes du X X I e siècle qui serviront à .vaincre les causes profondes de la pauvreté. 
Pour que les pauvres du monde réussissent à satisfaire leurs besoins fondamentaux par 
leurs propres moyens, nous devons les aider à construire les infrastructures de 
l'information et des communications, qui sont maintenant essentielles au développement 
économique. L'accès des pays en développement aux inforoutes est aussi un facteur 
d'enrichissement culturel qui renforce la présence de la langue française. 

Peu nombreux et répartis sur un vaste territoire, nous avons développé au Canada un 
savoir-faire qui nous situe au rang de leader mondial dans le domaine de l'information et 
de la communication. Animés par la volonté d'améliorer le sort des plus démunis partout 
dans le monde, nous désirons partager ce savoir-faire afin que personne ne soit tenu à 
l'écart du progrès. Nous voulons mobiliser les efforts de toute la communauté 
internationale afin que les plus démunis aient accès aux technologies de l'information. 
C'est pourquoi le gouvernement du Canada et la Banque mondiale ont organisé la 
conférence Le savoir mondial 97 - Le savoir au service du développement à l'ère de 
l'information, du 22 au 25 juin à Toronto, à laquelle ont pris part plus de 2000 
personnes, dont des dirigeants d'États, des experts, ainsi que des représentants 
d'universités et d'organisations non gouvernementales. 

Le savoir mondial 97 n'a été que le début d'un dialogue plus large. L'Agence 
canadienne de développement international (ACDI) et la Banque mondiale ont mis en 
place un site sur la conférence accessible par l'Internet : http://www.savoirmondial.org. 
Le site de l 'ACDI donne également un compte rendu des discussions de Toronto : 
http://www.acdi-cida-gc.ca. Par ailleurs, les internautes du monde entier pourront 
poursuivre le dialogue au cours des prochains mois grâce à plusieurs conférences 
virtuelles, dont l'une est offerte par l'ACDI : http://www.vîllagewell.^k97.gc.ca/. Je 
vous invite à visiter ces sites afin de nous aider à faire du savoir et de l'information les 
clés du développement durable au X X I e siècle. 

Diane Marleau 
Ministre de la Coopération internationale et 
Ministre responsable de la Francophonie Canada 

http://www.savoirmondial.org http://www.acdi-cida.gcca 
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Voici une technologie révolutionnaire qui vous permet de faire mille et une affaires : le$ Services de communications personnelles numériques (SCP). 
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pays; et donc la seule à vous offrir une couverture à l'extérieur des grandes régiops de Montréal. Québec et Hull. Que vous soyez l'un de nos clients ou que 
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Jean Boyle pourra être blâmé 
• 
1 

VINCENT MARIS 1AL 
du bureau de la Presse, OTTAWA 

La Cour fédéi.ile a rejeté hier la re­
quête de J'-x-chcf d'état-major, 
Jean Boyle, permettant du coup à 
la commission Létourneau de le 
blâmer pour son rôle dans l'affaire 
somalienne dans son rapport qui 
sera remis lundi au gouvernement 
Chrétien. 

"Réservant ses explications pour 
plus tard, le juge Jean-Eudes Dubé 
a rejeté les demandes de M. Boyle 
et du brigadier-général Ernie Beno, 
qui tentaient d'empêcher le juge 
Gilles Létourneau de les blâmer 
dans son rapport, ou, au moins, de 
retarder la publication des parties 
de ce rapport les concernant. 

Ù n'est pas certain que la Com­
mission d'enquête sur la Somalie 
blâmera effectivement le général 
Boyle ou le brigadier-général Beno. 
De plus, le gouvernement n'a pas 
encore indiqué quand il rendra pu­
blic le rapport très attendu que la 

commission lui remettra lundi, au 
milieu d'un long week-end et à 
l'orée des grandes vacances d'été. 

Les fuites des dernières semaines 
indiquent clairement que la com­
mission Létourneau en arrive à la 
conclusion qu'il y a eu camouflage 
au sein des Forces armées dans l'af­
faire somalienne, ce qui implique 
toute la chaîne de commandement 
jusqu'aux échelons supérieurs. 

Craignant de se retrouver au cen­
tre des accusations de camouflage, 
Jean Boyle s'est adressé à la Cour 
fédérale la semaine dernière. 

Le général Boyle, qui a quitté les 
Forces armées dans la disgrâce 
l 'automne dernier, considère qu'il 
n 'a pas eu l'occasion de se défendre 
au cours des neuf jours de sa com­
parution devant la commission 
d'enquête sur la Somalie. 

L'avocat de Jean Boyle souhaitait 
apparemment appeler ses propres 
témoins devant la commission Lé­
tourneau, mais ses projets sont 
tombés à l'eau quand le précédent 

CAS 
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Plaisanciers, 
franchissez plus 
rapidement la 
frontière canadienne 
aux endroits suivants 

Baie Missisquoi (Lac Champlain) 
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Centre de traitement CANPASS 
400, place d'Youville 
Montréal QC H2Y2C2 
(514) 283-9900 - 1 800-461 -9999 

Revenu 
Canada 

Revenue 
Canada CanadS 

gouvernement Chrétien a décidé de 
ne pas prolonger l'enquête sur la 
Somalie. 

Les avocats de la commission, 
pour leur part, ont toujours affirmé 
que l'ex-numéro un de l'armée ca­
nadienne avait eu amplement le 
temps de donner sa version des 
faits lors de sa comparution qui 
s'est étalée sur plusieurs jours, l'au­
tomne dernier. 

Témoin vedette par son rang à 
cette époque, le général Boyle a 
vécu des très mauvais moments de­
vant M. Létourneau et ses adjoints. 

Au iil d'interrogatoires serrés 
dans une atmosphère tendue, le 
chef d'état-major des Forces armées, 
canadiennes avait été contraint de 
faire son mea-culpa dans l'affaire 
des documents disparus ou modi­
fiés. 

Les commissaires, Gilles Létour­
neau en tête, avaient aussi mis en 
doute le leadership du général 
Boyle à maintes reprises. 

Jean Boyle devait finalement dé­
missionner dans les semaines sui­
vantes, emporté par la tempête po­
litique et le scandale entachant la 
mission de paix des Casques bleus 
canadiens en Somalie. 

L'ancien pilote de chasse des 
Forces armées a été embauché peu 
de temps après par le constructeur 
aérien McDonnell Douglas, où il 
occupe un poste de vice-président. 

Le brigadier-général Ernie Beno, 
qui était à l'automne 1992 l'officier 
responsable de la préparation du 
Régiment aéroporté devant partir 
en Somalie, s'est lui aussi adressé à 
la Cour fédérale la semaine derniè­
re. 

Comme le général Boyle, M. 
Beno prétend ne pas avoir eu l'oc­
casion de se défendre et craint de 
voir sa carrière irréprochable de 35 
ans dans les Forces armées enta­
chée par les conclusions de la com­
mission sur la Somalie. 

M. Beno a déposé une autre de­
mande jeudi devant la Cour suprê­
me, qui vient d'être rejetée. Quant 
à Jean Boyle, son avocat n'a pas in­
diqué hier s'il allait en appeler du 
jugement de la Cour fédérale. 
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Bouchard veut se rapprocher de son parti 
Guy Chevrette devient le lien officiel entre le gouvernement et le PQ 
KATÎA GAGNOW 
du bureau de La Presse, QUÉBEC 

Dans l'espoir manifeste de siî!\re de plus 
frrès les mouvements d 'humeur du Parti 
Québécois, le premier ministre Lucien 

- Bouchard ajoute à la charge de son minis­
tre des Ressources naturelles, Guy Che­
vrette, qui sera désormais le lien officiel 
entre le gouvernement et le parti. 

À la suite de la démission en bloc du 
bureau de Montréal-Centre, à cause de la 
position conciliante adoptée par le gou­
vernement péquiste sur la question des 
commissions scolaires linguistiques, les 
membres du bureau national du PQ, réu­
n i s la semaine dernière, ont résolu d'in­
tensifier les communications entre les 
membres du gouvernement et les repré­
sentants du parti, a appris La Presse. 

Et à quelques mois de quatre élections 
partielles, ce contact suivi devient de plus 
en plus nécessaire, font valoir plusieurs 
personnes au PQ. « Il y a des échéances 

t • 
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importantes qui s'en viennent, il faut s'en 
occuper, souligne-t-on. Un contact plus 
étroit devient essentiel pour prendre le 
pouls du parti. » 

La question des commissions scolaires 
linguistiques a bien sûr secoué les rangs 
du PQ, mais n'est pas la première fois 
que le premier ministre Bouchard a la 
mauvaise surprise de constater que son 
parti ne suit pas nécessairement les orien­
tations gouvernementales sans rechigner. 

On se rappelle bien sûr du vote de con­
fiance de 76 % qui lui a été accordé lors 
du dernier congrès du PQ, et de ce conseil 
national où sa prise de position en faveur 
de l'affichage bilingue n'avait remporté 
que de justesse la faveur des délégués. 

De même, le PQ a failli perdre les der­
nières élections partielles dans Prévost, 
faute d'avoir mobilisé les instances loca­
les. Résultat : l'électorat souverainiste 
n'est pas allé voter et la majorité de plu­
sieurs milliers de votes obtenue en 1994 

par l'ex-ministre Daniel Paillé a fondu à 
233 voix. 

Mais la dernière controverse en date au 
PQ, sur les commissions scolaires linguis­
tiques, a inquiété les députés péquistes, 
qui ont eux-mêmes réclamé qu 'un minis­
tre important du cabinet devienne l'inter­
locuteur désigné pour recevoir les récri­
minations des instances du parti et 
« passer les messages » du gouvernement. 

Guy Chevrette connaît bien le parti, a 
été présent dans des moments charnières 
et a relancé le PQ après les élections de 
1985, fait-on observer. 
D'aucuns interprètent cependant la nomi­
nation de Guy Chevrette comme un coup 
de règle sur les doigts à l'endroit des or­
ganisateurs péquistes à la suite de la cam­
pagne désastreuse du Bloc québécois, 
comme le directeur général du parti. Bob 
Dufour, ou le conseiller Pierre Boileau, 
qui auraient également pu occuper ces 
fonctions. 

La Pres se 
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L'aventure : 
pour garder 
les Canadiens 
au pays 
S T É P H A N I E MORIN 

En raft sur des vagues de 14 pieds 
de haut dans un courant pouvant 
atteindre les 30 km/h. La Commis­
sion canadienne du tourisme ne 
pouvait trouver meilleur endroit 
pour présenter son nouveau pro­
gramme de tourisme d'aventure. 

C'est donc de retour sur les ber­
ges des rapides de Lachine que 
Christcna Keon Sirsly, présidente 
du marketing, a présenté le mandat 
que s'est fixé la Commission cana­
dienne de tourisme : « Notre objec­
tif est de convaincre les Canadiens 
de rester au pays pendant leurs va-

• cances. » 
Pour ce faire, on a décidé de met­

tre l'accent sur le tourisme d'aven­
ture, qu'il s'agisse d'escalade, de 
rafring, de ski de randonnée ou 
tout simplement d'observation 
d'oiseaux ou de baleines. 

Or, malgré des études qui révè­
lent que l'intérêt pour ce genre 
d'activités est grandissant au Cana­
da, les Canadiens ne représentent 
que 56 % du marché du tourisme 

' d ' a v e n t u r e . 
« Les gens ne savent pas où al-

1er», souligne Mme Keon Sirsly. 
» ' La Commission a donc décidé de 

consacrer une grande part de son 
budget de plus de 130 millions, 
pour lequel le secteur privé et le 
gouvernement fédéral déboursent 
chacun 50 %, dans la présentation 
au public de tout un éventail de 
possibilités. 

Aux capsules télévisées déjà dif­
fusées sur les chaînes de TVA et de 
CBC s'ajoutera le-Carnet de voyage du 
tourisme d'aventure qui sera offert 
sous peu grâce à une ligne 888 . 

Par ces stratégies promotionnel­
les, la Commission espère toucher 
tes débutants des activités de plein 
air, ceux qui veulent conjuguer 
aventure avec confort. 

DES RABAIS D'UN CÔTÉ... 

J U S Q U À 

HORS TERRE 

50 % 

DE R A B A I S ' 

CREUSEES 

25% 
DE R A B A I S 7 

J U S Q U ' A 

25 % 
DE RABAIS 

sur articles gonflables et 
jouets sélectionnés 

i 
I 

Deux-Montagnes : les 
cols blancs au travail 

t - f \.es cols blancs de Deux-Monta­
gnes rentreront au travail lundi 
pour une période de dix jours afin 
de laisser une - chance au maire, 
Pierre-Benoît Forget, de prouver sa 
bonne foi. « Nous n'en répétons 
pas moins que nous ne ferons pas 
les frais de la facture de 1,23 mil­
lion refilée par Québec et nous dé­
poserons dès lundi un nouvel avis 
de grève, ce qui laissera à l'admi-

' nistration municipale jusqu'au 11 
juillet pour négocier intensive­
ment », a déclaré Réjean Gauthier, 
conseiller du SCFP-FTQ au dossier. 

» 

lyrr* rvse zt cî» Ou»'* tés '«miites Toïi'es kr rcîucî::rs 
: apptart utêQuenirt au or<« rtçuiiéf. *Premçtfon *Payt: » 9fi* 
apdicabie sur piscines hors ferre, pfccmes otusâss. spas et 
s-Mnws. achat nvwnifn requis de 2 G00 S. «nJHts reposés. 

C « otfres ne peuwnt *ïe tuaeiée I <f autres cfkw précédentes ou 
encours 

r e v i 
Éqjcament «( yctaiabon en sus. 

2 Mooterectanç>jlr«1?x24\ 
3 M o c ^ assor t ie * LTm-ertaye pem varier »e»cn te mapa*. 
4 Mooete Merory. Lrvraacn en sus. 
5 Modems s^ecrxmes. max 12 c* protendeur. 3ou 4 sasers 

H 1 D E L A P I S C I M E 

HEURES D'OUVERTURE LUNDI AU VENDREDI : 9 H - 21 H S A M E D I • 9 H - 1 7 H 

Ln photos 

D I M A N 

ne lafMiseaeeal cas rwcetmrcne:". vt p*:4utfe 

>4CHE : 10 H - 17 H \ 

3827, bouL Str Jean - 620-8740 
POINTEAUX -TREMBLES 

11800, rue Sherbrooke Est - 640-4 
BOUCHERVIUE 

1235, me Ampère - 440-2411 

LAVAL 
515, touLCuié-Labeile (angle Dagenais) - 622-0801 

1780, bouL des Laurentides (angle St-Martin) - 6294868 

6633 A, boni Taschereau - 676-8787 

C H A T E A U G U A Y 
115, boul SfrJfean-Baptiste - 608-2210 

TROIS-RfVIÈRES OUEST 

4445, boul. Royal - (819) 373*6757 
N E P E A H (ONTARIO) 

1871, route Merivale - (613) 727-0111 

N O U V E A U I S T - A N T O I N E (MIRABEL) 1 6 6 4 1 , B O U L . C U R É - L A B E L L E - (514) 4 3 5 - 6 0 4 6 / 4 3 8 - 1 1 3 4 
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CONTENTEZ-VOUS DE PLUS. LA VOLVO S70 SE "ÉDITION SPECIALE" 1S98. 
L u berline Volvo S?0 SE de production limitée vous donne encore plus 
que le* caractéristique* de confort, de performance et d'upparenec que 
vous exigez. 

• INTÉRIEUR EN CUIR • ROUES EN ALLIAGE "SPIKA" 
• TRACTION ASSERVIE • BECQUET ARRIÈRE • ANTIBROUILLARDS 
• CHOIX DE QUATRE COULEURS • VOLANT DE DIRECTION GAINÉ DE CUIR 

438 par moi* avec bail de 30 mois, 
acompte de 2695 $, 
plus transport et préparation de 745 S. 

Borva) <1<N caractéristiques standard : vigoun-ux moteur DACT de 168 HP, toit ouvrant vitré 
. 1 commande électrique, bpîtfl oiitomnti<f,iie. untihloeage de freins, sacs gonflables latéraux, 
mtènte de lécttrité et télécooutiande d'accès, liège* chauffer, rétroviseurs chauffés et télécom -
mandés, lavt/essuic-pharw, radiocassette à six haut-parleurs, réguluttur de vitesse, etc. 

ESSAYEZ LA NOUVELLE BERLINE VOLVO S70 SE 1998 CHEZ UN DÉTAILLANT VOLVO. > r r m n . n i i I n i K 

le grouDe 
Montréal 
ITTOWN VOLVO 
49<M), nie Paré 
(514) 737-6666 

Saint Hyadtithe 
AUTOMOBILES CHICOtNE INC. 
855, rueJohnson 
(514) 771-2305 

Sainte-Agathe 
GARAGE FRANKE INC. 
180. rue Principale 
(819) 3264775 

hmd 
LES AUTOMOBILES BOUL ST-MARTIN 
! » tt» boul S.ùnt VUrt in 

(514)667-1343 

O 

Saint Léotumi 
JOHN SCOITI AITO I rfF. 
H 30, ruejarry tst 
(514) 725-9394 

Bmi UM tf* Voèvo S70 St éâtion spéoaM 1998 JU pn consMè au ôctaJ 6e 41 205$. praoe ««Ha rit 37 888 S. DtsoontiiM tmgit. Le pra tf«chat et te tant de location de la S70 S£ éOtxxi soeoate sont ofterts josoV* et)ui^n«nt d u ftocks chez les détaiMants VoM) oarticipams. par rentrernse des S e v . 
friancws VbM> au cfcents au détail adonsso^s seiiemant et sous réserve de rapprotaoon du crédt. Aucune autre offre ne peut y M comowée. BM ba^ sur 30 mensualités de 438 $ totaksant 13 140 $ sur la Volvo S70 bt. 1998 Le baa prévoit une aMocaDon annuelle de 19 200 km (0,10 $ & k i o n 

eiceoentare). Acompte ou é c ^ e éguwalent de 2695 S reours pour la location a bal Transport, préperatwr. taxât, irmvitncuUSon et assurarca an sus. Prerraere mensuahté et dépôt de sécurité reours. Le toc Mare a Topton d'acheté* te véracute à la fm du baa pour 28 356 $. Le décadent peut vendre ou louer rr^ 
char. He/sa«nei*ous deprr-. d'un détaxant tfcjkx) Cl997 Volvo Canaca Ltée Secjrité avant tout tat une marty de commarce de Votvo Canada Uèa. rYoubliei p^s de boucler voja ceinture. Les caractémtioues tectr̂ oues des VOIL-W. Vtah^sor.t dr^oribies sur rmternet • http Avww v^vocars.com ma/M - XL 
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Vous voulez vendre* 
AUTOS -

CAMIONS. JEEPS, FOURGONNETTES, 
MOTQNEIGES, MOTOCYCLETTES, 

VEHICULES TOUT TERRAIN 
...et môme le covoiturage 

3 
2 

„gnes f S S e c u t i f î 
d'annonces M p 0 u r 

/fl 33$ par l » 9 n C 

Iditiom 

f j . — f i h$ ê—4Ht*n Ê Êftkwëèr- êê mffê affr», 
•mm tkàtÊgêmêH m a—i êh* smtH m hiH 
êrigiml #t omet m mèmêtim. 9* a#*f, é'êttrê 

met, ta priwhk éw prhHèf d'aaaa/atft • M tmi 
hmm à partir es I» prwmlèn mrwmm, mëit aaa 

tdlê—MIÊHÊ* n'ëltèr* 9M ri$a lê f*twnti*« »wi 
ê'Hêhiki êèHgêtoktmnt $m 7 fmn m mèihêti**. 

285-7111 
Les petites annonces de 

La P r e s s e 
Appels interurbains sans frais: 

1 800 361-5013 

• 
— 

Des députés jouent du coude à Ottawa 
C'est la course pour l'obtention d'un nouveau bureau 
VINCENT MARISSAL 
du bureau de La Presse, OTTAWA 

Même si la prochaine session parlemen­
taire ne reprend officiellement qu'en sep­
tembre à Ottawa, la colline parlementaire 
est déjà le théâtre de chaudes luttes parti­
sanes, de coups bas et d'échanges de gros 
mots. Cette fois, les 301 députés ne dé­
battent pas de projets de loi ou d'unité 
nationale, ils jouent du coude pour arra­
cher un bureau. 

Les députés passent d'une course à 
l'autre. Apres cinq semaines de bataille 
pour être élus ou réélus, les représentants 
du peuple dans la capitale nationale se 
sont lancés dans la grande valse des dé­
ménagements entre les différents immeu­
bles de la colline. 

Les milliers de touristes qui visitent le 
parlement par ces belles journées d'été ne 
s'en doutent pas, mais des joutes implaca­

bles se déroulent derrière les portes clo­
ses. 

Certains souffrent plus que les autres 
dans cette grande valse. C'est le cas des 
députés du Bloc, qui, en plus d'avoir per­
du le titre et les privilèges de l'opposition 
officielle, doivent maintenant céder leur 
bureau aux élus du Parti réformiste. 

Le whip bloquiste, Stéphane Bergeron, 
qualifie de « presque sauvage » l'attitude 
des réformistes dans leur quête pour de 
meilleurs bureaux. M . Bergeron a appris 
à la dernière minute, par une lettre, qu'il 
devait recaser 12 de ses collègues. 

« Les réformistes n'ont aucune considé­
ration pour l'ancienneté des députés, 
maugrée le député de Verchères. Ils ont 
déplacé 12 de nos députés réélus sans 
même avoir la décence de nous en parler 
avant. » 

Après avoir vu leur chef Preston Man-
f 

...ET ENCORE PLUS DE L'AUTRE ! 

ning accepté la limousine et la résidence 
officielle de Stornoway, voici maintenant 
que les réformistes accaparent les bu­
reaux s'indignent les bloquistes. -ï 

« Malgré leurs beaux discours sur les 
dépenses de fonds publics, les réformistes 
ne se préoccupent pas des coûts qUe cela 
peut entraîner », ajoute Stéphane Berge­
ron. • 

Les bloquistes reconnaissent que les ré­
formistes avaient préséance, mais tout est 
dans la manière, disent-ils. 

« Les libéraux ont été beaucoup plus 
gentlemen, indique M . Bergeron. Ils 
n'ont déplacé qu'un député du Bloc, et ce, 
après nous en avoir parlé, » 

Les libéraux libèrent 26 bureaux, soit 
le nombre de députés qu'ils ont perdus le 
2 juin. La situation est bien différente 
pour les réformistes, qui ont dix députés 
de plus. 

Arrestation sans 
mandat dans une 
lemeure : la 
Cour suspend 
son jugement 

. - V v 

PAYEZ 
EN 98* 

J U S Q U ' A 

DE RABAIS 
sur les coussins et toiles de parasol 1 

des mobiliers Hartman 

A ^ ^ h M t "* m^Êmwm^m. 

SOLARIUMS 

io%i 
DE RABAIS* | 

TREVICLOR 
2 X 1 5 kg 

TRÉVITAB ^ 
R o n d e l l e d e c h l o r e 

2 x 8 ks 

86$ 

PRIME 

2 sachets de Trcichoc 

- - - - — • -

• r • •*—• t 

HTH DURATION 
18 ks î 

77' f 

Presse Canadienne 
OTTAWA 

La Cour suprême du Canada a sus­
pendu pour six mois l'application 
d'un de ses jugements afin de don­
ner au Parlement le temps de mo­
difier le Code criminel, ce qui évi­
tera de mettre en péril des milliers 
de causes criminelles. 

Le 22 mai dernier, la plus haute 
cour du pays restreignait les pou* 
voirs des policiers qui veulent pro­
céder à des arrestations dans des 
résidences. 

Dans un jugement rendu à cinq 
contre quatre, la Cour suprême d é r 
cidait que les policiers devaient do­
rénavant obtenir un mandat d'un 
juge avant d'entrer de force dans 
une demeure pour y effectuer une 
arrestation, à moins d'être en plein 
coeur d'une chasse à l'homme. 

Avant ce jugement, les policiers 
n'avaient pas besoin de mandai 
s'ils avaient des motifs raisonnai 
bles d'arrêter un suspect et s'ils 
s'étaient identifiés avant d'entrer 
dans la maison. 

Les procureurs de trois provinces 
— la Colombie-Britannique, l'On­
tario et l'Alberta — ont réclamé 
une période de transition pour que 
le Parlement fédéral puisse amen­
der le Code criminel en conséquen­
ce, g 

La Cour suprême avait rendu sa 
décision après avoir renversé la 
condamnation de Michael Feeney 
pour meurtre non prémédité. Elle 
statuait que la Gendarmerie royale 
du Canada avait violé les droits 
constitutionnels de M . Feeney en 
pénétrant chez lui. dans une petite 
ville de la Colombie-Britannique, 
sans mandat. 

Des CF-18 canadiens 
dans les Balkans 
Presse Canadienne 
OTTAWA 

3 
Le Canada enverra six chasseurs 
CF-18 et 125 militaires dans les 
Balkans afin d'aider l ' O T A N à faire 
respecter la zone d'exclusion 
rienne au-dessus de la Bosnie. 

Les CF-18 et les 125 soldats 
quitteront la base de Cold Lake en 
Alberta à la mi-août pour se rendre 
à leur base d'opération située à 
Aviano en Italie. Ils se joindront à 
la force de stabilisation de l ' O T A N 
chargée de faire appliquer les as­
pects militaires de l'accord de Day­
ton. 

Sortons la VIA, 

Programme de récompense 

PREFERENCE 
Inscrivez-vous dès aujourd'hui. 

V 

et allons 
e n v a c a n c e s / 

WK 

Cet été, redécouvrez 
le Canada en train ! 

De nombreux forfait* sorti offerts. Renseigne*-voua ! 
Pas«er a une billetterie or VIA Haïr* ou appeler votre agent de vovaeev 

Vous pou ver «mai utiliser VIA Reaernet a httpy/www.viarail.ra » 
Réserver des aujourd'hui t 

Avec le train, on est 
en vacances en partant ! 
Les enfants voyagent gratuitement*% vous profitez 
de nos superrabats d'été et vous avez congé de volant. 
C'est génial t Oubliez les heures interminables de 
conduite, les embouteillages et autres tracas de la route. 
Avec VIA, vous êtes en vacances au maximum. 
Ça commence dès que le train part. 

Pensez-y... 
• vous profitez pleinement de la présence de vos 

proches voyageant avec vous; 
• vous voyez du pays de près dans de grandes 

fenêtres panoramiques; 
• vous voyagez confortablement dans de grands 

sièges inclinables; 
• vous êtes bien servi, dans une ambiance de tout repos; 
• le train vous emmène en ville, près de tout ce qui 

fait des vacances réussies : hôtels, sites historiques, 
festivals, parcs d'attractions, spectacles, etc; 

• trousse Sac-à-pUisirs gratuite pour amuser les 
enfants durant le voyage. 

I 

PRonn-:/ DKS STPKKKAKAIS D U T mi RLAI wm.i* ! 
J U S O t U 40 % DE RÉDUCTION EN C l A S * ÉCONOMlQtT* 

De Montréal à : Toronto 52 $• 

L 
Quéhec 11 %* 

h\ni oduiif pour un aller sanpU en classe écxmomtéame. après 
wbat\ de 40%. Taxrx en sus. Réservation 9 /ourj a l'a\ancr. 
nombre de pktcr* limité. 

• • Vn enfant (12 ans ou moin\ » por adulte. O itutres conditions 
s'appàouenL 

VIA tU» H VU *«ttf««ct mm* é*% mmruur* 6* n w w m à» VIA 1*4Canada 
' VIA H le lof» VU «ont dn Murqur* 6tfou*r% dr VIA t*l Canada Int. 

i i _ 

inc. 

http://www.viarail.ra
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Victoire des femmes de 
la fonction publique dans 
une cause de discrimination 
NORMAN DELISLE 
de la Presse Canadienne, QUÉBEC 

Quatre corps d'emplois du gouver­
nement, où on retrouve une majori­
té de femmes, ont été victimes de 
discrimination salariale basée sur 
le sexe, vient de statuer la Commis­
sion des droits de la personne du 
Québec. 

Ces corps d'emplois sont les dié-
tétistes, les bibliothécaires, les tra­
ducteurs et les travailleuses socia-
.es. 

Le jugement donne 90 jours au 
gouvernement pour s'entendre avec 
les femmes concernées, sous la mé­
diation de Mme Louise Caron-Har-
dy. Sinon, le dossier reviendra de­
vant la Commission qui sera 
appelée alors à trancher. 

Une plainte avait été portée en 
avril 1981 par le Syndicat des pro­
fessionnels du gouvernement. On 
alléguait que certains corps d'em­
plois, occupés par des femmes dans 
au moins 60 % des cas,, étaient 
moins bien rémunérés que d'autres 
corps d'emploi équivalents. Il 
S'agissait d'une discrimination ba­
sée sur le sexe, laquelle est contrai­
re à la Charte des droits et libertés 
de la personne, plaidait le Syndi­
cat. 

Outre les quatre corps d'emplois 
mentionnés, la plainte concernait 
deux autres groupes, soit les agents 
d'information et les agents cultu­
rels. Mais la Commission a statué 
qu'il n'y avait pas eu discrimina­
tion salariale basée sur le sexe dans 
ces deux derniers cas. 

Le jugement de la Commission a 
porté sur la période de 1981 à 1990 
puisqu'en janvier 1991, le gouver­
nement signait avec les syndicats 
représentant ses fonctionnaires une 
nouvelle convention collective qui 
reclassait les employés et faisait -

dans l'ensemble disparaître dans la 
fonction publique toute forme de 
discrimination salariale basée sur 
le sexe. 

Lors de la signature de cette con­
vention collective, le gouvernement 
avait exigé que le Syndicat des pro­
fessionnels retire sa plainte. Le 
syndicat a effectivement retiré la 
plainte, mais les femmes concer­
nées ont poursuivi la lutte judiciai­
re à titre personnel. 

II y avait originalement 151 plai­
gnantes, mais la cause pourrait tou­
cher les quelque 500 personnes qui 
ont été victimes de la discrimina­
tion entre 1981 et 1990. 

• 

Il est très difficile pour le mo­
ment d'évaluer quel montant glo­
bal pourrait être consenti aux per­
sonnes victimes de discrimination. 

Mais des calculs effectués par les 
plaignantes établissent qu'une dié-
tétiste ayant occupé sa fonction de 
1981 à 1990 pourrait toucher ré­
troactivement 129 881 S, sans 
compter les intérêts depuis 1991 
sur cette somme. 

Dans le cas d'une bibliothécaire, 
la somme atteindrait 104 236 $, 
toujours sans les intérêts. 

Mme Chantale Roy, présidente 
du groupe de femmes qui avaient 
porté plainte, était particulièrement 
heureuse de la décision de la Com­
mission. « Après 15 ans de lutte, 
cette reconnaissance de la discrimi­
nation dont étaient victimes les 
femmes est une victoire majeure » , 
a dit Mme Roy, une employée du 
ministère de l'Agriculture et de 
l'Alimentation. 

« La conclusion de cette affaire 
constitue une étape capitale dans la 
lutte à la discrimination, à la veille 
de l'entrée en vigueur de la Loi sur 
l'équité salariale » , a ajouté Mme 
Roy. 

S u i t e à l ' i n c e n d i e 
chez Meubles RE-NO 

V E N T E DE FEU 
R a b a i s a l l a n t j u s q u ' à 

50 % 
sur la m a r c h a n d i s e e n inventa i re 

M e u b l e s de s a l i e a d îner , e n a m o r e a couener , 
sa l l e de sé jou r_ej_p.ccessoires d é c o r a t i f s e x c l u s i f s 

M S U 

RcHo 
rw"— • 

2 6 7 3 , rue Charlemagne, Montréal 255-3311 
Extérieur 1 8 0 0 3 6 3 - 1 5 1 5 

(2 rues à l'ouest du Boul. Pie-IX) 
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20 juin au gl
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j o u r s s u r 7 , t o u t T é t é 
Parc des lies 

Découpez ce bon rabais de Montréal 
Présentez ce coupon à la billetterie de la plage des îles sur l'île Notre-Dame 

du 20 juin au 1e r juillet 1997 durant les heures d'ouv^rturëtlQ^h à 16 h), 
| pour obtenir votre passe de Saison (12 ans et plus) 1997 au prix Àe 15 $* au lieu de 25 $. | 

I ^um iimiw^ V y I 

Ce rabais est valide du 20 juin au 1 e r juillet 1997. Limite d'un coupon par personne. Non monnayable. 
Ne peut être combiné à aucune autre offre promotionnelle. 

'Taxes incluses. code 905 
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Sortez la V I A, 
nous allons 

e n vacances/ 

C e t été, redécouvrez 
le C a n a d a e n t r a i n ! 

Programme de récompense 

PREFERENCE" 
Inscrivez-vous dès aujourd'hui. 

Dr nombreux forfait» »ont offert». Remetgnei-vot» ? 
i à une billetterie de VIA Rail- ou appelez voter agent de voyages. 
Vous pouvez aussi utiliser VIA Resemet a http://wwv*.viarail.c a 

Reservez dès aujourd'hui ! _ , 

Avec le t ra in , on est 
en vacances en partant ! 
Superrabais d'été pour aînés*, confort de VIA 1 et 
congé de volant ! C'est génial ! Oubliez les tracas de 
la route. Laissez-nous vous conduire et vous combler. 
Avec VIA, vous êtes en vacances au maximum. 
Ça commence dès que le train part. 

Pensez-y... 
• pas de file d'attente; 
• de l'assistance pour les bagages; 
• vous profitez pleinement de la présence de vos 

proches voyageant avec vous; 
• \ous voyez du pays de près dans de grandes fenêtres 

panoramiques: 
• vous voyagez confortablement dans de grands sièges 

inclinables; 
• vous êtes bien servi, dans une ambiance de tout repos; 
• vous savourez d'excellents repas de trois services avec 

boissons offertes à titre gracieux et choix de vin; 
• le train vous emmène en ville, près de tout ce qui fait 

des vacances réussies : hôtels, sites historiques, 
festivals, musées, spectacles, etc. 

25 % DE RÉDUCTION EN CLASSE VIA 1 ! * 

De Montréal à : Toronto 9 7 $ ' 

Québec 59 $• 
Tant aller simple en ctuete VIA I. après ruhui\ Je\ «jfm-t île 25 %> 

Taxes en \us Hexenutum 5 n>ur\ j I u n » t-. rwmbrv de i*iaces 

limite. He% c imJttwns i af^pliouent. 

- V U fcftll ri VIA N W n m r «>ol 6r% mfqvn de i — « m m dr VIA Rail Canada Inc. 
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TRAN5 SPORT PONTIAC 
L A PASSION Dt CONDUIRE 

•m *jHKr 

Malbaie 

lacStJean 

1®SAC 

Faites le tour du Québec 
pour par mois 

La nouvelle Trans Sport 1997 de Pontiac 
Le plus puissant moteur de série de sa catégorie: un V 6 de 

3,4 litres • Climatiseur • Boîte automat ique 4 rapports avec 

surmultipliée • Freins antiblocage aux 4 roues • Sacs gonflables. 
/mois 

LOCATION 36 MOIS 

$ C O m p t a fit c ô t é s conducteur et passager • Volant réglable • Radio A M FM 

Comptant** Mensualités 

0 $ 339$ 

1 0 0 0 $ 309$ 

279$ 279$ 

stéréo • Configuration 7 passagers • Verrouillage électrique des 

portes • Rétroviseurs à réglage électrique • Glaces teintées 

Poutrelles latérales de sécurité. 

2* porte coulissante également disponible en option. 

L'Association marketing des concessionnaires Pontiac Buick GMC du Q u é b e c 
npill' 'Offre (/une dures ftmftée. raseras aux perUcuften. faprjrfkquent aux véhicules de base neufs I W en stock compactent rensemble des équipements décrits 
TOTAL cHleseutkLocetlonpourfWpersonr^ 

nuèf t ie rx j i aisot t né le i i l i sn ) 1it|si I r axjrxjnntissll l i n i É i t l "fieoaeix muniusxaé et dépôt remboursable de 400$ mUès à U tvnxeon. PiépsxeOuo Indurw 
•11 sti i i iéxi i ix) sewxeiMxx xi ixr-ei en mm Dell rte ti 1* rtirtTlînrrtirs fT"Tn *!****************** T V T 1 - - * • — - %ortlofmwfm% 

CM neufs pour une durée de 3 am ou éO000 km selon U pcerrxére i si-UiSxTtÉ Vpyei votre — É I W I É I pertxjpant pour tous les 
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Le n° 2 de la SQ jugeait ses enquêteurs 
moins corrompus que ceux de la GRC 
HOLLANDE PARENT 

de la Presse Canadienne 

Le numéro deux à la Sûreté du Québec 
( SQ ) a cherché à minimiser les fautes 
commises par ses enquêteurs dans le dos­
sier Matticks ( importation de 26,5 tonnes 
de haschisch ) auprès du directeur général 
Serge Barbeau, en les comparant aux cas 
de corruption survenus à la Gendarmerie 
royale du Canada ( GRC ) , 

Cette lettre du directeur général adjoint 
André Dupré a été examinée, hier, par la 
commission Poitras, où était interrogé 
pour une troisième journée d'affilée 
Edouard Pigeon, celui qui a succédé à M. 
Dupré à la direction de l'escouade sur le 
crime organisé. 

Lors de l'opération policière touchant 
le clan Matticks, André Dupré était direc­
teur de l'escouade du crime organisé. 

Le texte de 12 pages adressé au direc­
teur Barbeau porte la date du 28 juin 
1995, soit une dizaine de jours après l'ar-

subit du procès Matticks parce que la 
e Micheline Corbeil-Laramée en était 
ivée à la conclusion que les policiers 

aient fabriqué de la preuve. 

Dans sa lettre, M . Dupré soutient que 
l'assertion à l'effet que les enquêteurs 

Jtaiquent des preuves est odieuse et ridi-
e » . Il s'insurge également contre la 

possibilité évoquée par le ministère de la 
Sécurité publique de tenir une enquête à 
la SQ pour savoir ce qui s'est véritable­
ment passé dans le dossier Matticks. 

Il dénonce aussi le « climat de méfiance 
et d'incompréhension » à l'égard du tra­
vail des enquêteurs entretenu par d'autres 

policiers, des repré­
sentants du ministère 
de la Justice et de la 
Sécurité publique. 

«< Je ne crois pas 
que notre travail soit 
si mal fait qu'il méri­
te cette perte de cré­
dibilité globale au 
premier incident 
questionnable, écrit-
il. De toute évidence, 
les intervenants ex­
ternes ne compren­
nent rien du travail 
de la police. » 

Aux yeux du directeur général adjoint, 
André Dupré, la SQ est le seul service de 
police à « importuner le crime organisé 
au Québec » . 

« Le Service de police de la Commu­
nauté urbaine de Montréal n'a aucun 

Enquête 
sur la 

moyen financier et la Gendarmerie royale 
du Canada, avec des effectifs réduits, se 
contente de présenter une ou deux causes 
par année. Pour le reste, la GRC mise sur 
sa réputation. » 

C'est alors qu'il parle de la corruption 
généralisée à l'escouade des stupéfiants 
de la GRC. « Confrontée comme nous à 
une certaine adversité, la GRC, après l'en­
quête McDonald, a choisi de ne plus rien 
risquer de ne plus interroger personne. » 

« Cela ne l'a pas empêchée de tomber 
dans des histoires de corruption bien plus 
sérieuses que nos petites erreurs de par­
cours. Après l'affaire Sauvé, on a connu 
l'affaire Savoie. Au cours des derniers 20 
ans, leur escouade des stupéfiants à 
Montréal a donc souvent été dirigée par 
un officier corrompu » , écrit-il. 

M . Dupré estime que la GRC en est ar­
rivée là à la suite de la « dévalorisatin de 
ses méthodes de travail, qui l'a conduite 
vers la non-intervention, le laxisme et la 
corruption » . 

Interrogé sur ce long texte, M . Pigeon, 
qui ne travaille plus à la SQ, se rappelle 
qu'après l'avoir lu, il avait dit à son supé­
rieur Dupré : « Tu as mis le paquet. » 

Les travaux de la commission Poitras 
reprendront le 4 août. 

Deux policiers blâmés 
RAYMOND GERVAIS 

Deux policiers de la Communauté urbaine de 
Montréal, les agents Frank Vatrano fils et Patricia-
Ann Bourgeois, viennent d'être reconnus coupable 
par le Comité de déontologie policière d'avoir pro­
cédé illégalement de la fouille d'un sac à dos, 
d'avoir arrêté illégalement l'homme qui le portait 
et, finalement, d'avoir procédé à sa détention illéga­
lement. 

Selon la preuve présentée aux commissaires, l e » 
deux agents s'étaient lancés à la poursuite de trois 
hommes qui déambulaient sur le trottoir le 24 octo­
bre 1995, vers 22 h 50, dont le plaignant, M . Char­
les-Yves Dupuy, un homme bien connu de la police 
et qui possède des antécédents judiciaires en matiè­
re de voies de fait, d'entrave à un agent de la paix et 
de possession d'arme à autorisation restreinte. 

À la vue des policiers, les trois hommes s'étaient 
mis à courir. D'après le témoignage d'un d'entre 
eux, ils s'étaient mis à courir par instinct en voyant 
une voiture de police venir en leur direction, même 
s'ils n'avaient rien à se reprocher. 

Lorsque le plaignant est finalement rejoint, il est 
arrêté, les agents fouillent son sac à dos et y décou­
vrent une bonbonne de poivre de Cayenne, consi­
dérée comme une arme prohibée. Dupuy est amené 
au poste et y est détenu jusqu'à sa comparution. 

Or, pour le comité, rien dans les circonstances 
n'autorisait l'agent Vatrano à fouiller le sac à dos. 

Par conséquent, tous les gestes des policiers à la 
suite de la fouille du sac à dos sont considérés par 
le Comité de déontologie policière comme étant il­
légaux. 

Toutefois, le comité a rejeté les accusations de 
menace de mort portées contre l'agent Vatrano ainsi 
que celle d'avoir utilisé son arme de service sans 
prudence, ni discernement. 

E A T O N r AVFMD1SH 

1/2 DE RABAIS 
0/ f BIWMB 

ACHETEZ UNE PAIRE DE CHAUSSURES 
POUR HOMMES OU FEMMES ET OBTENEZ 
Va DE RABAIS À LACHAT D'UNE DEUXIÈME 
PAIRE DE VALEUR ÉGALE OU INFÉRIEURE. 

Place Montréal Trust, 1500. av. McGill Collège 
(514) 499-9766 

_ RWMS SUR LE J W | 

VENTES FINALES 

SAM o c c c p t o n s les 
_ M % Désoles aucun ^S^kSSu e n magasin. 

Nous « « « ^ ' V e t les dollars-rem.se  
chèques-cadeaux c» 

2B229S3 

F R A Î C H E U R S D ' É T É . 

2^3 Coup d'éclat ! Tandis que le soleil se couche 

sur Mascouche, Cascy débarque comme une 

bombe, armé d'un contingent de nouveautés 

conquises de par le vaste monde. Il s'empare aussitôt de 

la cuisine ! Renversés, le chef et son état-major en restent 

menottes d'étonnement. 

D'un revers de la cuiller, Casey retourne 

l'univers de la soupière et ravive le feu de l'aventure! 

Les yeux ronds comme des poêlons, les marmitons 

suivent l'aventurier à la poursuite de l'élusif canard 

mexicain. Us s'immobilisent quand il surprend les 

poulets à plumeau de Malibu et de la Côte d'Azur, 

frémissent quand il dispute un saumon du Pacifique au 

ROULÉS DE CANARD 

EL PRÉSIDENTE < 9 9 $ 

QUICHE GAMINE ET 

SALADE VERDURETTE 5.99 $ 

PîTA BAH1A AU POULET 

MALIBU 6.99 $ 

D E S S E R T S 

FRAISES ET RHUBARBE 

EN CACHETTE 3.49 $ 

AVALANCHE AUX FRAISES 

ET AUX PÈCHES 3.99 $ 

SALADE AU POULET 

COTE D'AZUR 7.99 $ 

SALADE TIÈDE DE SAUMON 

AU PARFUM D'AIRELLES 7,99$ 

CÔTELETTES D'AGNEAU 

MONTRESOR 

EN SAUCE BÉCOTTE 13.99 $ 

C O C K T A I L S D'ÉTÉ 

COUP DE SOLEIL 

FUNNY PUNKY 

BLUE BAYOÛ 

PASSION AUX PÈCHES 4.95 $ 

France— Cascy tient son auditoire, 

il le chauffe à bloc- puis tire de son 

sac des recettes d'une fraîcheur à 

faire frissonner l'été. Son voyage a 

porté fruit. Mais s'il se montre la 

fraise, il rit dans sa rhubarbe, car il 

n'en a que pour la pêche ! Le chef, 

en nage, plonge dans cet océan de 

fraîcheur. Renversant! Mordez i 

l'aventure! 

Brossard 

tout t * V * * l 

DU 23 J U I N A U 31 A O Û T . 
légendaire grizzly, s'attendrissent devant l'agneau de 

Nouvelle-Zélande, salivent à l'évocation de la quiche de 

oucherville 

i 

Montréal 

Mont-Tremblant 
(Hôte! Marriott) 

• Québec 
(Place Sainte-Fog) 

I 

http://dollars-rem.se
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Informez-nous-en 
pour recevoir 

V la prestation fiscale pour enfants 
• lecrédit 

La santé se porte mieux à l'ouest 

! '1 
1 

'1 
• 1 

(514) 4964558 (région de Montréal) 
1 800 959-2285 (toute la province de Québec) 

entre 8 h 15 et 17 h 

Si vous recevez des allocations d'aide aux familles du Québec, nous 
informerons la Régie des rentes du Québec de votre nouvelle adresse. 

Revenu Revenue 
Canada Canada Canada 

MARIE-CUUDC GIRARD 

Les maladies cardiovasculaires ne 
sont pas indifférentes à la géogra­
phie. Au Canada, le taux de morta­
lité qui leur est dû augmente 
d'ouest en e s t au plus bas en Co­
lombie-Britannique et au sommet à 
Terre-Neuve. 

Dans les provinces de l'Atlanti­
que, on fume plus, on souffre plus 
d'hypertension artérielle et d'obé­
sité et on fait moins d'activité phy­
sique, ce qui expliquerait en partie 
que les maladies cardiaques et les 
a c c i d e n t s c é r é b r o v a s c u l a i r e s 
( ACV ) y fauchent plus de gens 
chaque année. Ils constituent d'ail­
leurs la principale cause de décès 
au pays et dans le monde. 

Pourtant, ces décès pourraient 
être réduits de moitié si on s'atta­
quait davantage aux facteurs de ris­
que modifiables, soutiennent les 
organisateurs de la 4 E Conférence 
internationale de cardiologie pré­
ventive, qui s'ouvre à Montréal au­
jourd 'hui . 

Haro sur le tabac, le taux de cho­
lestérol élevé, l'hypertension, le 
manque d'activité physique, l'obé­
sité, le diabète, la mauvaise nutri­
tion, les problèmes socio-économi­
ques, le stress, la coière... 

Si les prédispositions génétiques 
sont indéniables, la prévention 
pourrait être davantage exploitée, 
surtout pour réduire les récidives. 
À ce titre, « la réduction du taux de 
cholestérol est sous-utilisée », note 
le Dr Gilles R. Dagenais, président 
du comité organisateur de la confé­
rence et directeur du département 
de médecine de l'Université de 
Montréal. 

• 

Plus de 2200 spécialistes prove­
nant de 80 pays sont attendus dans 
les prochains jours pour faire le 
point sur les méthodes de préven­
tion et les facteurs de risque. 

La Fondation des maladies du 
coeur du Canada, Statistique Cana­
da et Santé Canada ont profité de 
l'occasion pour lancer un ouvrage 
de synthèse sur les maladies car­
diovasculaires et les ACV. 

Comme au Canada, on note que 
le taux de mortalité augmente gé­
néralement d'ouest en est en Euro­
pe, en faisant une pointe vers la 
Scandinavie. Les pays d'Europe de 
l'Est subiraient une « épidémie » 
de maladies cardiovasculaires, sou­
ligne le Dr Gilles Paradis, secrétaire 
général du congrès. 

Pour la mortalité par cardiopa­
thie ischémique ( angine de poitri­
ne, infarctus du myocarde ), le Ca­
nada se classe au dixième rang 
parmi la vingtaine de pays étudiés. 
Le taux de mortalité chez les hom­
mes canadiens représente plus du 
double de celui des Français, mais 
demeure moindre que celui des 
Américains ou des Russes. En re­
vanche, le Canada affiche le plus 
faible taux de mortalité relié aux 
ACV. 

« Les pays développés sont plus 
atteints que les pays pauvres, mais 
on note un accroissement dans les 
pays en voie de développement », 
souligne le Dr Paradis. Et les écarts 
sont observés aussi entre citoyens 
riches et pauvres. 

À surveiller 
demain dans le 
cahier Sports 105.7 fin 
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e t r a DICTIONNAIRES 
LE ROBERT 

vous présentent 
la Supergrille d'été 
100 gagnants 
mériteront 
le « Dictionnaire des difficultés 
du français », 
de la série Les Usuels du Robert 
et le fameux t-shirt 
« J'ai réussi » 

I n séjour d'uni' 
semaine à BRI XKI.I.KS 
i dMi i i i . Hôtel i l |a l i l s - ( l i j cunt iM. 

5 00̂  de pue lie 

et la chance d'assister au 
concert que donnera 
H F 1 M I T I.0TTI sur le lai­
des Jardins du Château 
Bouchout à Bruxelles, 
le 9 août prochain. 

m 
• 4 
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©SEURflellie^ 
dNnliultur (ii- M i n mmu-i album 
m l \n i m i l i e u \ssir. 

p r i s i n t i i i u n t en u'iiu. 

lirais k II jiiillit \% 

Valeur du prix : 3 

Écoutez » pour connaître tous les détails de participation. 

8 
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179 $ LOCATION 

LOCATION par mois/24 mois 0 1 13685$ 
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À CE PRIX-LÀ, 
LA CONCURRENCE 

VA SUER TOUT L'ETE. 

Pour un temps limité seulement, vos concession­
naires Mazda vous font une offre imbattable 
sur la Protégé SE 199^ l'auto la plus spacieuse 
de sa catégorie. 

Louez-la ou achetez-la, à vous de choisir, nos 
prix sont imbattables. Nos concurrents vont 
trouver Tété long et chaud, c'est certain. 

i 

Voyez votre concessionnaire Mazda dès 
aujourd'hui car cette offre risque de passer 
aussi vite que Pété. 

Les concessionnaires M a z d a du Q u é b e c 

E M P O R T E - M O I 

Emoi-veun illurtrét oWerti en option •Modét t i PrweQé St 1907. modèle D4XJS7AA10 feulement Pour lot doux offres transport m préparation do mS. immotncutahon 
& appftouant à lotira d'entretien Pour lâchât la prix inclut m crédit éourv»Wmt da 1000$ du climetueur Voyn/ votre conrevs»<*w 'r i perocoent Certaines conoUiom s eppkpfcrrt 

ta*7 
et team en tus Pour le location comptant initial de 1 bOO S. premier mou et dépôt de 250 $ anges; 20000 km par on. (rats de 8 c !• km additionnel, 'certaines restnettom 

file:///ssir


solde 
«Deux-fois -l'an» 

A est 
maintenant 

en cours 
La prochaine fois qu'un tel événement aura lieu, 

vous devrez déneiger votre auto. 

Jusqu'à 50 % de rabais 
sur un choix d'articles, 

partout dans le magasin 

PRIX CASSÉ ! 
STEN. ÉTAGÈRE. 

Bois massif non traité. 
89 x 31 cm. Haut 176 cm. 

Prix en vigueur 
le samedi 28 juin 

seulement. Jusqu'à 
épuisement des stocks. 

29 ch. 

Il n'y a que deux soldes par année chez IKEA. Profitez-en maintenant ou vous devrez 
attendre l'hiver prochain pour retrouver des offres aussi spectaculaires. 

Faites comme chez vous 
OFFRE VALABLE lUSQU'A ÉPUISEMF.!VT DES STOCKS 9191, boul . CevendWi (Autoroute 40 et CavendUh), Stlnt-Uurent. Tel.: 7W-2I67 Heure* d'ouverture i • • _ 

Lun. k von 10 h à 21 h. tain. 9 h * 17 h. dim. 10 h» 17 h. Fermé le l« Juillet. IKEA ACCEPTE MAINTENANT LA CARTE AMERICAN EXJPRESS*" ĵflBŒBJB 

I 



A 2 2 LA PRESSE, M O N T R É A L SAMEDI 28 JUIN 1997 

Le mardi 1 e r Juillet 1997, le jour de 

la Confédération, nos bureaux seront 

fermés toute la journée. 
I 

ANNONCES La Presse A -

PROMOTION 
COLLECTION LOUIS-PHILIPPE 
EN CERISIER MASSIF 

L I T G R A N D E U R « Q U E E N » 2 950$* 
Aussi D I S P O N I B L E 
A V E C P I E D D E L I T B A S 2 550 $ J 

C O M M O D E À 4 T I R O I R S 2 250 $ 

T A B L E D E C H E V E T 890 $ 

1.1 YR \ / S ( J \ 

IMMIDl \ ll 
Brown Jordan • Osirr • Ff r /org^ • Lite fit fer • Meubles de patio 

Exprimez votre personnalité. 
Nos décorateurs vous aideront 

à dessiner vos meubles et les feront 
fabriquer comme vous le voulez. 

Ne ratez pas cette occasion d'économiser. 
Achetez directement du fabricant et économisez. 

Vous le dessinez et nous le fabriquons. 

HAUSER H. 
t-ahncam de mcuMcs de quaiile depuis plus de 40 an* 

Nouveau magasin à Montréal: 
4830, boul. Saint-Jean 
(Plaza Saint-Jean - Pierrefonds) 6 2 0 - 1 3 1 0 

40. rouie Tramcanadiermc 

i 
II • 

Boul Pterrctonds 

• Toronto • Ottawa • Burlington • Waterloo • London 

2155, rue Crescent, Montréal 
Téléphone: 843-7686 
Télécopieur: 843-4616 

4133-M 

<LA C O L L E C T I O N » 

MANOIR/ 

Les dons d'organes 
sauvent... ctes VIES ! 
Montréal: (514) 286-1414 
Québec: (418) 845-4110 

QUÉBEC-
T R A N S P L A N T 

1 F 

i 

BENSONG HEDGES 
AGFA F I L M 

A I R C A N A D A et l'International Benson & Hedges 
vous proposent de vous envoler vers l'un des pays éSmSSS 
en compétition desservi par Air Canada I 
Pour participer, il suffit de répondre aux deux questions ci-dessous et 
de remplir ce bulletin en lettres majuscules. Pour connaître les noms des 
gagnants, écoutez CITÉ ROCK DÉTENTE 107,3, « Bonjour Montréal » à 
CKAC 730 , « Flash» à TQS ou « Newswatch » à CBC Montréal. 

Les 9 personnes gagnantes 
recevront chacune : 

• Une paire de billets d'avion vers la destination de son choix, parmi 
les pays en compétition desservis par Air Canada; 

• Une paire de billets pour le spectacle de clôture des feux à La Ronde, 
le dimanche 20 juillet. 

La valeur totale des prix est d'environ 18 213,30 $• 

r 
i 

1 . N o m m e z un des pays en compétition cette année 
à l'International Benson & Hedges. 

COUPON P I PARTICIPATION - -
R É P O N D U A CES QUESTIONS 

2. Parmi les pays en compétition, nommez-en un desservi p a r Air C a n a d a : 

N o m 

Ville 

Prénom Adresse 

Code postal Tél. (dont.). Tél. (travail ou autre) 

Vous avez jusqu'au 16 juillet, 19 h, pour déposer ce coupon à Tune des deux entrées de La Ronde. 
Les fac-similés reproduits non mécaniquement sont acceptés. Aucun achat requis. 
Concours ouvert aux 18 ans et plus* Règlements disponibles à la Société du parc des l e s . BENSONG HEDGES 

• 

Une invitation 
à se laisser 
séduire par 
le « charme 
viennois» 
GEORGES L A M 0 N 

L'art dam la 
NUIT 

Attendez-vous ce soir, pour le qua­
trième spectacle de l'International 
Benson &- Hedges, à un feu autri­
chien plein des surprises, un feu 
« qui va vraiment bouger » , comme 
le décrit son concepteur, Serge Bat-
tinger. 

«< O n veut secouer les gens par 
rapport au schéma type habituel, 
explique-t-il. Le public découvrira 
des moments 
à la fo i s 
d'émerveille­
ment et de 
provocation. 
Nous voulons 
aussi inter­
p e l l e r l e s 
gens , cha­
touiller leur 
tréfonds avec 
des faisceaux 
laser. » Toute 
une invita-
t i o n e n 
perspective. 

Serge Bat-
tinger est un 
passionné du multimédia dans un 
spectacle pyromusical. Sa maison 
française. Les Artisans du spectacle, 
en a d'ailleurs fait sa marque de 
commerce. «< Un feu, insiste-t-il, 
c'est comme un acteur : il exprime 
ses sentiments, son émotion, il est 
surprenant et interactif, il va vers le 
public ou s'en éloigne. » 

Le fil conducteur du spectacle 
sera l'image de l'Autriche sur les 
écrans d'eau. On va donc parler de 
ce pays par le truchement des effets 
visuels sur écrans d'eau et laser, 
dans lesquels les spectateurs de­
vraient trouver des points de repè­
re. 

« Nous allons apporter des 
ponctuations au tout début* de ce 
feu joyeux et coloré, de manière à 
permettre aux spectateurs d'imagi­
ner l'Autriche, ajoute-t-il. Avec 
bien sûr l'incontournable valse 
comme hymne national populaire. 
Je pense que la musique classique 
crée de la nostalgie, de l'émotion 
qui fait vibrer les gens. Avec le 
musicien contemporain Kolonovits, 
on entendra un mélange de moder­
ne et de classique retraçant en fait 
l'histoire de l'Autriche. 

Un spectacle construit autour du 
« charme viennois » et d'un réper­
toire musical qui invite au grandio­
se, à la nostalgie, à une grande fête 
sous les étoiles. 

Le feu autrichien apportera du 
rêve sur une variété de musique 
viennoise et allemande : Strauss, 
Mahler, Kolonovits, Wagner et 
Beethoven. 

Viennois dans la cinquantaine, 
Gunter Vogler, chimiste de forma­
tion, directeur de la firme qui porte 
son nom, fait partie de ces passion­
nés de la pyrotechnie. C'est cette 
passion qui l'a poussé il y a une 
vingtaine d'années à fonder sa fir­
me, fabricante de la majorité des 
pièces tirées à Montréal, spécialisée 
dans les bombes sphériques de 250 
et 300 mm à changement de tein­
tes. 

Pas trop nerveux, notre homme 
est assuré que le public appréciera 
à sa valeur le spectacle autrichien. 
« Je pense que le genre de specta­
cle que nous allons présenter aux 
Montréalais, dit-il, n'a jamais été 
tenté ici. Nous espérons pouvoir 
transmettre cette atmosphère qui 
accompagne le spectacle. » 

La marijuana 
n'est pas 
inoffensive 
Agence France-Presse 
WASHINGTON 

Fumer de la marijuana produit les 
mêmes effets chimiques dans le 
cerveau que la consommation des 
autres drogues comme la cocaïne 
ou l'héroïne, créant notamment une 
dépendance, selon deux études pu­
bliées dans la dernière livraison du 
magazine Science. 

La marijuana, notent les auteurs 
de la première étude, déclenche des 
mécanismes similaires en libérant 
les mêmes substances chimiques 
que les drogues dures. Ces méca­
nismes, soulignent-ils, se produi­
sent dans la même région du cer­
veau pour toutes les drogues, une 
zone déjà associée à la dépendance 
et au renforcement des effets pour 
des drogues comme la cocaïne, la 
nicotine ou les amphétamines. 

Les chercheurs ont observé que 
les rats sur lesquels les expériences 
ont été faites ont eu une nette aug­
mentation de corticotropine dans 
leur cerveau dès qu'ils n'ont plus 
reçu de marijuana. Ce phénomène 
était jusqu'à présent connu lors du 
sevrage après une consommation 
d'alcool ou de cocaïne. 

« Nos résultats révèlent sans am­
biguïté une réponse neurochimi­
que, attribuable à la consommation 
sur le long terme d'un dérivé du 
cannabis » , indiquent-ils. 

-i 
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Lorraine P a g e s'oppose 
à la création d'un 
ordre des enseignants 
ISABELLE HACHE Y 

La création éventuelle d'un tordre profession-
nel des enseignants au Québec est loin de 
sourire à la présidente de la Centrale de l'en­
seignement du Québec ( CEQ ) , Lorraine 
Page. 

Ên fait, Mme Page ne voit tout simplement 
pas l'utilité d'une telle instance dans le do­
maine de l'éducation. « L'action syndicale 
enseignante au Québec a une particularité, 
elle a toujours conjugué très heureusement 
l'action syndicale revendicative et l'action 
professionnelle » , explique-t-elle. 

L'ordre aurait pour but d'assurer la com­
pétence des enseignants, de les soumettre à 
un code déontologique et même d'imposer 
certaines sanctions — pouvant aller jusqu'à 
la révocation du permis d'exercice — aux 
professeurs jugés fautifs. Selon le directeur 
du Conseil pédagogique interdisciplinaire 
du Québec ( CPIQ ), Jack Ligneau, il y a un 
« énorme vide » à combler en ce domaine. 

Le CPIQ, qui regroupe 38 associations 
d'enseignants, a déposé le 3 juin une requête 
auprès de l'Office des professions du Québec 
pour'créer un ordre des enseignants. L'Office 
devra cependant effectuer de nombreuses 
consultations et examiner la requête en pro­
fondeur avant de remettre un avis au gouver­
nement, un long processus qui demandera 
plusieurs mois. 

Ainsi, une chaude lutte se prépare entre 
les défenseurs du projet et la CEQ, mais c'est 
le gouvernement du Québec qui tranchera fi­
nalement la question. Fort d'un sondage Lé­
ger et Léger réalisé en mars dernier et dé­
montrant que 76 % des enseignants 
québécois sont favorables à la création d'un 

ordre professionnel, M . Ligneau se dit con­
fiant. « Le gouvernement s'est montré extrê­
mement réceptif » , soutient-il, puisqu'avec 
un tel appui des professeurs, Québec « ne 
peut pas rejeter la proposition du revers de la 
main » . La ministre de l'Éducation, Pauline 
Marois, s'est refusée à tout commentaire, 
hier. 

Selon M . Ligneau, il est « fondamental » 
de créer un code déontologique et un systè­
me de traitement des plaintes des élèves et 
des parents, inexistants à l'heure actuelle. 
« L'ordre va agir dans un domaine où aucun 
organisme ne peut agir au moment où on se 
parle, c'est-à-dire assurer la qualité et la 
compétence des enseignants. » 

Lorraine Page n'est évidemment pas du 
même avis. Selon elle, le monde de l'éduca­
tion n'a pas besoin d'un ordre pour assurer 
la qualité de ses services à la population ou 
même pour imposer des sanctions aux pro­
fesseurs puisqu'il dispose déjà de tous les 
outils nécessaires. « Je pense que la profes­
sion enseignante est soumise, plus que toute 
autre profession, à l'examen de la population 
par les mécanismes existants dans la Loi de 
l'instruction publique et par les mécanismes 
qui existent au niveau des écoles et des com­
missions scolaires » , soutient-elle. Les direc­
teurs d'école ont déjà la possibilité d'émettre 
des réprimandes, de suspendre un professeur 
ou de révoquer son permis d'enseignement, 
fait valoir la présidente. 

M . Ligneau ne s'étonne pas de la réaction 
de la centrale syndicale. « C'est bien connu, 
un syndicat a l'obligation de défendre ses 
membres en tout temps. Un ordre profession­
nel défend l'intérêt du public. » 

La CEQ doute des chances 
le succès de la réforme Marois 

ISABELLE HACHEY 

La ministre de l'Éducation, Pauline Marois, 
aura fort à faire si elle veut convaincre la pré­
sidente de la CEQ, Lorraine Page, qu'elle 
réussira à implanter avec succès la réforme 
des programmes d'études annoncée jeudi. 

Dans l'ensemble, le rapport du groupe de 
travail présidé par Paul Inchauspé sur la ré­
forme des matières scolaires a été accueilli 
favorablement par la CEQ, qui a toutefois 
exprimé de « vives inquiétudes » quant à la 
capacité réelle du gouvernement de lui don­
ner suite dans un contexte de « compressions 

budgétaires jamais égalées » . 

Mme Page se dit très « sceptique » face à 
la déclaration de la ministre Marois selon la­
quelle la réforme pourra être implantée sans 
que le gouvernement n'y injecte un sou. 
« C'est irréaliste, dit-elle. Il n'est plus possi­
ble, dans les écoles du Québec, de faire plus 
avec moins. » Mme Marois a aussi promis de 
maintenir tous les emplois, et Mme Page en­
tend lui faire « respecter sa parole » . La pré­
sidente craint toutefois que la ministre confie 
aux enseignants touchés par la disparition de 
leur discipline des tâches accomplies jusqu'à 
maintenant par d'autres professionnels. 

t. UNE SEMAINE SEULEMENT! 
JUSQU' À 

40 % 
DE RABAIS 

• 

.4 

SUR NETTOYAGE 
DE MOQUETTE 

Notre service 4 étoiles : une garantie de 
satisfaction, à coup sûr! 

• Nos puissants appareSs à ta vapeur nettoient vos 
tapis à fond et leur rendent toute leur fraîcheur. 

• Nos spécialistes apportent un soin particulier au 
nettoyage des taches rebefles et des endroits plus 
passants. 

• Nous déplaçons et remettons en place la plupart 
des meubles pour pouvoir nettoyer dans tous les coins. 

« Nous vous fixerons un rendez-vous qui vous convient. 
Nous travaillons même le samedi et le dimanche. 

Nous vous recommandons ta MÉTHODE DE 
NETTOYAGE DE LUXE EN 2 ÉTAPES pour les tapis 
qui n'ont pas été nettoyés professionnellement depuis 
au moins 12 mois. Seulement 10 $ de plus par pièce. 

% 
DE RABAIS 

SUR NETTOYAGE 
DE MEUBLES 

Nos méthodes de nettoyage sont adaptées à 
supplémentaires pour le nettoyage à sec f les 
meubles modulaires. 

NETTOYAGE DE 
CONDUITS 

DE VENTILATION 

e*.l • • 

29 $ 

2 PIÈCES ET UN 
VESTIBULE 

nettoyés à la vapeur 
Notre prix ord. : 51 $ 

4 PIÈCES ET UN 
VESTIBULE 

nettoyés à la vapeur 
Notre prix ord. : 67 $ 

59 
5 PIECES ET UN 

VESTIBULE 
nettoyés à la vapeur 
Notre prix ord. : 80 $ 

55,20$ 

CANAPÉ ET 
FAUTEUIL 

nettoyés à la vapeur 
Notre prix ord. : 69 $ 

chaque tissu, peur de meilleurs résultats. Frais 
coussins non attenants, le coton haïtien et les 

fil 

MAISON AU 
COMPLET* 

Inclus : conduits principaux, 
nombre Illimité de bouches 

• 

Nous améliorons le rendement des fournaises et contribuons à soulager les symptômes 
d'allergie, l'asthme et les problèmes respiratoires en éliminant les irritants en suspension 
dans Pair, comme la saleté, la poussière, les fragments de poil ou de plumes et le pollen. 

APPELEZ OU LUNDI AU SAMEDI 
ENTRE 8 H ET 18 H 

Montréal (514) 339-5420 
Sherbrooke.... (819) 820-1417 
Trois-Rivières . . (819) 378-8480 
Drummondville/ 
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services à domicile 
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Pas besoin d 'avoir un n o m qui 
c o m m e n c e f i l IQ 

par LLUD ou qui 

^ " - p a r MARI pour offr i r les 

p l u s b a s p r i x en vi < 

C'es t / no t re 3 0 e solde a n n u e l 1 

emen 
mur-â-

l î e r i e 
Le plus grand choix 
à Montréal, aux prix 
garantis les plus bas ! 

^bmsuttn Springnad Dan River £m ^ 
C A N N O N MARTEX (OUJfCACC SHEFTEX 

Ensemble de draps en percale r 
180 fils au pouce carré i A . „ ÛSLMMONS 

16 w $ Grand 32 w $ ! ° r e i l l e r B c a u t y r c s l Oreiller de duvet Simple 
Double Très grand 49 M $ ! 7' 5$ 29» s$ 

reao 
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Le plus grand choix 
à Montréal, aux prix 
garantis les plus bas ! 

Édredons de duvet 
d'oie blanche 
Construction en cloisons 12 po 

Simple 69 H $ 
Double 89 M $ 
Grand 99 M $ 
Très grand 139M$ BBfc 

C A N N O N ^ T 
Descentes de bain 5 * 5 $ ; 

ROYAL VELVET ! 

(no.M.) 

! Bain 9»5 

MARTEX j Essuie-main 6" . 
Serviettes de bain 3 ' 5

 $ [ Débaibouillette 3" $ j 

S T E V E N S 

MARTEX 
WMf 

C A N N O N 

SLMMONS 
Tout nouveau profil avec ressorts indépendants 
pour un confort et un support ultus». 

Çeaqtyslcep Evasion 

Le pins g 
Sealy et Simmocs aux pbs bas prix! 

livraison gratuite 
Cadre de lit gratuit 

Retrait gratuit 

Installation gratuite 

• 

de Simi 
Simple 199$ ens. 329 $ 
Double 249 $ ens. 399 S 
Grand 279$ ens. 449$ 

Charmeur fle SMiy Nous pa^nWfpSct 
Simple 119$ ens. 229 $ \ ^ESEwESm 
Double 139$ ens. d69%\ ^ ^ " ^ 

H O 
U T V Q 

Grand 169$ ens. 329 S ! 

LITS EN LAITON ET FER • TAPIS 
et BOUTIQUE POUR BEBE 

LeEderexid *mo>*rm po* 10*.- pha dr Mrttcr àt W M H 

le b*w SietHpjn ndwwx mu* w étuèilm mumtk 
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Le plus grand sélection aux plus bas prix garantis! 

lapine î aŝ  
Service à domicile GRATUIT 341-7810 ! 

Stores horizontaux et verticaux • plissés • stores en bois 
jl romains • dentelles • cantonnières bouffantes • tentures 
B parures complexes • tissus • parures de lit SUT mesureet plus encore ! 

HurrterOdurjlas Levolor 

Tognana 

Économisez 80% 
Anabelle 

Jusqu'à 5Q % 
de rabais 

sur le psz suggéré 

Économisez jusqu'à 50 % 
sur la porcelaine, la verrerie, 

la coutellerie et les articles-cadeaux ! 
Ensemble 20 pièces (pour 4) ^ rjoulton» Mikisa • Wedgwood 

•'mat Prix courant 25000 $ Villeroy et Boch • Noritake • Orrefors • Oneida 
/ r\95 & Guy Deqrenne • Kosta Boda • Lenox • Waterford 

^ Prix spécial 49 $ 

f I f f 
Meyer • Lagostina • Rosenthal • et autres! 

Ensemble professionnel -
11 morceaux en acier inoxydable. Garantie de 25 ans. 

Prix courant 35000 $ Prix spécial 1399 5$ articles 

CuSsinart 
Petit robot culinaire \ 
Prix courant 39w$ x 

Prix spécial 2795$ \ 
décoi 

isez 80% 
Plateau en argenf 
fc médaillon en or 

¥rix courant 5000 $ 

spécial 995 $ 

Nouveau! _ ) SUPER SECTION DE LIQUIDATION! 
ÉCONOMISEZ 50 - 90 % sur des stocks évalués à plus de 1 000 000 

SUPERCENTRE 

L I N E N C H E S T 
No$ prix son} imbattables ! Comparez, vous serez convaincu ! 

I 

Centre 
R0CKLAND 
341-7810 

fUce Portobello 
BR0SSARD 
671-2202 

Les Galeries Les Promenades de la 
LAVAL CATHEDRALE 

681-9090 282-9525 
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Le train 
temporaire 
de banlieue 
en service 
Jusqu'au 
15 mai 98 

JEAN-PAUL CHARBONNEAU 

L'Agence métropolitaine de trans­
port ( A M T ) a annoncé hier que le 
train de banlieue temporaire Blain-
ville-gare Jean-Talon demeurera en 
service pendant les sept mois sui­
vant la réouverture du pont Ma-
rius-Dufresne. 

Cette décision entraînera des dé­
penses de deux millions pour l'im­
mobilisation et de deux autres mil­
lions pour l'exploitation. 

En prolongeant le service jus­
qu'au 15 mai, l 'AMT se rend aux 
requêtes notamment du Conseil in­
termunicipal ( CIT ) des Basses-
Laurent ides, du caucus des députés 
du Parti québécois de Laval et du 
maire de Laval, Gilles Vaillancourt. 

L'expérience-pilote a été récla­
mée à cause de l'affluence que le 
train connaît depuis sa mise en pla­
ce et pour décongestionner les 
ponts aux heures de pointe au 
cours du prochain hiver. 

Jusqu'à présent, l'utilisation du 
train est très Satisfaisante car le flot 
de véhicules n'a pas augmenté sur 
l'autoroute depuis la fermeture du 
pont qui relie la route 117 ( Laval ) 
à Rosemère. 

Afin d'accommoder le plus 
d'usagers possibles, la présidente 
de l 'AMT, Florence Junca-Adenot, 
a annoncé qu'il y aura deux nou­
veaux trains pendant les heures de 
pointe à compter du 18 août. C'est 
ainsi que les trains partiront, le ma­
tin, de Blainville à 6 h 30, 7 h. 

7 h 45 et 8 h 30 et l'après-midi, de 
l'avenue du Parc, à 15 h 45, 
16 h 30, 17 h 15 et 17 h 45. 

Le trajet total prend 30 minutes. 

Il y aura de plus un arrêt à Laval, 
soit à la hauteur du boulevard 
Sainte-Rose et un autre, à Mont­
réal, à la hauteur du boulevard 
Henri-Bourassa, près du cégep 
Bois-de-Boulogne. Mais le service 
de navette par autobus sera mainte­
nu entre la station métro du Parc et 
le centre-ville de Montréal. 

Pour la Société de transport de 
Laval ( STL ) , le fait d'ajouter une 
deuxième station à Laval aidera en 
outre à mieux desservir les passa­
gers du territoire lavallois. 

« L'expérience-pilote du prolon­
gement de ce service est un bel 

exemple de concertation et de par­
tenariat entre divers intervenants 
régionaux » , a déclaré le président 
de la STL, Jean-Jacques Beldié. 

L 'AMT assumera exceptionnelle­
ment jusqu'à 1,3 million du coût 
d'exploitation et demande aux vil­
les du CIT des Basses-Laurent ides 
de contribuer au-delà de ce mon­
tant jusqu'à concurrence de 
300 000$. La différence sera payé 
par les usagers. 

«< Plus il y aura d'usager^ et 
moins les coûts seront élevés Jp)ur 
l 'AMT et le CIT des Basses-Lawen 
tides » , a souligné Mme Jûflca-
Adenot. 

En mars, l 'AMT procédera à 
l'évaluation du projet-pilote en vue 
de déterminer, s'il y a lieu, de 
poursuivre l'expérience. 
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Transport et préparation inclus 
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SUBARU AUTO CENTRE 
M o u l i n a i I 5 1 4 ï 9 3 7 - 4 2 3 5 ' 

JULIETTE SUBARU 
J o l t e i t e 1514) 7 5 5 - 1 0 5 5 

CONCEPT AUTOMOBILES 
G r a n b y ( 5 1 4 ) 3 7 2 2007 

SUBARU L0NGUEUIL 
L o n g u e u i l (514) 677-6361 

LACHUTE SUBARU 
Brovv i i su inq (514)i 562-0262 . 

JOHN SC0TTI SUBARU 
S t - l e o n a r d (5 |4 ) 725-9394 

SUBARU ST-HYACINTHE 
S l - H y u ç i V v h t f { 5 1 4 > 773-5262 

SUBARU REPENTIGNY 
R e p e m i g n v ( 5 1 4 j 585-9950 

A0M AUTOMOBILE 
S u b a r u de L a v a ! <S14) 668-6041 

CARREFOUR SUBARU AUTO 
S t e - R ô s e , Lave r t (514Vt?5 1 1 1 4 

SUBARU ST AGATHE 
S t e - A n n e des M o n t s (819) 326-1600 

CAR0N SUBARU 
Vaile'yfieJd ( 5 1 4 ) 3 7 1 - 8 5 1 1 

SUBARU ST-JER0ME 
S t - J ô n ô m e ( 5 1 4 / 4 3 8 - / 4 9 4 -

AUTOMOBILE LAVIGNE 
S t e - A n n e de B e H e v ù e ( M 4 M 5 7 - 5 3 2 7 
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QUATRE JOURS 
D'ACTIVITÉS GRATUITES 

CKVLwmaso 

S A M E D I 2 8 J U I N 
Programme Endroit / heure 

Animation pour la famille Bassin Bonsecours. 11 h à 19 h 30 

Spectacles sur les 
5 mégsscènes thématiques 

Quai Jacques-Cartier, 12 h à 19 h 30 

Inauguration officielle des festivités Entrée Quai Jacques-Cartier, 13 h 

Festival culturel Scène Bonsecours, 13 h 30 à 20 h 30 

Spectacle de la Compagnie 
Franche de la Marine 

Quai Jacques-Cartier, 14 h 15 à 14 h 30 

Feux Benson & Hedges Quai Jacques-Cartier, 22 h 

Présentation du film 
L'homme idéal 

Quai Jacques-Cartier, 22 h 30 

D I M A N C H E 2 9 J U I N 
Programme Endroit / heure 

Animation pour la tamÊe Bassin Bonsecours, 11 h à 19 h 30 

Spectacles sur les 
5 mégascènes thématiques 

Quai Jacques-Cartier, 12 h à 19 h 30 

Festival culturel Scène Bonsecours. 13 h 30 à 19 h 30 

Soirée des jeunes Grande scène. Quai Jacques-Cartier 
Animateur : ANTHONY KAVANAGH 20 h à 23 h 
Artistes invités : CACHALOT, 

DUBMATKJUE. JETSAM. OFFENBACH 
Laser et pyrotechnie en finale 

Grande scène. Quai Jacques-Cartier 
20 h 30 à 22 h 30 

COHCERTOE 
L'ORCHESTRE MtïROPOUTAM 
Chefs d'orchestre : JOSEPH RESCIGN0, 

MARC DAVID 
Solistes: MANON P E U B E L soprano. R E N É B R E M P 0 N I A R Y E A , basse 
Artistes invitées : U N A L E E , N0RA S0UR0UZIAN. V0ICES 
Spectacle solo : LARA FABIAN et ses musiciens 
Laser et pyrowennte en imaie 

rresenvÊuon ou mm 
Margarefs Muséum 

Quai Jacques-Cartier. 23 h 

M A R D I 1 " J U I L L E T 
Endroit / heure 

Animation pour la famÊe Bassin Bonsecours, 11 h à 19 h 30 

Concert par la Musique miÊtain Quai Jacques-Cartier. 11 h 30 à 12 h 

Quai Jacques-Cartier, 12 h à 13 h 

uegusunon œs gâteaux Quai Jacques-Cartier, 13 h à 13 h 30 

Spectacles sur les 
C il A m • r - x IL f u i l i l i n • • • 

j megascenes tnemanques 

Festival culturel 

Quai Jacques-Cartier, 13 h à 19 h 30 

Spectacle de la 6RC Quai Jacques-Cartier, 15 h à 15 h 20 

Grande scène. Quai Jacques-Cartier 
20 h 30 à 23 h 

brano spectacle ne cnxurm 
dtUFéteduCtitada 
Ordmtn de Daniel PkM 
Altistes invités : ISABELLE BOULAY. DAVID ET IENNE. JEAN LAPOiNTE. RANEE L E E 
FRANÇOIS MASSK0TTE, NOIR SILENCE. AMY SKY. NATASHA ST-PIER 

Quai Jacques-Cartier, 23 h 

1 7 

Wm Présentation du mm 
Karmina 

Quai Jacques-Cartier, 23 h 

JLUNDI 3 0 J U I N 
, Programme Endroi t /heure 

• 

Animation pour la famMe Bassin Bonsecours, I l h à 19 h 30 

Spectacles sur les 
^ 5 mégascènes thématiques 

Quai Jacques-Cartier. 12 h à 19 h 30 

Festivalculturel Scène Bonsecours. 13 h 30 à 20 h 30 

- 1 » 

Scène Bonsecours. 13 h 30 à 19 h 30 
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I 

é 

COMMISSION SCOLAIRE 
SOUTH SHORE 

A P P E L f V O F F R E S 

T parution (date de dépôt reportée) 

PROJET: 

PROPRIÉTAIRE : 

ARCHITECTURE 

tCOfS I ta fOKI f w p p v r — NUnSfnVttTO 
6375, avenue Baffm 
Broseard (Québec) J4Z2H9 

COMMISSION SCOLAIRE SOUTH SHORE 
299. bout. Sir Wtfr&Launer 
Saint-Lambert (Québec) J4R2V7 
Téléphone : (514) 672-4010 

LES ARCHITECTES LECLERC ET ASSOCIÉS 
• 5610, avenue Auteuil 

Brossard (Québec) J4Z 1M4 
Téléphone : (514) 445-8733 

STRUCTURE, MÉCANIQUE ET ÉLECTRICITÉ : 
SOPRM ADS 
375, boui. Roland-Themen, bureau 400 
Longueuil (Québec) J4H 4A6 
Téléphone : (514) 442-9991 

DOCUMENTS: 
Au bureau du propriétaire, contre un dépôt non remboursable de 
cinquante dollars (50 $), argent comptant ou chèque visé à Tordre du 
propriétaire. 
CAUTIONNEMENT : 
Chèque visé ou cautionnement de soumission d'un montant équivalent 
à dix pourcent (10 % ) du montant de la soumission, valide pour 60 Jours. 
DÉPÔT DES SOUMISSIONS : Reporté sa 9fuMet 1997, à 14 h. 

Cet appel d'offres représente un abrégé des textes offidefs ir&us dans 
tes documenta remis aux soumissionnaires, 

David C. D'Aouat directeur général 
Commission ecoisire South Mhore 

(MISE A U POINTA 
Dans notre circulaire Sears Aujourd'hui en vi­
gueur du 23 juin au 5 Juieet 1997, veuillez noter 
les ccmxtxww survantes: 
à ta paoe 5. pour le soutien-gorge minimisant 
Triumpb, te texte aurait dû se lire «frlx ont 
suggéré par le fabricant 24,50* au Heu de 
Reg. Sears 24,501 de plus, ce même modela 
n'est pas offert en blanc dans tous les maga-
sins Sears. 
à ta page 25, (a réclame «Déjouez ta TPS» s'ap-

seuJement aux tracteurs, et non pat pique 
aux articles de sport 
Noiopnissntorttocsexcw 

ANDRÉ-LAURENDEAU 

APPEL D'OFFRES 

PROJET : MICRO-ORDINATEURS 
L'objet de cet appel d'offres est d'obtenir des 
prix pour rachat de micro-ordinateurs. Seules 
les marques de commerce reconnues telles 
que IBM, Hewlett Packard. Dell et NEC seront 
considérées. 

Les documents des exigences pourront être 
obtenus auprès de madame Blanche Benoit, 
Service des achats du Collège, local 1.036, 
porte extérieure 26,1111, rue lapierre. La Salle 
(Québec) à compter du mardi 1" juillet 1997 à 
9 h 00. 

Des soumissions, sous enveloppe cachetée 
appropriée à cette tin, seront reçues jusqu'à 
14 h, le lundi 14 Juillet 1997 au Service des 
achats du Collège, pour être ouvertes publique­
ment au même endroit, le même jour à 14 h 01. 

Toute soumission devra être accompagnée 
d'un chèque visé, tiré d'une banque cana-

| dienne ou d'une caisse populaire, ou d'un 
JJ cautionnement de soumission valide pour 

quatre-vingt-duc (90) jours, payable au Collège 
Ahdré-Laurendeau, égal à 10 % du montant de 
la soumission. 

Le Collège n'est pas tenu d'accepter la plus 
basse, ni aucune des soumissions. Il se garde 
le droit de les rejeter en tout tempe et d'en 

\ demander de nouvelles s'il le juge à propos et 
sans encourir aucune obligation d'aucune 

envers les soumissionnaires. 

Jean-Jacques Barrette 
Directeur 
Ressources matérielles 

Travaux pjbto* «t 
Oovwiwnt 

LETTRES 
D'INTÉRÊT 

Lieux loués 
Des lettres d'intérêt, pour louer des locaux 
dûment identifiés, adressées au Service 
des soumissions et contrats. Politique et 
administration des marchés, Travaux publics 
et Services gouvernementaux Canada 
<TPSGC), Complexe Guy-Favreau, 200, 
boul. René-Lévesque Ouest, Tour Est, 
6" étage, bureau 604, Montréal (Québec) 
H22 1X4, seront reçues jusqu'à 14 h, à la 
date limite déterminée. 

N- de la demande : TPA V1PW1-7-
B003/000/A 

M* d'appel d'offres 
M* de projet: 

Superficie : 

3971-438-1 
5275-522037 
(673809-V1) 
1 548 nf utilisables 
d'espace à bureaux, 
25 places de station­
nement réservées et 
aussi une grande 
facilité de station- . 
nement pour le public 
(50 places). 

Centre de ressources 
humaines du Canada 

3 juillet 1997 
Saint-Jérôme et 
Saint-Antoine 
(Québec) 

entre le 1* avril 1998 
et le l'octobre 1998 
Cinq (5) ans avec 
trois (3) options de 
prolongation d'une (1) 
année chacune. 

Instructions 
Il ne sera tenu compte que des immeubles 
situés à l'intérieur du secteur délimité par 
^périmètres suivants : 

SE NORD : rue Scott 
EST : rue Metancon / 20* avenue 
SUD : boul. Lachapeee 
OUEST : Rivière du Nord 

Description: 

Dafls limite : 
Endroit: 

^S- t. —et 

Occupation: 

B) Sur la rue de Martigny entre l'au­
toroute 15 et la Rrvière du Nord. 

A moins d'avis contraire, les emplacements 
visés couvrent les deux cotes de la rue. 
Seuls les immeubles de bureaux seront 
considérés. Les édifices ayant un usage 
Industriel ne seront pas retenus pour ana­
lyse. Les locaux offerts seront idéalement glises sur un (1) seul étage ou répartis 

un maximum de deux (2) étages. Seuls 
locaux situés au rez-de-chaussée (1*), 
xième (2 a) et troisième (3*) étages 

feront considérée. 

HOTE : L'accessibilité aux immeubles et 
autres installations doivent être conformes à 
la norme nationale du Canada "CAN/CSA-
B651-M95" (AMÉNAGEMENT POUR 
ACCÈS FACILE). 

Pour Information : Mario Pelletier, 
agent de iocatKxVexécution 

Téléphone : (SU) 409-3340 

La présente n'est qu'une demande de 
renseignements qui n'engage le Ministère 
d'aucune taoon et aucun document d'appel 
d'offres n'est distribué pour cette demande. 

Depuis le 3 janvier 1994. TPSOC a élargi 
son service de publication électronique des 
appels d'Offres pour inclure les marchés de 
location concurrentiels dont la valeur 
annuelle dépeaae 60 000 S au moyen du 
Service des invitations ouvertes à soumis­
sionner (SIOS). Pour s'abonner eu SIOS. 
composer le 1 800 361-4637. Renseigne­
ments : (819) 966-3440 (Ngne Conformation 
sur le SIOS). 

SERVICES HYPOTHÉCAIRES 
CIBC INC. 
LETTRES PATENTES 
Avis est par ks présentes donné, conformément au 
[ M affadit 3I( I ) de la Loi sur tes sociétés de fiducie et 
de prêt, de l'intention de Services Hypothécaires C1BC 
Inc. d'adresser au ministre des Finances une demande 
de lettres patentes afin que Services Hypothécaires 
CIBC Inc. puisse être continuée ou prorogée en tant que 
société de prêt sous la dénomination sociale de Services 
Hypothécaires CIBC Inc. ou sous n'importe quelle 
autre dénomination sociale qui pourrait être 
éventuellement approuvée. 
Toute personne oui s'oppose au maintien proposé peut 
adresser son objection par écrit au surintendant des 
institutions financières du Canada. 255. rue Albert. 
Ottawa (Ontario) Kl A 0H2 le ou avant le 28 juillet 
1997. 
Toronto, le 28 mai 1997. 
Conseiller juridique 
principal adjoint 
•HetV.Hett 

I 

L I T W I N 
B O Y A D J I A N I N C 

Syndic de faillite 

AVIS AUX 
CRÉANCIERS 

Osoi l'affaire de la faillite de PRIME 
INDUSTRIES LTÉE.* corps politique dûment 
incorporé en vertu de la Lot et ayant son siège 
social et sa principale place d'affaires au 855. rue 
avenue Pacific, Lachine. Province de Québec. 

Compagnie débitrice 

AVIS est par les présentes donné que PRIME 
INDUSTRIES LTÉE.. ayant dépoté un avis 
d'Intention de faire une proposition qui n'a pas été 
suivi par la production d'une Proposition au 20 juin 
1997, date d'expiration du délai prescrit, est réputée 
en vertu des dispositions de la Loi sur la faillite et 
l'insolvabilité, avoir fait une cession de ses biens le 
10 avri 11997. La pt emière assemblée des créanciers 
sera tenue le 8ième jour de juillet 1997 à 
10:30 heures, au bureau du Syndic, situé au I, 
Place Ville Marie, Suite 3420, Montréal. Province 
de Québec 

Daté de Montréal. îe 25* jour de juin 1997. 

GÉRARD LITWIN, caM dp . , Syndic 
Responsable de l'actif 

l.PbceVifcMarieSuàc342aMontréal(Quftec) K3B3N6 

(5I4)873-«W0 

5250. bouL D&anc. Su* 62a Montre*! (Qu&cc) H3X2H9 

7655. bouL Newman. Soie 20a LaSane (Quftec) H8N1X7 

75a boul. HcnrvBaanca E*. Sate 3. Moootâ (Qu&cc) 

• • I ùtrrom 

LETTRES 
D'INTÉRÊT 

TROIS IMMEUBLES 
FÉDÉRAUX A VEN0RE 

N8 :3971-435-1 
1179, rue de Bleury 

Montréal 
Édifice à bureaux de cinq étagai situé au 
centre-ville, mesurant 2 718 m2, terrain de 
788 m2,13 places de statorroment intérieur 
au sous-sol. Rez-de-chaussée occupé par 
une garderie, 4 autres étages vacants. 

N* : 3971-436-1 
6420, rua St-Denis 

Montréal 
Édifice à bureaux de deux étages situé près 
de la rue Beaubèen, mesurant 598 m1, ter­
rain de 618 m*. 4 places de st&xxmement 
extérieur, idéal pour propriétaire occupent 

N» : 3971-437-1 
9300, rue Meilleur 

Montréal 
Entrepôt de 4 746 m* construit en 1956. Il 
est localisé au coin de la rue Cnaoanei sur 
un terrain de 10 059 m». Un redéveloppe­
ment du site est à considérer. L'immeuble 
compte notamment 3 senes tngohf xjues. 

Travaux publics et Services gouvernemen­
taux Canada (TPSOC) sollicite l'intérêt 
d'acheteurs potentiels a ^acquisition de ces 
Immeubles, tes lettres d'intérêt doivent être 
adressées à Travaux publics et Services 
gouvernementaux Canada - Complexe 
Guy-Favreau, 200. boul. René-Lévesque 
Ouest, bureau 702-14, Montréal (Québec) 
H2Z 1X4. 

Pour être considérées, les lettres d'intérêt 
devront être reçues au plus tard le 10 sep­
tembre 1907 à 14 h. 

Pour toute demande de renseignements, 
veuillez communiquer avec Mme Vivona 
au (614) 49*4*47 ou Ht Mental au (814) 
496-3397. 

Note : La présente demande d'Intérêt 
n'engage d'aucune façon ni Travaux publics 
et Services gouvernementaux Canada, ni 
les proposants. Aucun document d'appel 
cf offres n'est distribué pour hnstant. 

ITT 

( anacf t ï 

Les Centres Jeunesse 
de Lanaucfière 

APPEL D'OFFRES 
(A toutes les entreprises ayant leur 
place d'affaires su Québec, en 
Ontario ou au Nouveau-Brunswick 
et détenant la licence requise en 
vertu de la Loi sur le bâtiment du 
Québec) 

Propriétaire: 
LES CENTRES JEUNESSE DE 
LANAUDIÈRE 
260, rue LavaJtrte Sud, Josette (Oc) J6E5X7 
Tél. : (514) 756-4555 

CAMPUS JEUNESSE 
(MSSg no 06374-802) 
(Agrandis • s ment et modifications) 
1170, ruo Ladouceur, Josette (Qc) J6E3W7 
Tél. : (514) 756-4555 

OÉRALO LAPORTE, ARCHITECTE 
106, boul. Antonio-Barrette 
Note-Oarr»4es-Prakto(Qc) J6E1E5 
TéL : (514) 756-1024 

i dea documenta ; 
compter de 15 h, le mardi 1 e r Juillet 1997, 

au secrétariat des CENTRES JEUNESSE DE 
LAN AU D 1ÈRE, sis au 260, rue Lavaltrie Sud à 
Joliette. 

Dépôt exigé f l . ' . l B l *l I i . * i * 

Cinquante dollars (50 $) en argent comptant ou 
sous forme de chèque certifié, établi à l'ordre de 
LES CENTRES JEUNESSE DE LANAUDlèRE 

Garantie dt somnlfaten : 
Les soumissions devront être accempegnées 
sort d'un cautionnement de soumission établi 
au nom du propriétaire au montant de soixante-
dix mille dollars (70 000 $), valide pour une 
période de quarante-cinq (45) jours de la date 
d'ouverture des soumissions, soit d'un chèque 
visé (certifié) établi, au même nom, au montant 
de trente-cinq mille dollars (35 000 $), soit 
d'obligations conventionnelles au porteur, 
émises ou garanties par les gouvernements du 
Québec ou du Canada, dont la valeur nominale 
est de trente-cinq mille dollars (35 000 $). 

Réception et ouverture dea soumission* Î 
Jusqu'à 16 h. heure locale, le vendredi 1" août 
1997, au secrétariat des CENTRES JEUNESSE 
DE LANAUDIÈRE, 260. rue Lavaltrie Sud à 
Joiiette (Québec). L'ouverture des enveloppes 
se fera publiquement, le même jour, dans les 
minutes qui suivront l'heure limite de réception. 

Remarqua; 
Seuls sont admis è soumissionner les entrepre­
neurs ayant leur place d'affaires au Québec, en 
Ontario ou au Nouveau-Brunswick et détenant 
la licence requise en vertu de la Loi sur le 
bêtiment du Québec 

Les entrepreneurs soumissionnaires sont 
responsables du choix des sous-traitants tant 
pour leur solvabilité que pour le contenu de 
leurs soumissions, et doivent les informer des 
conditions qu'ils entendent leur imposer et 
s'assurer qu'ils détiennent les permis et licences 
requis. 

A via Important : Le propriétaire ne s'engage 
pas à accepter la plus basse ou quelqu'autro 
des soumissions reçues. 

Donné à Joiiette, ce 2& jour de Juin 1997. 
et Al ban Lsvzé, chef des serv. techniques 
Représentant désigné pour le propriétaire 

PARC 
OLYMPIQUE 

APPEL D'OFFRES NO 29790-79-025 

LA RÉGIE DES INSTALLATIONS 
OLYMPIQUES SOLLICITE DES 

OFFRES POUR: 

TRAVAUX D'ÉLECTRICITÉ 
RELATIFS AU REMPLACEMENT 

DES ARTÈRES D'ALIMENTATION 
POUR LES PANNEAUX ET LES 

VENTILATEURS DES 
STATIONNEMENTS PIE-IX ET 
VIAU, AU PARC OLYMPIQUE 

Seuls sonl admis à soumissionner les en­
trepreneurs ayant un établissement au Ca­
nada qui détiennent la licence requise en 
vertu de la Loi sur le bâtiment (L.R.Q.. c 
B-l .1) ci qui auront réquisitionné les do­
cuments de soumission à leur nom. 
Un paiement non remboursable de 40 $ 
(toutes taxes incluses) sous forme d'ar­ 
gent comptant, chéoue visé ou mandat 
payable à la Régie des installations olym­
piques, est requis pour l'obtention des do­
cuments. 
Garmittk de •uëiabrinn: 

10% du montant estimé du contrat, si 
la garantie est fournie sous forme de 
cautionnement émis par une compa­
gnie légalement habilitée à se porter 
caution, qui maintient au Québec des 
biens suffisants pour répondre de l'ob­
jet de l'obligation et qui a son domicile 
au Canada; 

OU 
3% du montant estimé du contrat jus­
qu'à concurrence d'un montant de 
500000$. si la garantie est fournie 
sous forme de chèque visé, de mandat, 
de traite, de lettre de garantie irrévoca­
ble émise par une banque, une caisse 
d'épargne ou de crédit ou une société 
de fiducie ou d'épargne, d'obligations 
payables au porteur émises ou garan­
ties par le gouvernement du Québec ou 
le gouvernement du Canada et dont 
l'échéance ne dépasse pas cinq (5) ans. 

Les documents anal fMaorwéNtl » 
l'ad reste suivante: 

Régie des installations olympiques 
Ressources matérielles 
4141, av. Pierre-de-Coubenin 
(coin rue de LaSalle) 
Montréal (Québec) 
HIV3N7 
Téléphone: (514) 252-4675 
(Leee! se vendredi t h à 12 a et 
U h J O à 17h> 

La RÉCEPTION des soumissions se fera 
à la même adresse et les enveloppes dû­
ment scellées seront déposées au soin du 
secrétaire. 
Une varia» des Mes» est prévue le jeudi 3 
juillet 1997 à 10 h. Le point de rencontre 
aéra è la rotonde du Stade dont l'entrée se 
trouve au 4545. av. Pierre-de-Cou bertin. 
Une seule visite aura lieu. Pour de plus 
amples infomurtious et / ou reades-vous, 
veuillez communiquer avec Monsieur 
Bernard Grenier au (514) 252- 4645. 
La CLÔTURE de la réception des sou­
missions est fixée au mercredi 30 juillet 
1997 è 14 h je. L'ouverture des soumis­
sions se tiendra immédiatement après 
l'heure de clôture. 
La Régie des installations olympiques ne 
s'engage à accepter aucune des soumis­
sions reçues, même la plus batte soumis­
sion conforme, sjl 

Le Secrétaireï\ 
M* André Lafrenèèrv AI 

Des gangs de rue ont 
des liens avec la pègre 
italienne et les motards 
ANDRÉ CÉWL0T 

Une enquête de la police de la 
CUM vient une fois de plus de dé­
montrer que les membres de gangs 
de rue montent en grade et entre­
tiennent des liens avec des organi­
sations criminelles comme la pègre 
italienne et les motards. 

À la suite d'une vaste opération 
menée dans le nord-est de Mont­
réal, les enquêteurs de la brigade 
antigang ont arrêté 18 personnes, 
dont plusieurs trafiquants qui se 
servaient de jeunes pour écouler du 
crack et des drogues chimiques. 

Parmi les prévenus se trouvent 
Giuseppe Daniello, 45 ans, Fran-
cesco Spedaliere, 29 ans, Giuseppe 
Mucci, 28 ans, Alessandro Morella, 
27 ans, tous reliés à la pègre ita­
lienne. 

Six autres suspects sont recher­
chés, dont, un pionnier des gangs 
de rues, Gardy Beaucicault, 26 ans, 
du défunt groupe des Master B, 
ainsi que Pierre Sanon, 30 ans, qui 
a lui aussi fait partie de petites 
bandes de criminels organisées. 

Une grand-mère de 49 ans, Gla-
dys Murât Dieujuste, déjà connue 
des policiers, a aussi été inculpée 
pour avoir vendu du crack qu'elle 
fabriquait dans son logis. La con­
cierge d'un immeuble voisin, Doris 
Moses, 55 ans, trempait dans le tra­
fic de PCP ! 

Sous le coup d'une ordonnance 
d'expulsion, Fradel Suleus, 39 ans, 
s'est précipité du haut du troisième 
étage d'un immeuble quand les po­
liciers ont fait irruption à son do­
micile, décrit comme un point de 
vente de crack. Le suspect a été 
hospitalisé, souffrant de fractures à 
la tête, aux poignets et une épaule. 

C'est en surveillant depuis deux 
mois le café Niro, boulevard Pie IX, 
dans le quartier Saint-Michel, et le 
café Supérieur, boulevard Léger, à 
Montréal-Nord, que les policiers 

ont mis au jour les activités de ces 
divers réseaux de receleurs et de 
fournisseurs de drogues. 

En gros, le scénario était le sui­
vant : les trafiquants s'approvision­
naient en cocaïne dans les cafés ita­
liens. Ils transformaient ensuite la 
poudre blanche en crack — plus 
foudroyant et surtout moins cher — 
qu'ils écoulaient par l'intermédiai­
re de gangs de rues haïtiens actifs à 
Montréal-Nord, Saint-Michel et 
Rosemont. 

L'enquête a démontré qu'une 
partie des revenus provenant de la 
vente de crack étaient investis dans 
l'achat de marchandises (vête­
ments, appareils audiovisuels, etc. ) 
qui étaient expédiées par conteneur 
en Haïti, où elles étaient reven­
dues. Les profits était réinjectés 
dans le trafic de drogue, à Mont­
réal. 

Selon le lieutenant-détective Di­
dier Deramond, de la brigade anti-

{;ang, il arrivait fréquemment que 
es consommateurs de crack — une 

roche pesant un dixième de gram­
me coûte 20$ — paient avec des 
biens qu'ils volaient dans des mai­
sons ou des commerces du voisina­
ge. Ces stocks étaient aussi envoyés 
en Haïti. 

Les tenanciers d'une boutique de 
prêts sur gages de la rue Beaubien, 
Whislet Fleuradin, 24 ans, et Fils 
Jean Lucnel, 32 ans, ont aussi été 
épingles pour recel de téléavertis­
seurs et de cellulaires. Certains ap­
pareils auraient été utilisés par les 
trafiquants afin d'échapper à la po­
lice. 

Lors d'une série de perquisi­
tions, jeudi soir, les policiers ont 
saisi de la cocaïne, du haschisch, 
des comprimés de PCP, ainsi que 
6000 $ en argent liquide. Une par­
tie de la drogue a notamment été 
trouvée derrière le cadre d'une por­
te du café Supérieur, où l'on avait 
aménagé un compartiment secret. 

AVIS LEGAUX - APPELS D'OFFRES - SOUMISSIONS 

Loi sur la faillite et l'insolvabilité 
AVIS AUX CRÉANCIERS DE LA PREMIÈRE 

ASSEMBLÉE 
Dans l'affaire des faillites de : 

LES GESTIONS GÉOMAD 
INC., corporation légalement 

constituée en vertu de la Partie 

1A de la Loi sur les compagnies 

du Québec, ayant son siège 

social situé au 735, Chemin 

Principal, Cap-aux-Meules (I.M.) 

G0B 1B0. 

DÉBITEUR:-

AVIS est par les présentes donné 

que Les Gestions Géomed Inc. 
a fait une cession le 18ième jour de 

juin 1997 et que la première 

assemblée des créanciers sera tenue 

le 4ième jour de juillet 1997, à 

11 H 30, au Château Madelinot, 

323, Route Principale, Salle 

Plaisance, en la cité de Cap-aux-

Meules, aux Iles de la Madeleine. 

JACQUES-GÉRARD DUGUAY 
ET JEAN BOUCHER, arpenteur-
géomètre, rcspec-ti vemertf domiciliés 
au 241, Chemin Boudreau, App. 6, 
Cap-aux-Meules, (I.M.) G0B 1B0 
et au 39, Chemin Des Echoueries, 
Havre-aux-Maisons, (I.M.) G0B 
1 KO et ayant fait affaires sous la 
raison sociale de DUGUAY ET 
BOUCHER, société en nom 
collectif, ayant son siège social situé 
au 735, Œemin Principal, CP. 489, 
Cap-aux-Meules, (I.M.) G0B IB0. 

DÉBITEURS-
AVIS est par les présentes donné 
que Jacques-Gérard Duguay 
et Jean Boucher (Duguay et 
Boucher) ont fait une cession le 
19ième jour de juin 1997 et que la 
première assemblée des créan­
ciers sera tenue le 4ième jour de 
juillet 1997, à 11H 00, au Château 
Madelinot, 323, Route Princi­
pale, Salle Plaisance, Cap-aux-
Meules, aux Iles de la Madeleine. 

Fait à Trots-Rivières, ce 25e jour de juin 1997. 

SAMSON BÉLAÎR/DELOITTE & TOUCHE I N C 
Syndics de l'actif de LES GESTIONS GÉOMAD INC. ET 
JACQUES-GÉRARD DUGUAY ET JEAN BOUCHER 
Par : Michel Belbumeur, CA, CIP Syndic 

Samson Bélair 
Deloitte & 

Touche Trob-RMèrrs, (S19) 69M212 
Sfeawintgan, (819) 5374644 
Grand-Mère, (819) S3S-3120 

1-S00-267-S431 (aucuns frais) 

• 

• 

des 
Finances 

Demande de propos!ttor\s d'espaces locatifs 
pour trois cantrw de développement des 

de llnftowiation 

,v,:..-

.V.W.W.V 

Dans le cadre de l'instauration de mesures fiscales favorisant la création d'emplois au sein des 
entreprises oeuvrant dans le domaine des technologies de rinformation, le vice-premier ministre 
et ministre de l'Économie et des Finances désire obtenir des propositions d'espaces locatifs 
relativement au projet pilote des Centres de développement des technologies de l'information 
(CDTI) La superficie minimale est de: 

100 000 pl 2 pour la vide de Montréal; 
60 000 pi 2 pour la ville do Québec; 
60 000 pi 2 pour la ville de Hull. 

espaces locatifs devront être situes dans des immeubles pouvant abriter des entreprises 
en technologies de l'information, être situés près des services de transport en commun et être 
disponibles pour une occupation au plus tard an Janvier 1998. 

La proposition écrite devra comprendre obligatoirement les renseignements suivants: 
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le lieu géographique des espaces disponibles; 
la superficie et une description de ces espaces; 
les possibilités d'expansion; 
les garanties demandées quant à la location des espaces; 
la descnption de rirnmeubie (matériaux de construction, type de 
câblage, climatisation, possibilités de fibres optiques, etc.); 
le coût de location; 
les services disponibles dans rimmeuble (cafétéria, salle 
d'exposition, salle de vidéo-conférence, ascenseurs, quai de 
réception et expédition de marchandises, sécurité, etc ) , 
la date d'occupation des lieux; 
autres détails susceptibles d'attirer les entreprises et de créer une 
synergie dans le domaine. 
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Le vice-premier ministre et ministre de l'Économie et des Finances accréditera les 
entreprises qui pourront occuper les immeubles désignés aux fins fiscales comme CDD. 

. • > Lee propositions devront être reçues avant 1«H k 26 juillet, au: < • 

Bureau des contres de développement des technologies do rinformation 
Magistère des Finances 
12 ma St-Louis, bureau 1.17 
Québec (Québec) 
OlftSLa 

Les personnes intéressées peuvent se procurer les documents relatifs è cette 
demande de propositions en s'adressent è la: 

Direction des c eeeaejajs, aHons 
aanlatéra des Flnences 
TéL: (418) 601-2233 

La vice-premier ministre et ministre de rÉconomte et des Finances ne s'engage A 
accepter aucune des propositions reçues et n'assume aucune obligation de 
quelque nature que ce son envers le ou les proposants. 

Québec 
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AVIS LEGAUX - APPELS D'OFFRES - SOUMISSIONS ENCANS 
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fcBC <<•»> R a d i o - C a n a d a 
APPEL D'OFFRES 
Centre hospitalier régional 
De Lanaudière 

PROJET: 

Demande Request 
de propositions for Proposais 
R é s e a u x n a t i o n a u x 

CBC/Radio-Canada souhaite obtenir des 
propositions écrites accompagnées des prix pour 
des services de télécommunications comprenant 
la fourniture, la mise en œuvre et l'exploitation 
d'un réseau de collecte et de distribution de 

• signaux de télévision. En plus de la proposition 
obligatoire pour le réseau de télévision, le 
proposant peut aussi, à sa discrétion, formuler 

F une proposition pour la fourniture, la mise en 
:ï œuvre et l'exploitation d'un réseau de collecte et 
§tL4Je distribution de signaux radio ou d'un réseau 

interne de télécommunications (voix et données), 
ou des deux. La date d'échéance de la demande 
de propositions est le 18 septembre 1997. 

Pour recevoir une copie de la demande de 
propositions, les critères suivants devront être 
respectés : 

• une compétence établie dans la fourniture de 
services de réseau de radiodiffusion pour la 
télévision, et 

• une capacité manifeste de pouvoir fournir la 
garantie de soumission requise de 1 500 000 $. 

Les intéressés devront fournir, à la satisfaction 
de CBC/Radio-Canada, des preuves de leur 
capacité de se conformer aux deux critères 
mentionnés précédemment et ce, au plus tard le 
11 juillet 1997. Les proposants éventuels 
devront signer une entente de non-divulgation. 

Les soumissions écrites devront parvenir soit par 
télécopie au (514) 597-3860, soit par courrier 
adressé comme suit : 

Chef, Réseaux et technologie 
CBC/Radio-Canada 
Service de la transmission et de la distribution 
1400, boul. René-Lévesque Est 
Montréal (Québec) 
H3C 3A8 

• / i. 7 

Nat iona l N e t w o r k s 

CBC/Radio-Canada is seeking written proposais 
and associated pricing for télécommunications 
services, being the supply, implementation and 
opération of télévision collection and distribution 
networks. In addition to the mandatory télévision 
network proposai, a bidder may, at its option, 
aiso proposa the supply, implementation and 
opération of radio collection and distribution 
networks and/or a corporate (voice and data) 
network. The proposai due date is September 
18, 1997. 

To obtain a copy of the Request for Proposais, 
the following criteria must be satisfied: 

• a demonstrated compétence in the provision 
of broadcast video network services; and 

• a demonstrated ability to raise the required 
$1,500,000.00 Bid Security. 

Interested parties must provide évidence 
satisractory to CBC/Radio-Canada of their 
compliance with thèse two criteria on or before 
July 11,1997. Potential bidders rnust sign a 
non-disclosure agreement. 

Written submissions should be directed by 
facsimile to (514) 597-3860 or by courier to: 

Manager, Networks and Technology 
CBC/Radio-Canada 
Transmission and Distribution Department 
1400 René-Lévesque Blvd. East 
Montréal, Québec 
H3C 3A8 

RÉNOVATIONS FONCTIONNELLES 
UNITÉS PSYCHIATRIQUES 4C-4D 
ET CENTRE DE SANTE MENTALE POUR 
ADOLESCENTS 2C 

Propriétaire : CHRDL 
Documents disponibles auprès de monsieur Robert Desrosiers, 
1000, boulevard Sainte-Anne, Saint-Charles-Borromée 
(Québec) J6E 6J2, au local RC-C4, téléphone : (514) 759-8222, 
poste 2120, contre un chèque visé de 50 S. 
Cautionnement Cautionnement de 10 %, valide pour 45 jours, 
requis : chèque visé de 5 %, ou obligations gouverne­

mentales au porteur de 5 %. 
Dépôt des Date : 8 août 1997 à 14 h, heure locale en 
soumissions : vigueur, au bureau de monsieur Robert 

Des rosiers 
Remarques: Les entrepreneurs soumissionnaires sont 

responsables du choix des sous-traitants, tant 
pour leur solvabilité que pour le contenu de 
leur soumission, et doivent les informer des 
conditions qu'ils entendent leur imposer et 
s'assurer qu'ils détiennent les permis et licences 
requis. 
Le propriétaire ne s'engage pas à accepter la 
plus basse ou quelque autre des soumissions 
reçues. 
Une visite guidée des lieux où les travaux 
seront réalisés est prévue pour le mercredi 
9 juillet 1997 a 10 h. Les fournisseurs et les 
sous-traitants intéressés par cette visite guidée 
devront se présenter au bureau de M. Robert 
Desrosiers, au CHRDL, avant l'heure 
mentionnée ci-dessus. 

Paul Gérard Lavallée, M B . A . 
Directeur des services techniques et hôteliers 

Selon les mandats d'institutions financières et autres 
LABORATOIRE MÉt lCAL / ÉQUIP. BUREAU / 

DIVERS / ROULANT 
seront vendus Item par Item 

Le jeudi 3 juWet 1097. à 10 h 30 
su: 2380, Montée Maison, Duvsmsy, Laval 

(Aut Laval Est (440) ou Ai*. 25 ou Pa-O, sort» 16 à gsudls) 

çufiaîfiyr 
_SpfryoTTxxnanornetrB • ln-

UNrstsck WJ301 • Congélateur 

ENCANS 

;. ENCANS 
A V I S P U B I 1 I C 

DANS L'AFFAIRE DE LA FAILLITE DE: 
RESTAURANT ZEPOS SOUVLAKI 

SERONT VENDUS PAR: • 

E N C A N 
, " . . . . •;• - •; • • •> . 

LE: Mercredi 2 juillet 1997 à 12 h 30 
AU: 3339 B. bout, des Sources, DoMsrd Des Ormeaux (Québec) 
INSPECTION: Le matin de la vente à compter de 9 h 30 
Env 30 tables • Env. 50 chaises • 6 sections banquettes avec tables • Ré­
frigérateur A / inox. • 2 caisses enregistreuses avec imprimantes • Unité 
refngeree pour ta txere en fut • Gnl à poulet • Chauffe-pam Alto Shaam • 
Hotte avec système d'extincteur • Table A / me*. • Gnl • Friteuse double 
• Four Vulcan 6 ronds • Four à convection 2 portes • Machine a glace • 
Vestiaires 12 sections • Chambre froide 8' x 12' • Laveuse a vaisselle Ho-
bart • Chaud / froid WeBs • Desserte A / inox • Vaisselle, verres, etc. 

CONDITIONS: 25% COMPTANT À L'ADJUDICATION 
SOLDE PAYABLE COMPTANT OU PAR CHEQUE VISE 

FRAIS D'ACHETEUR 10% 
-1 

ENCAN 
ENCAN $8 AUCTION 

ENCAN ENCAN ENCAN 
(514)949-6977 

ENCAN PUBLIC 
ÉQUIPEMENT DE RESTAURANT 

ET DE CROISSANTERIE 
Le mercredi 2 juillet 1997, à 10 h 30 
au 3575, avenue du Parc, Montréal 

Liste partielle: 
Congélateur CURTIS. 3 portes en a/i. mod. RF3TM • Four à convec­
tion BRUTE, mod. BQ3CEF • Four à convection et étuve BRUTE mod. 
BOP3L f L a v e - v a i s s e l l e de c o m p t o i r HOBART m o d . 
WM5H • Comptoir réfrigéré LOW BOY 120" x 36" x 34". tablette en 
bois, vitre pare-haleine • Comptoir réfrigéré LOW BOY 96" x 36" x 
34", tablette en bois, vitre pare- haleine • Table de travail en bois et 
comptoir réfrigéré LOW BOY 72" x 30" x 34" • Table chaude CUS-
TOM mod. 148 • 2 poêles électriques GARLAND 15 po • 2 caisses 
enregistreuses ESPER. mod. 3410 et mod. 2810 • Machine à glace 
SCOTSMAN mod. AC125 • Table de travail en bois 48" x 42" x 24 " 
avec tablette galvanisée • Évier double et table de lavage. 108" x 27" 
x 34". en a/i avec robinets et boyaux • Hotte de ventilation 48" x 4 2 " 
en a/i avec filtre, retour d'air • Micro-ondes LITTON mod. 2208 • Mi­
ni-réfrigérateur JIL 5 pi eu. • Lot de mm»- projecteurs sur rails • Lot 
de tableaux d'affichage, cadre en bois. 72" X 24" et 36" x 24" • 2 éta­
gères métalliques. 3 tablettes • 2 tablettes murales • Tablette 30" en 
a/i avec support • Extincteur DIAMOND ABC • Support a couteaux 
en a/i • Ensemble seau, essoreuse, vadrouille • Lot de vaisselle, us­
tensiles, tôles, plateaux, etc. • AMEUBLEMENT: Superbe ensemble 
de patio en fer forgé ans vert, comprenant: 12 chaises. 8 tables. 2 ban­
quettes 5 places • Comptoir de service en demi-cercle. 21 pi lm.. 45 " 
hauteur, dessus marbre vert • 24 chaises en bois fini acajou, siège en 
cuir • 11 tabourets en bois fini acajou • 21 tabtes rondes 27 • 3 
tables 27" x 48" • 12 chaises en métal avec coussins • 2 bancs 4 
places avec coussins • 5 banquettes recouvertes et rembourrées 
• Banquette 2 û \ etc. 
Inspection: Mardi 1er juillet 1997, de 10 h à 16 h 
Conditions: Dépôt 25% argent comptant ou chèque visé 

Balance: argent comptant ou chèque visé 
GESTION BARIL INC. 
Corrrmissaire-priseur 

Tél.: (514) 397-0114, Fax: (514) 736-1833 

ENCAN PUBLIC 
MAGASINS DE VÊTEMENTS 

ÉQUIPEMENTS ET INVENTAIRES 
Seront veidis sobs cottrôte et itstict tes Mus ëts i i i h i > é i i • 
WW* wm\ • »»»U wW W |WWW Www M M WWww M S N U I M • 

« An Clôteaa ie saHe » / 2B3-36B0 OMbec tac / Racitl Hnte Sl-teai kc 
Le jeudi 3 juillet 1997, à 10 h 30 

au 944-B, chemin Trudeau. Betoeil 
(sortie 109 de l'autoroute 20) 

Liste Darnefte: 
Deux ensembles complots d'étalagée muraux métalliques • Présen­
toirs, colonnes, tablettes, supports • Lot de lampes halogènes, tortu­
res • Lot de mmi-projecteurs JGL-3 • Comptoirs de service, meublée 
mobiles, meubles d'entreposage • Mannequins métalliques • Ordina­
teurs, imprimant es. modems • Vaste inventaire de vêtements d'en­
fants, etc. 

AUSSI : 
ÉQUIPEMENT DE COUTURE 

Brodeuse TAJIMA TMEX-C901, avec ordinateur et programme LKE • 
Machine à coudre BROTHER DB2B 7143 • Surjeteuse BROTHER 
EF4B 511 • Machines pour bas de robe BENZ 816 et BROTHER 
CM2B 935 • Machines A boutonnières BROTHER LH4B-814-2. 
I n s p e c t i o n : Le merc red i 2 JuMet 1997, de 9 h à 17 h 
C o n d i t i o n s : D é p ô t : 25 % argent comptan t o u chèque v isé 

Ba lance : a rgen t c o m p t a n t o u c h è q u e v isé 

GESTION BARIL INC. 
CommiBieJrs p r i i eu r 

T é t : (514) 397-0114. fax : (514) 789-1683 

AVIS 
D'ENCAN 

K* A U | Q 

( o n t i n e n t » ! 

D'ENCAN 
PAR ORDRE DES DIRECTEURS ET AUTRES INTÉRÊTS 

PANTEL INC. 
merns i COOME • TISSUS ASSORTI: 
INFORMATISÉ GERCER • TABLE 

SEURS 
» STSTEMEIE CWKOTEUHS • 6H 

À AIR • DEPWTEIERT K C M 
BAIL» • H m HÊTRES DE TISSUS ASSORTIS 

1KRELS K PIES* 
C8HPRES-

HIRflEQUIRS 

SERONT VENDUS PAR 

ENCAN PUBLIC 
EN LOTS DÉTAILLÉS SANS R £ S F R V F 

LE JEUDI 3 JUILLET À10 H 30 
SUR LES UEUX . 

2205, PARTHENAIS, MONTRÉAL (QUÉBEC) 
I R S K C n O I : LE HttttEBI 2 JUILLET 1697 K 9 h à 17 k 

M A C H I N E S A C O U D K F . 

H 

ENCAN PUBLIC 
DANS LA FAJLUTE OC: 

GROUPE QENDRON INOFAB INC. 
TÔLERIE 1 

(12) Juki •u r t tau tM mod 2516 • « Juki I U I ) H I U J M 2504 • (19) Juta 
007556-4 • (2) Juki «g . 1162-4 • <5) Juki bouton* MB373 • (2) U .S. -Btnd 
Strtctv. 1118550 • Reece BoutoonlèrB 53» Conaaw 4 «g • S^gec 251-15 • 
Prazac -Shimng.. • Machine A coudre Merrow. 

SALLE DF COUPE.ET DE PRESSAGE 

I l L9T1 i tTHUiS UÊtt MSOm n i a i 
LE. JEUDI 3 JUILLET A 10 h 

ENDROIT: 725, LABELLS. ST -JEROME (QUEBEC) 

INSPECTION: MERCREDI . 2 JUILLET 100 > ; h A 18 h 

PUEUSE BROWN BOOOS 14 GA • BROWN BOOOS VQ1?27LOCKPO«l»»ER 16 OA. 
• 15 UNITES HYDRAULIQUES • OSAlLLEUSE ÉLECTRIQUE 5?" • PUEUSE A 
MAIN CONNECDCUT 36" X 18 QA • PUEUSE A MAIN PEXTO 4?" X 20 OX • 
PUEUSE A MAIN BROWN BOOOS 36" X 32" QA. • POINÇONNEUSE BROWN 
BOOOS 10* (S MIN) • PLIEUSE LOCKTORMER 20 QA, • PUEUSE A MAIN LOCH-
FORMER fPTTTSBURQM 16 QA) • PuEUSE DOUBLE / CLAVETTE LOCKFORMER • 
PLIEUSE A MAIN LOCKFORMER (3 DANS 1) PfTTSBUROM • PUEUSE A CLAVETTE 
LOCKFORMER ?0 QA. LF AUTO. • LOTS DE PLIEUSES. «BAILLEUSES ÉLECTRI-
OUCS / MANUELLES. ETC. • MACHINE A SOUDER DURO 0*NE FQ1 AUTO • 
ROULEAU A CINTRER MANUEL • SCIE A RUBAN (METAL) LOCKFORMER ?4S • 
SCIE A RUBAN (METAL) E(SELLE VM81 • ROULEAU A CINTRER TUYAU 3" ARPOS 
• (2) MACHINES A SOUDER OUROOYNE 60" • PLIEUSE A AIR UONS 36" X 16 QA. 
• SCIE RADIALE DELTA • (S) POINÇONS STRIPPlT 6CJ * LOT DE PALANS É L E C -
TRiOUES / MANUELS 1. 2. 6TONNES •SCIE A RUBAN DRUMMOND KV-100 SOU­
DEUSE • PERCEUSE A COLONNE KîRA • PERCEUSE A COLONNE JET PRESS • 
SOEN A RUBAN MAKtTA • O0MPREB8EUR AIR-O JET 5 M P • BALANCE DE-
TECTO • CHAMBRE A PEINTURE 00" H X 1î0" X 42 • FUSILS. RESERVOIRS O E -
VILBISS. ETC • COMPRESSEURS DEVIUMB 15 HP • (2) SOUDEUSES AlRCO 
ÉLECTRIOUES MSM ST1NQER • MACHINE A SOUDER PAR POINTS PTC 20 hVA • 
SOUDEUSE HOBART BETA-MlQ • COUPEUR L-TEC PCM-321 PLASMA • SOU­
DEUSE L-TEC • LOT 0*EOL»«PEMENTS DE SOUDURE • (15) TABLES DE TRAVAIL 
METAL/BOIS • PLUS DE 60 CHARIOTS METAL/BOIS • LOTS D'ÊTAQERES, 
-STORAQF-. CABINETS. COFFRES METAL. ETC. • OUROOYNE 200 AIR RIVET • 
RECTIFlEUSE WOLF • LOT 0 OUTILS PNEUMATIQUES. HILT1. BOSCH. MAKITA B 
A D • MILWAUKEE. SKlLL. R O C K W E U , PERCEUSES. SCIES. MARTEAUX. ETC. • 
PLUS D E M ESCABEAUX / ÉCHELLES • -PALLET TRuCK- • LOTS 0 ASPIRA­
TEURS SEARS. PULMAN, BHOP-OVAC • MACHINE A UQUEURS • (2) -UFT* . 
GENIE MSL-24 • -TROLLEY TRACK HOtST* • ECHAEAUOAQE8 (16 UNITES) ALU­
MINIUM. METAL. ETC. 

(3) Preeees Vert A/FER/4419 • (5) Presses Vert Vano Set • Tunnels de 
pressage Co*mec • Ê tendeur étec Patnot • Oeroer AA4-5 Maker A / 3 termi­
naux. Ptotter. table do» • J8) Étendeum manuels • 84" Measurematic • 2 
couteaux Blue Straak R • (7) couteaux Cornet Flash • (2) Couteaux circulai­
res Cornet Flash • (2) perceuses • (2) couteaux A patrons • 72" copieur A 
amnxmlac • 40' tabla A auctJon • Tables de coupe assorties 72" - 66" - 54" 
• 4 8 ' • (2) Tables de coupe pour étendeur eiec 78" x56'. 

E O U I P E M F N T D'ENTREPOT 
Systàme de convoyeur • Étagères • (2) Co>-iprwamjrs • Aseécheur d wr 
T G • Couteau A éctie/rtJioo • Chaudière Voteano 15 h.p. • Ernbobineuee 
Nemco • Horodateurs 
Chaises • r-ontames A < 

Ventilateurs 
i e, 

-Feed Rail- • (5) 
se / humide • Chariot • 

PAS DE PRIME D'ACHETEUR SUR CETTE VENTE 

CONDITIONS DF VENTE 
Depot comptant 25° 
soklo comptant oi» chc* 
que vise selon les condi­
tions .iftichees sur les 
lieux. 

Sv iisisi wn i h\ 
^ ( ont inentil I 

TEL.: (M I) . i75-6661 FAX (514) «75-66Ç? :\ 
SANS P R A I S C A N ET U S A 1800-246 7254 . 

470 MUE Me GILL. MONTREAL (QUÉBEC) HZf 2H1 

put uata es T O N N O foœjMB N I U V O A U . B T R L ss-tt i 
12" A U . S T E E L 10-O-U POW1R B A C K O A U Q C (COMMf NEUVf) PLASMA 
LOCKFORMER 2000 . T A B L E AVEC OMMNAT1UR. PROORAMSStS, STC 
CHARIOT ELEVATIUR MUSSEN A C 6 0 L I T T O W , FOORCHtS L A T . 4f"« 

CHARIOT ÉLÉVATEUR SKY JACK 2V • CHANJOT ÉLÉVATEUR MY8TER SSOL 
6 0 0 0 L B . SECTION ES", FOURCHES 46" A J U B T . (2) REMORQUES É T N B M SS'ET 3 | 

32' • AIR MAKE-UP TMERMO VENT 1 0 H.P. 

m.u9 mm mo ooo n D »  

SUREAUX 
(10) CLASSEURS • (14) TABLES • (20) CHAJBSB • (S) CLASSEURS A PLAN • BU­
REAUX. COFFRE-FORT. CALCULATRICES. TELECOPIEUR SANYO • COPIEUR MITA, 
FTC • SYSTEME TÉLÊPHONCUE B X 24 MENC4AN 8 Tf LERMONEB 

INFO-COLLECTE 
( 5 1 4 ) 5 2 7 - 1 5 0 1 
1 8 0 0 3 4 3 - S A N G 

Donnez du sang, le plus beau des cadeaux. 

\J^Ê Crobc-Rouge canadienne 

• i :w : i i ' i = i ^< 
Selon le mandat d'une institution financière 

9037-6765 QUÉBEC INC. 
RÔTISSERIE AU POULAILLER 

sera vendu en bloc ou item par item 
Le mercredi 2 juillet 1997 à 13 h 30 
A u : 2095, bou l . d e s Laurent ides, Laval 
LISTE PARTIELLE: Rôtissoire à poulets • 
15 broches Boudriau 105 000 BTU c / a 
évacuateur et 30 broches a.i. • Rôtissoire 7 
broches Boudriau 70 000 BTU • Ré­ 
chauds: à poulets King, 31. Toastmaster • 
Gnile-pain rotatif Roundup • Hotte a.i. 10' 
c / a filtre, gicleur et retour air • 3 friteuses 
MKE 10 000 BTU • 2 poêles elect. Moffat 
• Micro-ondes • Chambres froides: 8' x 7* 
c / a plancher - évap. et compresseur, à dé­
chets • Réfrigérateur cong. Custum • 
Comptoir 4 p. c / a réf. et comp. • 3 tables 
a.!. • 2 étagères a.i. • Encordeuse Bunn • 
2 bains-mane • Caisse enr. Sharp • Robot 
cuim. • Balances • Qté ustensiles • Etc. 

INSPECTION: Le matin même de l'encan 
dès 9 h. 

CONDITIONS- 25% à l'adjudication, ba­
lance comptant ou chèque certifié, sujet 
aux conditions affichées, 10% pnme 
d'acheteur. 2Stk i 7 

FOURNIE 
l M 514-666-1251 

E N C A N T E U R S 

_Hfiua.Auto. 
15 pc General Freezer • Mim-rélngérateur TS137 • 
Compteur wf. 2 p. General • Imp. thermique Ah pour 
étiquettes • Ord. 386DX. 33Mhz • Ut orfhoped*que 
arusi • Ban • Leve-personnes • Plate-forme et mate­
las 39 ' • Chases Bouty • Repose-pieds Boury • Quan­
tité fKinpipettes, foies, eprouvertes. flacons, bècner, 
porte-tubes. coum>es pour garrot • Approx. 2 500 ba­
vettes. 3 000 piques. Etc. 
BUREAU; Qté Macintosh • 3 portatifs Pentium 24Mg. 
8Mg • Portatrf AST 486 • Pentium 133 Mhz, 100Mhz 
Packard BeW 1 gw. 75Mhz 12 gg • 4860X4-100 • im­
primantes Laser Okidata, Nec. H.P.. Lexmark, Epson 
Stykjs. Fujitsu • Sca™*» Muatek • Telecoogurs H.P« 
Samsung, Canon, Br orner • Photoccoeur Kontoa • 
Etc. CeMûlarres: Motorola, Nokia. Panasonto, ATT • 
Pagettes • Et»queieuse Brother • Dactyk» • Cafcuiatn-
ces • Mobilier pupitres, credences. table de conférence 
• Jabk» a dessin Oawin. Tech Maater. Cade. Napoi 
• Classeurs a pians • fauteurfs. classeurs, chaises d'at­
tente, armoires, lampes, tables, art décoratifs. Etc. 

ERS; Ptotter Roland • Caméras Epson, Canon • 
Jumet.es Nikon • Magnétophones Sony • Systèmes 
tel : 4 lignes. 12 p Merkftan. 9 p. TriHum • Mtcro-ondet 
• Balayeuse EJectroka. Etc. 
ROULANT: GMC Sonoma SLS 1995. 5 vit., extra cab • 
Vofca Gorf 1992. 5 vit.. 4 p. * Dodge Caravan 1991. 
auto • Ford Aerostar XL 1986, 7 pass. auto • 1 C4dB 
Cuttass92.4p auto. 
INSPECTION: Le rr«rcredi 2 m*et 1997 de 9 h à 17 h. 
CONOmONS: 25% a i adjudication, balance comptant 

ou chèque certf*. suret aux conditions 
2522750 affichées, 10% pnme d'acheteur. 

FOURNIER 
T U 514-666-1251 

E N C A N T E U R S 

, Mtèe Ma&son, Lava*, Oc M7C 4P3 5S4466<eSd21 

Le Curateur public 

N O A M 
SAMEDI 5 JUILLET, 9 H 
Seront vendus aux enchères publiques les biens 
suivants - EXHIBITS REÇUS DE LA SÛRETÉ DU 
QUEBEC ET DU GREFFE DE MONTREAL, bijoux, 
vaisselle, antiquités, cellulaire, matériel de serre hyg 
dropomque. teie. système de son. outils, app. mé­
nager, app. électrique, ameublement de maison, 
etc. 
SAISIS DE LA BANQUE ROYALE : PLUSIEURS vé­
hicules, bateau 28' FERCRAFT en acier 2 moteurs 
Voivo. bateau SUN RAY 20' moteur 235 force*, 
compresseur 5 forces, échelle, chariot à palette, 
plusieurs sableuses, c loueurs, perceuses à co­
lonne, plus autres outils, classeurs, ordinateur 486. 
DC 4. écran couleur, table de conférence, photo­
copieur, sandales, caisse / balance Sweda modela 
lS-4ll0.etc. r 
SURPLUS DU GOUVERNEMENT DU QUEBEC : lot 
de bureaux, chaises chff. modèles, sépara-, 
t eu rs,caisse, lot shorts, t-shirts. bottines de travail.^ 
etc. 
Teiebec ; bureaux, chaises, tables ordinateurs, ma­
chine fibre optique, caiiuiaire. etc. 
Il est à noter que tous les b*ens seront vendus té t f 1 

que vus. l'acheteur achète lesdits biens a ses nC-' 
ques et pente. De plus, il est stipule expressément 
que le Curateur public ne s'oblige a aucune garan­
tie envers l'acheteur même pour les défauts ca* 
ches pouvant affecter les biens. Les taxes TPS at 
TVQ ainsi que des frais de 5 % du montant de ta 
vente sont payables par l'acheteur au moment dd** 
règlement de ses achats. Un dépôt de 25 % a I ad--
ludication est exigible de l'acheteur 

ENDROIT DE L'ENCAN 

5010, r u e P a r é , M o n t r é a l 

Pour récupérer les achats : duran t l 'encan 
ou le lundi 7 ju i l l e t de 9 h a 16 h 

Modal i tés de pa iement : argent comptan t 
Visa, Master . gu iche t au tomat ique 

E N C A N N A T I O N A L 

7 3 1 - 9 3 9 0 

m m 4 l u 5â 
m BROSSEAU 

E N C A N 

P U B L I C 
Dans l'affaire de 

LANSER WIRELESS 
ÉQUIPEMENTS DE BUREAU 

seront vendus en lots détaillés 

DATE DE L'ENCAN 
LE JEUDI 3 JUILLET 1997 À10 h 30 

Au 8190, Champ d'Eau, St-Léonard 
VISITE DES ACTIFS: Le mercredi 2 juillet entre 9 h et 17 h sur les lieux au 

8190. rue Champ d'Eau. St-Léonard 
Liste partielle: 

5? 

E Q U I P E M E N T S DE B U R E A U 

1 bureau de réception, meiamme grise • 10 fauteuils sur roues, fini tissu rose • 1 téléco­
pieur Raven, modèle RF360 • 1 petit réfngérateur Dipkxnat • 2 filières verticales. 2 tiroirs, 
format lettre • 4 classeurs latéraux 4 tiroirs, beiges, gns • 8 bureaux de melamtne gnse, 
2 tiroirs avec retour • 14 panneaux réparateurs, tissu rose • 8 classeurs latéraux 3 tiroirs, 
beige*, gris • D n i n b t o bureau exécutif, crédence et table, fini couleur acajou • Ensemble 
bureau en «t* . cabinet 4 tiroirs et petite armoire 2 portes, fini couleur acajou • 2 étagères 
de méiamine grise. 4 tablettes, 72" haut • 1 bureau 4 tiroirs, fini couleur acajou • Ensemble 
bureau et crédence exécutifs, fini couleur acajou • 2 classeurs verticaux, format légal. 
4 tiroirs, 2 tiroirs • 1 ensemble exécutif, bureau, cabinet 4 tiroirs, cabinet 3 tiroirs, et retour 
• 18 fauteuiis exécutifs, cutrette noire • 2 fauteuils sur roues, tissu noir • 11 chaises empi­
lables • Tabla de conférence noire 8' * Tableau mural, fini méiamme noire. 2 portes 
• 2 armoires 2 portes, métal beige. 72" haut • 2 étagères de métal pour ordinateur 80" 
haut • Bureau 2 tiroirs, beige et brun • Coffre-fort Gardex Optima 2 * 2 tables de meiamme 
gnse. 48" long et 24" long • Table de conférence, fini couleur acajou 6' • Bureau exécutif 
5 tiroirs avec crédence. fini couleur acajou • 2 lampes de bureau, fini laiton • 1 fauteuil exé­
cutif noir ergonomique • 1 aspirateur Électroiux. modèle 2100 • Téléviseur Sharp World 
Multi 31" . modèle 33W31-01. avec base EXL 599 • Bureau exécutif en noyer • Comptoir 
de réception. 

E Q U I P E M E N T I N F O R M A T I Q U E 

1 ORDINATEUR AST BRAVO II. 486 MODÈLE 4 / 660. AVEC MONITEUR ET CLAVIER 
• 3 MONITEURS AST VISION 4L • 1 MONITEUR GOLDSTAR. MODÈLE 1460 • 1 MONI­
TEUR DAEWOO. MODÈLE 1502B • 1 MONITEUR TTX. MODÈLE 7450G • 1 ORDINATEUR 
EVEREX TEMPO 386 • 1 ORDINATEUR COMPAQ. MODÈLE DESKPRO 466 • 1 IMPRI­
MANTE EPSON. MODÈLE 3250 • 1 ORDINATEUR COMPAQ 486. 1 LECTEUR CD. MO­
DÈLE PROSIGNIA VS • 1 IMPRIMANTE HEWLETT PACKARD. MODELE LASER JET 4 
• 1 IMPRIMANTE HEWLETT PACKARD. MODÈLE LASER JET III • 6 CLAVIERS • 1 IMPRI­
MANTE RAVEN. MODÈLE PR2417 • 1 ESCABEAU 2 MARCHES • 2 MODEMS GANDALF. 
MODÈLE 52401 • 1 DATA TRANSFER SWITCH • 2 BOÎTES DÈ RACCORDEMENT HUB 
3-COM • 1 BOÎTE DE RACCORDEMENT MOTOROLA UDS • 2 TRANSMETTEURS RADIO 
DE DONNÉES INFORMATIQUES MC-PART. MODELE 100. LOT COMPRENANT BARRE 
D'ALIMENTATION. ARTICLES DE BUREAU.CABLES INFORMATIQUES. POUBELLES. 
SUPPORTS À PAPIER. 2 SOUS-MAIN. TABLEAU BLANC. 2 CHAISES PLIABLES NOIRES 
• 2 EXTINCTEURS CHIMIQUES • IMPRIMANTE LASER JET II • ORDINATEUR SERVER 
486 DX33 EISA SCSI 16 RAM. 1 GIG • MONITEUR 17" MAG CXT1795 • ORDINATEUR 486 
DX12-66. 16 RAM. MONITEUR. CLAVIER ET SOURIS • ORDINATEUR 486DX4-100. 24 
RAM. 500 DISQUES DURS. MONITEUR. CLAVIER ET SOURIS • MICRO SOFT OFFICE 
STAND 4.2 • SERVEUR PENTIUM 60 MHZ EISA NETWARE 3.12. CLAVIER ET S0URI6 • 
MONITEUR 17" MAG DXT1975 • SERVEUR 486 / 33 MHZ BLACK HOLE 32 RAM. 1 GIG. 
MONITEUR. CLAVIER ET SOURIS • IMPRIMANTE LASER JET 4 600 D.P.I. • ORDINA­
TEUR AST 486 / 33,8 RAM. 500 MEG. CLAVIER. MONITEUR ET SOURIS. 

CONDITIONS: Dépôt 25% comptant ou chèque certifié - Balance comptant ou chèque 
certifié - Frais d'encan, 10% - Autres termes et conditions affiches sur les 
deux. 

> BROSSEAU ̂  
MONTRÉAL I QUÉBEC 

7077. fut B—P«n «L m*t ?1& * * * * HlM ?Y? I 231. r u td t BorrJoaux Si-Augustan Quttxic G3A 1V9 
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FAX (514) 685-2375 
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C'EST 
SURPRENANT 

CE O U E 
LA CAVALIER 

O F F R E D E PLUS 
\ 

LA CAVALIER 4 P O R T E S 

Glaces teintées Eâéuie-glace à balayage 
intermittent 

Rétroviseur ? 
extérieur 

rabattable 
côté passager 

Portée arrières 
avec verrouillage 

de sécurité 

Système 
d'échappement en 
acier inoxydable 

Rétroviseur gauche téléréglable et rabattabU 

Moteur 2,2 litres 

| Feux de circulation de jour 

Chauffe-moteur 

Bougies longue durée 
à électrodes platinées 

Protection antidécharge 
de la batterie 

• Zones de déformation 
avant et arrière 

T Freins antiblocage 
' aux 4 roues 

Poutrelles 
latérales 
de sécurité Pneus 14 po toutes saisons 

Panneaux de carrosserie 
en acier galvanisé 

Suspension indépendante 
à l'avant 

Sacs gonflables, 
côté conducteur et passager 

Sièges baquets 
à l'avant 

Ceintures de sécurité . 
ajustables en hauteur 

Console de rangement 
avec porte-gobelets # 

Boîte manuelle 5 vitesses — " 

Système antivol PASSLock 

Éclairage d'accueil 
à extinction progressive 

Direction assistée à crémaillère 

Protège-tissu ScotchgardMC 

Ouvre-coffre mécanique 

Banquette arrière 
à dossier rabattable 

Bouches de chauffage 
à l'arrière 

3 , 9 o. Vo 

Comptant** M e n s u a l i t é s 

237* 

1 000$ 207* 

2 000* 177* 

financement à 1 achat/48 mois. 

Une chose est sûre : en louant une Cavalier sur 

36 mois, vous faites de petits, 

versements et de grosses 

économies. Surtout qu'avec 

sa légendaire fiabilité, la 

Cavalier ne nécessite que 

très peu d'entretien pendant 

les premiers 160 000 km. 

UAssociation des concessionnaires Chevrolet Oldsmobile du Québec 
• O U T l t l t 

6 0 0 0 0 km aaion ta pmmiam 

jHjXWflM' 'Offr» <fun» duré» amfcéa. réservèa aux partlcuWars, ïapofcquar* aux véhécutaa de base neuf» 1997 en stock comportant r»n»smc4a das 
I TvflÀI LocaBon pouf fin» personnage» »eutament. Photo» A tUro lodkeOf —utarnaot PatamaoU m f w m k baaé» «ur un bail de 36 moto avec ou 

équivalent) (voir UtofauX Sujet â r approbation du crédit •'Hemiére mensualité et dépôt dm sécurité dm 300 S extojés à ta Irvmtoon. Préparation 
an sus. Frai» de 6 C du kilométra •prés 60 000 Km. T Asabtanca Routtèra et ta Garante CM TOTAL- »ont offert*» sur tous les véhicule* naur» Chevroiet Otdsmobe* 1997 

do ftaarKemom dsSJ% ajiulirafeli aurdaaian»— aaant Jusqu'à 4» moto. 


